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lES INOfS e être proc • a1 VICHY DONNE DES ASSURANCES 
APAISANTES A WASHINGTON 

Le co=unlqué publ16 aujourci­
hui par le G.Q.G. britannique du 
Moyen-Orient déclare: 

Xos patroullles ae comllat et no, 
colonnes moblles....l!lotégées var ù , 
~agnes de rha~s formees var 
uos forces aériennes. ont de nou­
,·cau opéré aans une vru.tc zone 
au sud do la ligue sénerate Tml­
ml - .lcklli sans rencontrer au­
cune opposition. O~S~M~~:~~~~ Fr?pp~nt sans trêve, le~ ~roupes ru~ses 

~ · · " qw operent des deux cotes de la hgne 
-----------·-------------

Le gouvernement Pétain affirme que l' Mrique dn 
nord française n'a pas ravitaillé l'Axe en Libye 

·:· ..... ·:· 
Le communtqué a.c ;a R.A !'· 

dans le Jifoyen-Oricnt UlLIWIICC au· 
jourd'huî: 

L'is~uc dt! cette guerre qui! 
l'Axo; a voulue tolale, e~t une 
que:<lion de poidJ, C'est peur­
quoi, en dépit de totlle:; les 
vicis~itudes, les Demot.Totics gar~ 
dent la certitude de la vicloirc. 
Sur le plan de la production, 
il est etabli que le~ usines amé· 
ricaines fournis:;ent d'ores et dé­
jo. autant que tous les pays 
d'Europe reuni..:. Quand la mo­
biH~al!on indu.;trielle des Etats· 
Uni~ sera en plein tenden ent, 
elle deversera un te! flot da­
cier que les pu•~sanc;cs d'ogres~ 
:<ion seront submergees par le 
dêlerlement cimultané des tanl:3 
sur terre, des avions au ciel et 
des nav1re!:: sur mer. 

• se sont sensib,ement rapprochées Londres, le 18. ~A.F.I.) - Le correapondant de Reuter 
a Washington dêclare que la rêponse du gouvernement de 
Vichy à la demande amêricaine sur l'aide française à l'Axe 
en Libye serait d'un ton conci.liant. 

Benghazi n. été fortement boJD­
bardé par notre aViation dans lB. 
nuit du 16 au 17 février~ Des 
'"-olentes explosions ont été pro­
voquées dans le port ct toute la 
vll!e en a. été Uluminée, elles ont 
été suivies d'autres ~xploslon:. 
ct d'incwdies. Un grand incen­
die a été allumé aux case• c; 
de Torelli, situées au nord-est du 
port, alors que des explosions ont 
eut lieu à l'est de la. ville i> 
Fort Lueschi et dans d'autres 
endroits. 

Dan:; l'ordre du n:atériel hu­
main, les Allemcnds, d'une pari. 
ct les IaponaL, de l'autre, ont 
commence par bénchcier de la 
supériorité numérique. Mais cilc 
ne residait en réalité que deus 
lo preméditalion de r attaaue e 
la t;CS3ibilité que l'On éùt, à 
Bcrh~ ct à To=io, de préparer 
de,- .armées r.: a",; ives, prèles _ 
londrc :mr de~ advcrsa•:e:; lin­

prévoyants. c' e~t amsi que le" 
r;cliis pcupkJ lurent balaye,; et 
que des notions. autremenl ca-

l k.; d'une dclensc ellicacc, ne 
resictèrent pa.' phs qu'u'} rem­
part de paille devant l a:;sout 
de~ pan:erdivi~ioncn. 

En fmi. dans le domaine du 
nombre, le:; Allies disposent d'un 
avantage énorme. Leurs dra· 

peaux !lottcn( ~ur le,; quatre 
c:nquieme:.; de 1 population du 

Londres, le 18. ••• Martelant impitoyablement 
et sans cesse l'arc allemand qui s'étend de Lé· 
ningrad au lac Ladoga à travers la Baltique, les 
Russes semblent progresser sensiblement dans 
leur difficile entreprise de soulager L~ningrad 
grâce à un couloir percé à trave1·s la zone alle­
mande profondément fortifiée. 

La garnison de Schlusselburg est ainsi gra­
duellement isolée et sera menacée d'être cou· 
pée, à moins qu'à la dernière minute elle ne 
cherche à se mettre en sécurité en se retirant. 

qlobe, dont I'En~pi1e britannique r..,1 lŒG/ON Di: LI!,'NINvi•AJJ. - Les att<L<zues ru.,scs sont 
·èr lui seul rcpré~ente la motlic. uur/.!r'Uilércltlent mtense, da u" la région de Schlussel-
Si la ferce militaire, qui peul bury et lu ligne allemande a l'ouest de ce potnt est pra-

ttrc h:ée de cet immen.;c rcser~ que rompue. Aiu.:;l, tw coulotr c~t sur le pomt d'être. ou-

r. 
la Violents combats dans 

zone VY AZMA-SMOLENSK 

M. Henry Haye, ambassadeur de France, ira à sa pro· 
pre demande remettre aujourd'hui la rêponse de son gou­
vernement à M. Sumner Welles, et t'on croit que cette rê· 
ponsl sera considérêe sat;sfaisantc pour Ie moment. 

Stu· le front du centre é~alement, 
une très violente bata111c fa.it ra­
go, dont l'enjeu sont Vyazma. et 
Smolens~;;. 

Les Nazis ont jeté des réserves 
fl"mchcs dan · la mêlée, mal,; Ils 
n'ont pas, toutefois, réussi il. a.r­
reter l'olfensl ve soviétique, décla­
re une dépêche reçue des premiè· 
res lignes. 

Le géucral :lutrllov, CO!lllllan­
!laut en cll~f ùes troupes bovic-
1 iques >Ur Je front ceutral, est 
ù'ailteurs eu train ole faire uu 
uom·eau g.rauù effort pour briser 
la ligue allemande de Oércusc 
couuant Smolcusk du côte du 
suri. 

Le haut commauùemcut aue­
maud admettait hier tWC percée 
russe a quei•Iue 80 kms. ùc Vy­
azuta. 
On ajoute que la bataille fait 

rage pour la possession d'une hau­
teur a~·ant une Importance stra­
tégique. 

Les Russes, ailleurs 
gagnent toujours 

du terrain 
tüllcur~. Je corrcspoudant du 

«Times» a Stockhollll remarque 
<JUe les tuformatlons o.ffi~etles. 
cant allemandes que russes, sur Je 

déroulement des hostilités. conti-

contre- de grandes masses d'hom­
mes et de fO!'m!dables luttes de 
matériel tarderont cmcorc. Les 
concentrations russes sont cepen­
dant a.ctucllemont gmndemont su­
périew·es aux concen tratlons ger­
maniques, et l'avantage des Russes 
est la posstb!llté de mettre en li­
gue de plus grandes quantités 
d'hommes et de matél'lel adaptés a 
hL guerre d'hiver. 

Plus tard. Reuter apprenait 
que le gouYernP-ment, améri­
cu.:n an1 it \ ériüé de ce que 
ries approvi.;wnuemcnts ne 
fu,rent pas livrés ù. Rommel, 
et l'on dé ·lare qu'll n' a par 
conséquent pa · de raisons de 
modifier les accords commer­
ciaux exisw.nts avec l'Afrique 
du nmd.Certaines autres que:;-

Le communiqué tions restent cepend:mt, à être 
ae éclaircie:; avec le ma.réchal 

Le communiqué soviêt;lque 
minuit annonce: 

« Lo 17 février, llos troupes 
ont !i\Té des batailles olfonsives 
à l'rumemi; elles ont continué à 
avancer et ont occupe plusieurs 
loca.iltés habitées. 

« Le 16 fév1·1er, 17 avions alle­
mands ont été descendus au 
cours d ·engagements aél'icns ct 
un a étéabatttt par Je tir anti­
aérien, alors que cinq avions out 
été détnùts au sol. Nous avons 
perdu 10 appareils. 

« L 17 février, dcu;,: avions 
atlcmands ont été abattus daus 
le votstua.gc do Moscou. 
(s.s. «Mlsrll>, REU'!'ER et A.l!'.I .) 

PéLain. L'impo~·tance crois­
saute de M:tdu.gascar ainsi que 
de la Guadeloupe ct de la 
1\lu.rtiniquc, par exemple, ue 
vasse pas inape.!·çuc. 

D'autre part, M. de Brinon, 
délégué si..: \'ichy 1 Paris, a 
nié que nomme! ait 1·eçu du 
mvitaillemcm pa.r la voie de 
l'Afrique du n rd frauçai;1 

Repondant aux questions des 
jùurualb1,cs sur les récentes 
dP.marches de i'anli.ral Leahy 
au sujetd'unc aide à Rommel, 
il déclara que < tout d'abord, 

"'"' \1\'\M'\I\II.wwwwwwwW\IWWW le chemin de fer tunisien par 

EBOULEMENT 

Une conférence 
impériale 

Plu:;ieur·s personnalités colo­
niales françaises se sont réu­
nies à Vichy en raison de l'ou­
verture de la conférence impé­
riale. Il s'agit de Fena.rd, se­
crêt ire général du gouverne­
ment d 'Afrique, Chat.el. gou­
verneur d'Algérie, Chapoulis, 
secrétaire général du gouver­
neur d'Afrique occidentale 
:trançallie, le général Noguès, 
J~ésident général a.u Maroc, 
'-'t l'ami,ral Estevu., Résidcm 
:;énéral en Tunisie. 

La conférence se consacrera 
principalement1 aux questions 
éeoumruques. 

Par ailleurs l'agence fran­
çaise dnclarc que Chatel a été 
reçu Lier soir par l'amiral 
Darlan. 

Le procès de Riom lequel le ravitaillement au.ruit 
forcémen~ passé ponr parvenir 
aux troupes ge.rmano-italien-

Londrcs, le 18 (A.l!'.L) _ 11 Y nls en Tripolitaine. s'jl en faut De ouveaux détails n'ont 

Le port et la. gare de chemin 
de fer de Tripoli ont ét6 Egale­
ment bombardés 

Nos chasseurs ont été de nou­
veaux actifs au-dessus de la zone 
de bata.!Ue en Cyrénaiquc durant 
le 17 fevrier. 

.!tes pertes causées pal' les ro.td' 
ennemis sur Malte parmi Je per­
sonnel militaire sont, signale-t-on 
légères. Un nouveau raid ennemt 
el\ectué durant; la nuit suiva.nLe 
n'a causé ni dommages nl vic­
times. 

De ces opérations et d'autres, 
sLx de nos appareils :;ont mau­
quants. 

'VWV\IW\1\MMMI\1\1\1\1\MI\I\IW\f\1\1\1\MM,' 

Java a de hannes 
chances de tenir 

....... ___ 
New-York, le lB (RElJTE.'R). 

yo· ... n,c oas encore- été 01isc C'!.J. ·n rt ct la qannson de ::icltLll~ s~~Iburn sera i~ol,..:e u.. mot1t~ 
1 ··• , · ..... , qu dk llt' ,.c replw uers L"OlL é t lazssaut cO/Il/) ètemcnt 
!gr:.:_. Ç cura 1!~ e q~.:ef· "'::""c ·1-c: .. . - ... ·- ..... '_.QIH'M"I-e -W:.rcnttr::-ic- bt:r>+!t fi'Ut1. 

-- anmn:· il: ·l'i'!SffE!Illt:Jl~·precédcu-

a de faibles espoirs de sauver a m·oire les accusations britan· pas été fournis au sujet de ·a 
mineurs eus ''> -<lans -une F.,'ne ·tliclll-es. -serait, q.l~solV!J!PN1_j~- _nature du pro~_ès . de Riom. 
de charbo' ~u-. Yorli-oJ.~e· {)tl, -li~~ ~~ll~- ;pom•-_ ,penl.l!lttre • ~- \Ja_~R §importa,n!el:i fo~·~es , de 
produisit-_ une e.'PIO~io? ·a la .,;uf ..... 0m 111el cle l'ecevoi:- méme un~ Jlohc.c .on~ ocw= lw v1lle Ji ou 

M. Van Kleffens. ministre des A!~ 
fa!res Etra.ngères ho!ta.nda~s. tta.ns 
nn discours ra.diodi!!usé de New• 
York i1 l'adresse de la natton, a 
dit: «Java a. de boill:1es chances de 
tenir à. coodltton de recevoir pl 
de matériel pour sa défense. Nom. 
avons rèclamé le matériel dePuis 
longtemps, et finalement U est en 
route. n y a nne «différence es 
sentlelle, dlt-11. entre la défense 
des iles extérieures et 18 défense 
de Java.. Les Holla.ndals e:aa.!en1 
simplemept ltvré des combats dans 
les Ues extérieures, destinés à re 
tarder l'ennem.t, ma.ls le E:ollell 
dais avaient l'intention de résis­
ter de toutes leurs forces à Java. 

ull:t'-ldl! a tcu)ours pro es~" le 
pa.:::lisme le J:.lu __ n:.::ere. M01-, Les ltu~>C> pa!ai"Cilt uw1ntc- qu Ils estiment devoir liire déc!· 
rvntout où Je~ Dér:lOcratlcs, le,- nant d!,(Jo>cr lie• hommes et du sive et qu'Ils entendent mener à 
'':lnsœ3 p;or le t.:wp~ ou 1 esjX!- materiel ru·ce,,airc pour tmppcr boune fin. mals ue se hasardent 

t .~ , me'tr' Cl oc'-1· ;uu, trt'\c. Lt'' .\llcnw•ld> rccon- pas à fixer dP date pour le mo-
ct, on reu~s, a ' ~ 1 . JWi'"cut que l~s attaques russes ment où la jonction se fera. 
·ne au mous une larqc J?èlr'•c daus ~dte région ont dépassé la 
de leurs moye11~. Je bhtzkneg a centaine. Herlin affirme qu'elles 
~c:houé Ce lut uotam:uent le ca~ ont tontes éte l'epoussées avec suc­
rn C!'ll!le ct en Hussie, où les ces, mals admet lm;>ll_ritement que 
horde~ m~cam-ee~ ont elé tenues les troupeS de Léning~ad et les for­
rn échet: p:tr l'opposition gêné- ces Qui se sont portees à leur sc-

f 1 b cours se trouvent plus rapprochees 
rPu$e des ou e~ corn atlantes. les unès des autres qu'au mols de 

Apro:; la chut~ de Singapour. janvier. 
4Ul a mi~ le point final à la 
campagne de Malaisie, il était à 
r tcvoir que le:; Nippons vont 
n'porter Je plus lourd de l ur 
pns~JOa -ur la Birmanie. Aussi 
P 1 :obl&n.c de la participation 

uc~o Inde~ cu conflit a:osume~!-il 
drso.mai::; une importance c0pi· 
tale. On e -'y ~st pas plu~ 
lrornpé à Londre:. qu'a Delhi et 
Q Chungl:ing et le voyage que 
va:nt d'accomplir le maréchal 
l'chang Kai Chek en temoigne 
éloquemment. 

La résistance 
nazie à bout 

Une déclaration ratte par uu por­
te-parole autorisé à Berllu ret iète 
une certaine anxiété quant à. l'cf­
tet llnal de ce harcèleront russe 
aui appara•L comme épuisant ta 
résistance allemande matKré les 
renforts amenes d'Estonie. Les ltus­
ses ont déja effectue une pénctra­
tion tlrofouùc. La question qut be 
pose est Ile savoir s'ils vont réus­
sir à se frayer un chemin pour 
etablir ta lla•"on avec les vaillant~ 
défen~eurs de Lénlngrall. 

Toklo ncn plu'ti ne s'est paJ 
wcpri:; là-des:;us, Le souci, que 
cause au général Tojo ia pcr-,;-
pecl ·;c d'une contribution ma,;- Les Ru~~es manifestent 1eur con-

flanc,~ quant à cette tcutatlve 
sivc de:; Hindous à la lutte, ~e 
trah;t dans l'ollrc quïl leur lait 

" .~c débarrasser de la domi~ 
uattorr anglaise. . La riposte à 
la anoeuvre e::.t immédiatement 
venu~. Elle a pris la lm·ce irré­
futable d'une déclaration qu'a 
lœk! le Pandit Nehru affirmant 
que Jamai~ les Indes ne ce :;ou­
mctt.ont à l'agres~ton, que ce 
soit celle du Japon au celle de 
J'Allemagne. Il a précisé que 
le:, Hindou3 ne se contenteront 
pas d'une rési~tance passive, 
'!lai.; repondront acllvcment aux 
fo1 cc.; hostiles. 

L'espoir, alliché à l3erlin de 
voir l'Empire britannique ibran­
lé par se3 épreuves, e~t démenti 
par les faits Chaque revers ne 
lai: que renforcer son unité mi­
lilantc ci sa volonlé de vaincre 
Au nom de 300 millions de Hin· 
clous, le Pandit Nehru vien( de 
porter un rude coup aux combi· 
rJai~on~ dl! l'Axe et à ses intri· 
que•·. Ce t<?moignage de loyalis· 
!'CIC agi~~ant lero plus, à Lon­
ore~. pour la !élormc du slat~l 
des Jncfes que k,; thè~e~ politi­
<'!enne~ A l'heure de la victoire 
<"ommuLc, dan.; le triomphP 
J'ur:c cau-e à laquelle le Pan­

·!it Nehru !ott. u rin~tant du p~­
ril, un "' t:orPcieux apport, une 

~ce d'honneur 6C!ra rés~rvE'e- ('1 

•c lég!ltmes •evendic t1ons. 

Ouant aux Totalitaires le 
Pandit J~e tru leur a siqnilié 1 Ïr· 
révocoblc sentence du deolin. à 
!'~?:<~cuhon de laquell~ les Hin­
rlou- ent<>ndent tarlic•per avec 

l"s l<.>ur.; resJources, qUI ~on· 
formidables. 

J\,S. 

\TOm EN PAGE 4: 

L' impératrice 

FAWZIA 
arriYe demain 

au Caire 
S . .ll.l. l'ImpératTice Paw. 

:ia d ' Trau est attendw· 
ilPiltaill soir nu Caire 1•r>-. 
'lfl•lt de 'réltéran. 

a Maiesté con~ptaif 
nartlr attiourd'hui, ·mtti-~ 
nar suite du rnatwais 
'l'mM. le dé]Jart fut Temis 
il rlematll. 

VTmm;ralrio! F'nw:io psf 
rrccompaqnée de so (ill e! · 
fe, s.,\ .I la Prtni'I'SSP 
rltalwa;. de la soeur rT11 
r 'Ttah. S.ri.T la Princesse 
trluaf Morlloul; et d'UIIP 
nP/lie suite. 

L'arion ri l10rd duquPI 
"0!/U(/•' l'Tm rératricc quil­
rern 'réll "ran rlrmnin ma 
rtn. 11 atiPnira l'ers mirli 
•1 RUf/1/11d /)OUr le 11lPÎII 
rt:esse11c·e el renorlfra pr•11 
m1res. arrh·ant ti Alma:a 
""r-' G TIPurl's p.m. 

r,n 1Jisiff' rie l'Tm llt!ralri­
,.,, u·a pas de rnracfi'1·r 
rof{iciel 1':111' I'ÎCIII /ifiiiT 
ronlr la Pamille Rut/OIP 
'IU'elle n'm•oit 11/u.~ relltP 
.-fPIWis T'tlonrflle !IP snn mn­
"lflffP fil/ rltihll f flp 19.'/!J 

La rlllrée du sé ;our de 
'a Jlajcsté Tmpériale en 
l·,[fii/Jlt' ll'tl /tOS t'IINirl' pfp 
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"E;PHÉMËRIDES 

FRANÇAIS 
o•EGYPTE 

Vepuis ~es tristes événements 
qui ont divisé les F1·ançais 
rl'Egypte combien sont-as ceux 
qui sont partis ? TJne dou3ai­
ne, peut-être. Comllien sont 
cPUX qui partent après-demain, 
avec la mission diplomatique 
et consulaire ? Une soixantai­
ne. Cent Français envi ron au­
l"Ont doltr' bientôt quitté le sol 
hospitalier de ce pays, 

Tl en reste 10.000 (db: mille). 
20.000 (vingt mille) a1,ec les 

protégés marocains, alçJériens, 
tunisiens et autres. 

Ains~. malgre te aran{[ dm­
me qtû déchire une des premiè· 
res natio1u; du mo111le. la co· 
Tonie française d' Ert1Jpte ·reste 
nratiquement ·intoc/e : elle 
"01llilwera à lravailler et d SP 
developper pour le plus grand 
TJien de la communauté. A 
l'abri de l'lnl•asion et de la 
rfisette. elle poursuiv1·a sans 
defaillance une mission cons. 
tructine qui a toujours été 
appréciée de tout le monde 
ici. Grâce à elle, l'esprit, l' d· 
me, le coeur de la v~rftallle 
France, libl'!rale et érlairée, 
r.ontinue1·ont ri ap71orter a l'E· 1 
gypie et à la cause alliée une 
contribution pnkieuse. · 

CetJ,;J; qui ont J1Téféré 71arlir 
P.USsent pu rester Qu'ils sut­
ne nt leur destin Nous les 1·e· 
r1·out•erons un Jour ptocfl.atn 
dans la pah·ie restau1·ée et rr­
I'ÎI'ifiée. Lo joie de cette ren­
confre tufure compensera at01'.< 
la mélrwcoTle de leur départ 
np,·es·rlemain. Ici, c'est lP 
ramp rie la 1•lctotre, llt-bas .. 
i\-fn.is mieux l'aut n'en poinT 
parler ! 

Il n'est en to1ll cas polnt de 
roeur Trtwrais qni ne se te. 
jouisse profondément dl' ce qut> 
la qrande roTo nie d' E(J'fPie aff 
iusqu'it·i l'aillnmmPnt suppm·· 
té )a Cri/PlTe épTPUI'C. 

T.e mot d'ordre doit êtrp plus 
que iamais : trrwail con.~trw:­
tif, déliOUI'menl au 1•éritahlP 
génie de la pairie, e_spoi1· te­
narr dans le 1.1·/om.nhe ritlfilli­
lif d-1'! la cnusp allié" ti laq1tel­
lt• le pPunle français a, de trlll ­
les les grn11des nntious rl' Eu­
l'One. sacrifié le plus lourd 
1 rillllt. 

Qni s~mp rlnns le.1· la1·mes ré· 
t·olfe rfllllS lo iou•. 

tmr.rnu, tG.tLI1'lo. T· n ~­
n;. R ,v l'l' E. 

tes de la. dernière qUUl:&a.ino. Elles 
fournissent en effet fort peu d 
nouveaux détails précis, sauf que 
la Jutto continue sur tous les 
fronts et que les Allemands ten­
tent de plus en plus d'arracher 
l'initiative qui est toujours au.'!: 

te d'un mcendie. 2 nnuom·s bles- · n . · . l é · ,_. ët . 
ses et 40 souffrants de chocs uer- T•ehte pat•he des renforts qu! tous l es .r stdents r_angels 
vem: ont ét6 amenés a l'hopital. 1ni snnt parvenus. ont re~'u 1 ordre rle partJir. 

mains des Russes, en lançant des 
<foutre-attaques locales tmprovi­
sées. Néanmoins les Russes conti­
nuent à gagner du terrain. 

Une passoire LA ROUTE DE BIRMANIE, Parlant des projets d'après-guer 
re, M. Van Kleffens s. insisté sur 
un ctdéalisme pratique», qu! tten 
ue compte du caractère l:lell1Quil1U 
de l'Allemagne et du Japon. 

011 général, et plus que ja.mats, 
le front allemand prend l'aspect 
d'uno passoire avec les pénétra­
tions soudaines des unités sovié­
tiques réapparaissant après des 
délais de plusieurs jours loin der­
rière les lignes allemandes, pré­
parant l'avance à des unités plus 
fortes. Celles-ci laissent alors der­
rières elles les fortl11s Isolés al­
lemands. co=e Rlev, autour des­
quels l'étau russe se refe.TJUe. et 
dont l'éUmination viendra lorsauc 
les conditions d cUmat et de ter· 
raln seront plus favorables. 

enjeu de la prochaine phase Des barricades 
sur la route 
de Rangoun de la guerre en Extrême .. Orient 

- ---------------- -------------· Londres, lo 18 (S.S. «Al M!srlDJ • - Les Japonais étant maintenant 
Oe que l'offensive allemande 

s'efforcera d'eKécuter sera peut­
être d'éviter le nettoyage complet 
du terrain que les Russes et l'hl­
ver forcèrent l'ennemi à évacuer. 
n faut pour cela que l'offensive 
allemande soit soudaine et puis­
sante, et ce genre d'offensive que 
tente de préparer l'état-major al­
lemand, avec des conceptions stra­
tégiques dépassant pent-être l'in· 
telligence et l'e:~.-pérlence du grand 
cll.ef Hitler. 

les Japonais débarquent 30.000 :o=:z'fe:6d~~n~~~~è~~~~~~~ 
hâtivement des barricades, à. tra 

hommes en 'ndoch'·ne,• les Alliés de leur ~;rsla~~~~~~r~:~:~:~~evoà~pé~~~~! 
Rangoun, la population de ·10.000 

f personnes a diminué en <tuelques At l e t de nombreux ren orts semaines et elle est maintenant co e enYOJen réduite à 15.000 personnes. Pt l'é-
va.cua.tion de tous les travrulleurs, 

Concentration 
Dans les mllleux neutres Ulfor­

més, on peut obtenir des· sources 
allemandes et •·usses. qu'une ren-

Londres, le 17. - Toutes les Puissances aillées sont résolues 
iJ. faire l'lmposoible pour défendre Rangoun et la. route de BU·maute, 
dont l'tmportancc stratégique pour le ra.vita.Uiemeut de la. Chine 
ct lu défense générale de I'Extreme-Orlent est considérable. 

.\ ce propos. a une contércnec de presse tenue a Chuugh'ing, 
un porte-parole mllilaire• clllnois a déclare que les Japonais out 
debarquee 30.000 boruJDcs a Haiphong, eu Indochine, pour uue in­
vasion de la Bh·manic. En outre, a-t-il declaré, ùeux divisions ja­
ponaises sc trouvent dcjà eu Birmauic et d'autres sont probablement 
retirées lie la l\lalaisle pour y être envoyees. 

Le général de Gaulle 
rend hommage 
la force d'âme 
peuple anglais 

' a 

du 

En réponse à deo questions, Jo 
porte-parole a. déclal'é quo loti 
troupes chinoises continuent à 
affluer eu Bh·ma.n1e. Leti Etats­
Uni,; ont promis d'envoye•· à la 
Chine un grand non1bre d'a. vions 
m11itaires. 

Sotùtgnant la nécc o;ité de 
renlorts plu::; substantiels et de 

plus de contre-offensives, le pol'­
te-pa.rolc a. a.jottté : 

« Une ac1;ion vigoureuse doit 
être entreprise. même _si notts 
devons courir certains risques. 
car dans le sud-ouest du Pacili­
que nous défendons effective­
ment maintenant la. dernière li­
gne de nos bases d'opérations ~> 

Londres, le lB <A.F.I.) - Par­
lant hier au déjeuner offert en son 
honnew· par Je !!City Llvery CIUbl> 
à Londres. le général de Gatùtc a 
rendu hommage à l'inébranlable 
résolution du oeutilo hrltannlque 
et déclare notamme11t: 

lJ ne cont•·e·attaque da11S 

"'' aveni•• pas t••ès éloigltf~ ~ 
«Peut-étre la nation anglaise 

tendue par son effort ne mesure­
t-elle pas au juste à quel Point 
son attitude d'énera:lo sans fl~u­
re est pen;onnlfiée vls-à-vls du 
monde entl~r. ennemis et amis, 

La tra.té~:lc aillée au sujet de la Birmanie e>t nécessitee, outre 
le ouci Ile mainten!J· un contact faelle a\ec la Chine. unr lol fnit 
qu'il va devenir PO>Slblc, ùans Un avenir PliS trOll eloigne, d'envisa­
ger de' tuesm·es co nt re-offen•lves. Or, ta l:llrmanle paruit être la 
melllcure «ptateformen llOur dCclencher ùc~ contrc-atiaques dt.~ 
Hmt gener te plus les Ja.tJonnts. 

par votre Premier miniRtre Wtns- Plus encore nue Pl'écédellllUcnt. 
ton Churchill qul contribue à sa la sUPl'énla.ttc navale jouem tel un 
grandeur Cela. u appartient à un rôle consldér bio. },;Jle n'Influera 
allié de le dire Et c'est pow·quol pas seulement sur la campagne. 
je le dt::; meme de Birmanie, mals encor • 

«C'est autour de l'adnllra.blo vo- sur tout~s les autres campagnes 
lon té brltaunlaue aue s'est assem- selon qu 11 •era facHe ou non de 
blée le camp de ta liberté C'est continuer à envoyer des convois 
de la réslotance an~t'a.ise que dé- • destinés au.· Russes par le Golle 
pendit et que dépend encore tout Persique, et qu'tl sera facHe ou 
l'avenir de l'humanité O'eo;t ver• non de maintenir les communlca· 
I'Ani:leterre que regardent tous tlons uvee les armées d'Auchinlccl' 
ceux qu'un adversaire llalssable a par l'Océan Indien et la Mer Rou­
pu réduire à la servitude Tous ge. 
ceux qui en ce moment mème crol- On ne douLe pus "- !.ondres quo 
~ent le fer nve~ l'ennemi. tous ~eux les plans de synchronisation des 
qtù sont venus plus tard au sacrl- attaques axlstes fw·ent certaine­
flee et au combat. se préparent ment Influencés par les espoirs 
maintenant à y courir en masse Gntretenuo; à Berlin et Toklo sur 
Me.l~tré les épreuves et parfois le'- des répercussions possibles d>me 
revers 11 y a là. croyez-mol, pour ce "ens de lu chute de Slugnpollr 
votre P<J.YS et pour l'homme qui le Cependant. 11 est. difflcllu de 
dlrl~tc une sorte de d!~tnltc supro;- douter que l~s awlrautcs au;;luise 
me dont vou save.t le droit, et ra- et americaine, ct :cs Couse11~ du 
Jouto le d.evotr, d'"trc fiel-s». l'acUlque i nut. Lond.l'CII c t, 

Washington n'aient pas examiné 
la sttuation san:~ tenu· largement 
compte de telles cons1d6ratlons. 

Ce que serait 
la liaison 
Chine-Inde 

L'uttaque contre la B1rwaute 
met a premier plan des préoccu­
putions celle d'assurer des c~.om­
munlcatlons avec la Chine de 
Chungking. pour le cas ou la rou­
tc actuelle de Birmanie tombe en­
tre les mains de l'cnueml ou si elle 
est OCCUpea »U1' Ull pOint OU UIJ 

uutrc 
La nom·l'lle ruutc nllant !:>ad>la, 

dun~ le Nvrd·l!:o~ <l l" proville<' 

dont la présence n•c t pas !ndls­
d'Assam, à Chungking, à travers pensable dans la v1llc, a été pres~ 
les régions montagneuses du Ti- que. complétée. 
bet, ne sera pas terminée avant On se rend compte que la reddi· 
un certain. temps. Cependant, u tion de Singapow· porte inévitablc­
sei·alt peut-être possible de relier ment un rapprochement de la 
la. route actucllo avec Je port de puissante attaque que les Nippons 
Chittagong, sur la côte oriet•tale préparent en Birmanie. Le corrcs­
du gol!e de Bengale. Chittagong pondant mtlita!re dn «Dally },;x­
est le second port du Bengale, press» décl!u·e aue la bataille de 
bien situé ct relié par raU am: Birmanie est co=encée avant 
a.utl'es parties de l'Inde. l'hem·e, et quo la vole d'accès dl-

L'Idée d'un chemin do rer re- recte de la route de Birmanie est 
liant Je Bengale iJ. la. Birmanio maintenant menacée, à la stùto d.o 
n'est pus nouvelle mais elle ne la nouvelle retraite britannique, à 
fut pas encore réalisée iJ. cause des l'ouest do la Salwein. et qui fut 
difficultés d'ordre géographique. annoncée avant hier soir. Cette 
Actuellement, 11 existe une route retraite place les lignes de résts­
en llll chenlin de fer l"eliaut 1\lan- tance britanniques dans une ~!:One 
dalay, sur la route Birmanie, à encore de 50 kllomêtres plus rap­
Pa.kokku (Birmanie Centrale), et prochée do Rangoun. 
de hl. une route excellente va. jus- Cependant, selon l'opinion des 
qu'il. Gangow. D suffU·a.it donc de observateurs mlllta.!rcs, l''lctlo~ 
construir le tronçon entre Gan-j mitannlque fut entreprise dans 
gow et ~hltta.gong, ce qui sermt le but d'éliminer le danger ~-3 ~oir 
possible en relativement peu do les unités d'infanterie alliee .:ié· 
temps bl l'on en juge par Ja rapt- bordées par ta poussée japonat~c. 
dité avec laquelle la route Birma.- D'atlleurs. les nouvelles post-

. fut constrtùte. tlonM britanniques sur la rlVlo'rc 
Ul~·n ·t le 1-avita.illement de la. Ch-1 Beltn, sont considérées comme !s­
ne ~o~tinuora à être assuré quoi- vorables pour des opérations de 

n'tl puisse at·river au port de contre-offensive. 
~ Et la. Chine véritable Le «TimesJ>, de Rangoun. r€com-
~~o~blo du Japon, pourra con- mande l'envol de puiS~;ant~ rd:>-ort~ 

~1° , son offensive encoro plus tmmédlats eu Birmanie. Les t:tou­
:l~rv~ment. Leo Chinois pourront pea cJ:Unolscs ont déja travors6 " 
. r les Japonais vers la mer. frontlere do Btrmanlc et des mll­
~~P~~::dan t 1 jour ou les Alliés. liera d'a.u tres se préparent .\ ve 

t nqu!s la mattriije des n!r. Le journal e:•:pr!Jne éga.le01cnt. 
ayan 1c~ battront définitivement l'espoir QUe les excellentes rc'ation~ 
mers, cs tta.blles entre les 6ta.t-majors chi­

Repli 
.;ur le front birman, a.nnou­

.,;o.tt-on hier les troupes britanni­
Ques ont df1 battre en re tral te 
jusqu'à. la. riviere Bllin qui nxe 
le front dans Je sud tandis que 
Dagwtn tonne la limite nord. La 
retraite u. <'k <·xrcutée sans op­
poslt)on cnncn· • t rédtùt un 
~amant dam~ert t~ 

nois et britannique perm~ttront. 
encore d'accélérer l'entrée de l'ar· 
méo chinoise en Blrma.nle. 

Le corre<,-pondant de l'«Al Ml. · 
rl» laisse entendre que le~ Chlnol:i 
la défense de la. rout<3 <le Blrmantro. 
mals bien que la chute de Rangowt 
aerait. politiquement consldéreo 
comme tres importante il. Chunr.­
klng, cela n'Isolerait pourtant va:, 
oomplétement, la Chin • car U 
existe déjà. actuellement. d'au· 
tres rout.es employées pour envover 
les fournitures aillées à. la Chine. 

oUI Tl JI H- ·t !\.F'.I ' et dont ta mise au point n'est pa> 

L(l(l L:\ 1'.\< ;1 c: 1 \ t 11 L UC 
1\U DIPI!lll" "LII L 

J' ,\ Il Il~ t "-

Ulle tâ.che au de!>Sus du 1:1vesu 
technique chlnol~. qui possède ~­
gaiement la pu~>.;;anco de trtm: · 
port nécesba!re pour u'e:n Jt!l'7U'. 
~vec plolnc s~t.tls!actloD. 
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IR. C. C. 1/ôOJJ 

f:.E. Kamel Settky bçy, ml­
nisL:-e du Commerce, o. visite 
hier les fli\"crs dépn rtrmcnts 
de son m;ni~tèrc. 

S.E. ;\ltre Sabri Abou Alam, 

Mariage ------~----~·--~----~--

D~m" le maquts 
de la procédut•e 

!litre TJo:Jddad, o\·ocat de 
Charles.Fz·a1)Ç011" , BoiYil1, · ·in· 
nllpé- clans l'affaire rlu jiiurne 

tlan!l·lc· ·d~· ii- pren1 Jinr 1 co· 
de d!l.Jlrocédure pénall' .l.llÎ."tP .. 
:;oit de :'J" !}en res a 11 mu'\ 1mu m 
op1~~: .. 1:1 ~1ré E>ntatiou do la 
dôf.euvo sqbsidwirc. 

=· ' ministre de la Justice, 0: re­
çu hier S. Em. le chei!\11 ~Ious­
t!Lpha el t-.Iara!lhi, 1 ccteur de 
I'.Azhar ct ;\L \'an Aci1L·re, pré­
sident de la Cour d'Appel mix­
te. 

C'c~t aYec Je plu;, '1f p1at:1: 
que 11ous avons appr;g le ma­
riage .de ::0.1. George Gor&e, an­
rien éièvc de 1 'Ecole normale 
supérieu:·e, Agrégé de l'L'ni­
versitë, Dircc.eu1· des service~ 
cie l ropug~Jl1tl8 ùc l;t F"wl1CC 
Libre en Egypte, uvee no•re 
charmante con,~ol'ur :\!Ile ::'\o­
d_ine Gelat, fille du Dr. CL :O.!me 
Mau.~ice Gelai. 

-----------··----------- 1 •JUi a cnütë. la vie tt Abùol Tl a-
ti.o llign-<int que le l'ui·_qur! 

m1~te avait. di>s lo dé hu·, {' 11 

dcnr nd a n.t le maint icn e>n. pri­
son préwmth l' tk l'mculpr; 
d.Jcht l\t2c1delll co1un1e u1t 
criin·o, h' Pnt·quct qui ·~nv:dt 
à quoi ç.C'll tnnir •;t11rait dù M­
!éro~· ;\C Boînn ·de\ nnt la jU:l;~' 
d'lrisli'uc'twn:_ d ·, re morqf'rtt 
c~ ·.!\ans~.tctarù. , 

IL Y A 25 ANS 
La Cour 

L'AUTRE GUERRE .•• 
Cabinet du grand Lhambellan 

r.Iardi le 1'l fevner 11J1.2 
01L Ti.!alt dan3 « La Bour~c 

Egpt!enne ll dn 18 février 191't: S.:\1: le ROi <l: chargé !t: ~- ~· Z.ak1 cl Or aLi pacha, 
moud1r de Gha.:-b1eh de trans- lllll11Stre des CoJnmunlcalions. 

"-< Amsterdam. - Lo. Jow·nal mct.tre ses condoléanscs et sa n reçu hier l\1. A. T. Shone. 
berllno1a " Korrn.>ondcnz Nor· haute sympathie à la. famille 1 ministre de Grande-Bretagne 
dPn » d!t quo 10. décision. de., 1 i' 1 1 1 1 é d :'1' s d ' Et.ats-Unls <l'armer le., nf!. vires~ ce. ~u e sé_n~tenr Dr. ù >~ e o.c~ompug_n e .•. '.en érs, ex· 
mn.rc"hnnda augmcnlo lu. pr0bab1· ,\ztz El "\CTU!Zl Le\'. pel t pOU! les aff:ures souda-
lité crunc auerr . . "' • nai'eS. L'enh·etïen roula. a11 

, . . l Lés ministères ~ujet c~es échanges égypto: 
". Landre . - Les cotrcspon· 1 ~>oudana1s surtout en ce cm1 

ctal1ts de Jour=ux· aiiEtna.nds sur concerne ies moyen& de h·ans. 
Ill !mut de lo. Sllmme disent <Ille 1 !'; E l\IoustarJlla el :'\allas port tant par le rail qu' par l'a6tlvité br1U\nnlque sur'ce front •~· · ' . · . . . tJ. 1 

llld quo quo pour les AUcmand!l j pacha, préstdent du ConseJI, la 'Ole fluvHl.le. 
1o ~ana~r ebt le mêmo qu'on Jul!- o. reçu luer e. ux Affai.:'es E-
let 11ns. · trangères, comme nous l'avons La ville 

La. cérémonie a été célébrée 
da.ns la plus stricte inT:mité, 
~n prése11ce pu n. P. Carrlè.:·e, 
hier malin, à l'Egli&e Salnt,­
Josoph du Caire. 

Les témoins ont ·été !II. de 
Benoist, agent supéricu.~· de la 
C::>mpagnle du Cana.l de. Suez 
représen.tint du gé'nér:ü d; 
Gaulle en Egypto et )f. • \'l­
•meau1 directeur des · .stud'os 
~Il~~. . . ' 

ceLa Bourse Egypti.ènne,,. pré' 
sente se$ mejlleurs .. vueux aux 
jeunes époux. 

Le tribunul nn'1~airo du Cu. 
.rP siéqea hirr pour cxam~ncr 
plur,iéurs affaires de profits 
illicites : · 

lin marchand, Jin~:-ein y, .• 
h'-a Hactwan, fut' .coudanm.j a 
dl'tll( mois de prison a,·ec trn ­
va.il. !1 a'?alt DiO.uté de !;co u 
o.u pétrole qu'il vendait ;). un 
prix supërieur au' wrif P''r 
surcroît. 

Une défen~e habile 
mais În1,1tile ' 

Saved Issa et Abdou ~Iah­
moHd Awad. accuses tl'avolr 
refusé de veüdre du pétrole , à 
UJ'l ipspeo-teur de l'approvision­
nement, plaidèrent·noi1 coupa­
bles: Lés i1'lculpés !!outinrenL 

Deuil 
~ l que· l'inspecteur avait ,·ottlu 

. ac~eter tout leur ··&tock de po· " ~on4rcs.-~ Lo gouvorne~ont annoncé,. les . membres du 
a·usse a. appelé SOllS les dl'apeau., corps d1plomahque. 
un ml. !lon uo Jeune~ gens ages· Il .:·eçul ensuite Hamdi l\Ia h-

Amin Osman pacha, présl- 'trole pour le donner à son lils 
dent de la Cour des comptes :\'ous avons :Je vu regret. qui est lui-mr·me épicier;·· et 

tio llO a11r. , bou.b pacha, Ahmed Abdel 
·.- Pn.rl . _ on apprend do Vien- Ghaffar pacha, l\ltre. Ibrahim 
uB CJIIB I'Emperow· ct'Autricllc a. Dessouki Abaza, Abdel ~lé­
relev& l'arcnrauc l"ré'dc(lc de ~>ou guid Ibrahim pacha t ).lah-

a offert hier une réception à d'annoncer le décès de l\1.. Si· qu'illes avait dénoncu par ven­
laquelle assl:.taient tle nom-. mon Leibovitz, Prés;dent de· la gt:·ance. 
breuses llersonn•alilé:;. Société ~le Bienfaisa11ce Is:·aé- ~onobstant cette défllnse le,; 

lite Ashkén.azie du· Caire et provem1s furent 'con damné 
cotr.mandemeut: moud Ghazaleh bey. 

Plus t.ard, l'\ahas pacha se . 
APPEL AU PUBLIC 

Les officiers du service de 
signalisation de l'armée égyp· 
tienne ont offert hier .un thé 
en l'honneur de leur comm::m­
dant le koaimakam Ibrahim el 
Bardini bey, à l'occasion de .::a 
promotion. 

Vice-président de Ja Goutte· d€' ~espe~tivement à trois cents cl 
Lait. · · a cent piastres d~amende. 

Le convoi funèbre quittera Quand les pommes 
le Temple Israélite. As~kén.az:, de terre étaient tarifiées 
rue Fa:·ouk, demn1n, JO"\.ldl 19 
février, à 1 h. p.m. 

Le présent avis 1jcnt lieu de 
faire-part. 

Ahmad ~Iohamed l\Iou, tnp ha; 
comm~rçant, établi à Héliopo­
lis. aval~ vendu de~· pommes 
de terre au-dessus du prix DENONCEZ 

LES PRUffiiURS ! 

rendit à la P:·ésldence où ll 
reçut de nouveau Hamdi Mah­
boub pacha qui était accompa­
gné du lewa El Sayed Ramzi 
pacha, auquel le Présidem re­
mit le brevet de :;on nom•cau 
grade. 

Le soi!·, l'\ahas pacha se ren­
dit au ministère de l'Intérieur 
où il exam;na les affaires cou­
rantes. Il reçut S.E. Sabd A· 
bou Alam m,inistre de la Jus­
tice, :.\Iohamod l\Iahmoud bev 
sous-secrétaire d'Etat à la JuS.: 
tice, Amin Osman pacha, pré­
sident de la Coll!' des Comptes 
Hassan Fahmi H.ifaac pacha' 
sous-secrétaire d'Etat à l'Inté: 
rieur, le lewa Sir Thomas 
Hussell pacha, c::>nm1andant 
de la Police du Caire et Moha­
m:d Salah er Din bey, secré­
ta~r~ général du Conseil des 
ll1lll1Stres p.i. 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~!!!!'idu tarif lorsque ce prodnit 
- é1•ait encore tarifé. Le délin-

Nous recevo113 t'o.vts su.want: 
tl e~~ porté fi la COimalsSallCC 

nu public, que par ordre d, 
S.E. Jo gouvernen.r militaire du 
Caire, 1t o. été établi au quartier 
iénéra.l de la police du Catrc, un 
hureau destiné à. recevoir les 
plainte~ ct Informations dtrcctcs, 
o.yDnu trait aux caH d'expl~ta­
tlon du pub!ic par les commer· 
çant~: · 

Toutes lu!ormatlon3 ·1·c1a tt v cs 
u~ délit~ de stockage E<non. 

cgalemenr, reçues Plll' le bureau 
cu question. 

Les plaintes de\'l'Ollt être n.dres­
llées à: l'Ofilcler en Charge, Bu­
reau des <.Plaintes», Gou·:ernora. 
du Caire 

Dans les cas urgc.nts Il faudm . 
téléphoner au No. 62747. 

n est bien entendu que toute 
.D!O.Inte, écrite ou pur téléphone 
recevra. Ul1e attentton lmmt:daate 
<'t sera. traitée o.\·ec la plus gran­
Ile discrétion. 

~+· l\lalwam Ebeiù pacha, 
~m1stre dfls Finance~. a reçu 
hter S.E. Ahmed Har,sanein pa­
cha, chef du Cabinet Royal 
~!. Van A~kère. président de 
la Co.ùr d'Appel. mixte, ct l\I. 
Ibrahuu el Talm. 

IN MEMORIAM 

HECTOR 
OE CATTAUI 

L'homme et l'artiste 
L'apr/o<;~mirli mn.<; ica Ïe en mé­

moire de feu Hector dA Cat .. 
taui. or~ZaniséP. par la Sociéttl 
dA Muslque, n pleinement rén~· 
&i à rend1·e hommag-e à une 
per!<onnalité tri>~ connue du 
miliPu musicophilf'. Dev•ant unP 
ao:si!'<tance se comnosant dE' 
l'êlitA de la f\or.iAté r.airofe 
S.E. lP baron de Bildt retraça. 
une imaa;e vivante de l'homme, 
de l'ami. dè l'arlistA quP fut 
H. dP Cat!raui. Son allocution 
imprép:née de dé'icateRRA et dl! 
vihrante svmpathie pour If! 
défunt compositeur. membre 
fondAtPnr rlfl la Sociét~ de 
M11sique d'E'typte, créa l'ath-

Rappele2<-vous qu'en rapportant 
de tels déllts en contravention 
des règlements du Gouverneur ml· 
!!taire, vous servez votre cau~c 
ags~l blen que ce!le d'autrui. 
(6rgn~) Moh.. e! So.yt:<J, Sh,o.n.ccn. 

Gouverneur militaire du Caïre. 
~lahmouù Abdel Hahman mosnhèrA dam, lacruelle Ron 

bey, ancien sous-gouverneur oenvre a pris naissance. cf'tte 
d Alexand:ie, actuellement ju- ambiance est importante pour 

,NAUGURATIQN ge _au tribunal national du l'artiste. 
. - Ca1re, a été délégué au minis- Ensuite, le Dr. Hickman prit -- ..,.__ _ j tère de l'Intérieur où il occu- la narole pour analv<;er en 

:.lt et :O.Ime :Sdouard Zana- peril. un pos~e unpê>dant. qnelcrues motf' lA style et la. 
· · · t d · · technique mnsicale d'Hector 

n n 1naugureron em~~n, )CU" D'autre part :\! Abbas Is- · rle Calta·'"."" Nio1 .... a-~o·n" enten-di 19, leur nouvel établtsse- . . • ' · . . u' '" v• " 
·ment cc L'Ermitage "• dans. Je lam, mspect~ur au J:?lmstèr:, du un choix de morceaux in di. 
passage de l'Immobilia, 26, rue a ~té nomm~ _secretat:-e part.- rruant les poinh P.s!'<entiels dê 
~1adaoegb. cul!er du mJnJSîre en rerm>'a- "Fmsemble de ~>on oeuvre. Ci· 

L'l PORTATION 
DES SACS DE JUTE 

cement de M. Hassan l\Iaher fons un trio en un !'Plll mou­
qni a été t.ransfé:-é à I'adminis. vement d'une comnosition ~·a­
tration générale du ministère vante et deux tran-scriptions 
de l' Intérieur. de compositions f;Vmphonicues 

pour le violo11 et le pianofort~. 
jo 1ées pa1· !\! . le Dr. MorR­

Le~ Mgociants et importa- S.E. Abdel S•alam Fallmi Go-
teurs du jute poursuivent maa pacha, ministre de l'A­
lell!'S réunions en vue de trou- griculture, a recu hier S.Em. 
Yer une solution à la question Ile .cheikh Moustapha el r-rara­
de l'importalion des sacs né· glu, recteur <le 1',\zbar. 
cessaires ù la prochaine récol- j •+• »• •+• 
tcT;tes c~éa}es. , .d. S.E. O-man :"lloh:11TO.IU pa-

une reun1on, pres! ec ,1-·a.r cha, ministre des T1·avaux Pu­
. \bda.llah Abe.za b~yl secreta1- blies, a eu bier un long entre· 
re géné.:'al du mm,stère du tien avec Ahmed Khachaba pa­
Commerce et de l'Industrie, a cha. <ancien ministre des Corn-
été tenue hier à cet effet. municalions. 

Plusieurs impo.:-tateurs Pt 
hauts fonctionnaires assistè-

wetz à la place de ~r: C. Pe­
rue-ia tombé Rnbitement ma­
lAde. Le~ .compositions qui eu­
rent le plus !<ranrl succès au . 
nrès de l'a•sistance. ont été 
é\'idemment nnP dAiir:ate valse 
de. concert, intPrprét~e par M. 
HJCkman au piano, et un !\oc­
~urne ~our ;violoncelle et piano, 
JOUé mar :.r. Perugia avec la 
technioue parf•aite Pt la · be'le 
sonorité qui ont fait regretter 
son départ par le public d'A-
lexandriA J. 

AU CONTE;NTIE.liX DE. 
L'ETAT 

LES CONSEILLERS 
ROYAUX 

Qn a,nnonce da.ns les rrülieux 
généralement bien renseignés 
qu'un mouvement res~reint 
pa:mi les conseillers royaux. 
est en voje d.e. pr~p~ration. 

Les déplacements, transferts 
eL promotions· se!·aie.nt prochai­
nèment rendus publ!cs. 

quant ·fut condamné· à trois 
cents piastres d'amrnde. 
La via ride ordinaire· et 
les morceaux de choix 
Le tl'ibunal examina pour 

terminer un procès assez cu-
rieux. ' 

Abadl Hassan Youssef, bou­
cher, établi à "Héliopolis. a>'ait 
vendu un rotoli de \'iande de 
choix au prix fort. 

L'inculpé soutint que le co­
mité du tarif av·ait majoré de 
vingt pour cl'nt le prix de la 
viande sans os et de ~5 pour 
cent celui des morceaux de 
choix. Il aV'ait majoré ses prix 
conformément au. tarif puis­
qn'il s'agissait de morceaux de 
choix. 

Une dis.cnssion 'en suivit 
entre l'avocat du prévenu et le LE DRAME DE tribunal à ce e.ujet. Finalement 
le tribnnal reiP.ta la prétention 
du délinquant qui fut condam­
né à une amende .de trois 11-
\l'es et à la fermeture de son 
local durant deux iollrs. 

. OUSTARAD 
Le tribim.al spécifia que la 

, . .. , ... 
Les parents d'un des majoration de 25 pour cent 

devait être ca 'culée en hase du 
prix de. la vio:1nde ordinaire. 

..... u;(";ers tuP.s réd::ame~t Il ne savait pas avec qui 
- ... ,~- :: gJ •• • "' ,. .e 1 il avait à. fa~re .• 

des dommages.Jnterets_ 1 G('),sti, Ya)"lr · C~uras et Yan­
_______ .....;·--..;·.:._.;.,.. ni Cavouras avaieut vendu une 

quantité de briques à un inspec-
On se SC\Uvieùt du ch·ame" aÙl. +eur de. l'anrn;ovisionnement au 

a cot~té, 11 y a quelques mois,: prix fort. 
lA vie à rlenx officiers de l'ar- Costl d~clara au'il 1gnorait la 
m~e. · assassiné~ rJar un· r;oldat nersonnalité de l'insoecteur lors­
qui ti r a sur e'(l:ç ·presque à qu'il.av.ait traité avec lui. 
bout portant. · Le tribunal condanm!l- l'iJ)cul-

Les héritiers de Mahmoud èl "'é à une amP.nde de quarante 1i­
J{boacl1ef. l'une· des de1]x vic- ··,·es, acquitta. son associé et or­
times, avaient ent~epris com-· donm~ la ferJTieture dp local pour 
!l'lP nous l'avons rapporté, des •tne durée de trois iours. 
,démarches amiable~· auprès du Des fèves et des }en ;Ues 
ministère de la Défense Na-
tionale afin d'obtenir une in- Daniel Mikhail Aboul , aad 
demnité. · avait vendu ·des lentielles à un 

prix supérlenr à celui du tarif. 
En désespoir de ca-use, ils 

•avaient introduit une action 
en justice réclamant L.E. 
15.000 de dommages-intérêts 

L'affaire appelée à l'audie~­
ce d'hier a été renvoyée à cel­
le du 13 mai prochain . 

" Je croyais que mon client 
awtit demandé des fèves Clont 
le prix .est plus élevé "; dit~i! . 

Abou! Saad fut condamné à 
une amende de trois livres et 
à la fermeture de son local du­
rant deu~ jours. 

renL à la discussipn qui roula 
sur les mesu:es à prendre 
pour faciliter 1 'importation de 
cc produit de l'ét:·anger. 

r~· .. A~:s::~-!!nr::4Œ!i%"~"êJèZlffi@<;:lCOBAFIGZiètlèMè8è9Gïlt.Is-...jlddJJÇ~ anciens Egyptiens. Le chant 

- VIENT DE PA ~1 mimé, c'est vmi, a d!1. tentr 
fj · RAITRE @ f.~~:iqJ:s E;C:;t~s~~t~~~c~8 qu~i~ 
~ il . p1·end dans celle de la moder-

D mid F(llhm be_:~ •.. c;hef. du per­
es cahiers -au prix ~ort ~ormel au mini t()r,• de l'Inlé· 
Fa•·ag Boghoo,;ian, llll )•a- rieur, a foit OJ!pO ilion it !·:t.tlé. 

pt•l1t't- -tll\t bll au <juart..1PJ' de t.:i~on .ctu jugo. d' inst.r.uctlon 
1\lou~l,~·. l'bit prt!Ycnu ù"uvntr CJHi ·a rejettl la d"éfen:e--snbsi· 
vendu •le~:; callitrs au prh rlia ire du prévenu concern11nt 
fort. · Le tribun'1l ·condanma. h nullité ù .l'ç~quêie e~lt.a­
J'tnc tlp~ à dmr livres ·ù'nn!cn m~e par le' Paryuet ·nlixt~. ·' 
!le ct i• h fermeture èlt· t~on D'après I'U\"Ocal, \Il décir,lon 
naa&?"o.~in ~lurout dt>'-1,· joui:~.' du juge. d'inslru~ti.on -c:st 'Uillle 
Cinq livres d'amende pnrrc CJU'P'Ie l'l'a pas éré prise 

L'opp·o~ition. tlt.: :.ltre lia ùda<t 
t;~~:~.:;~x.~minét:. procbnin~>lllNll 
crr··t.:hambrc ·'du CIJll ~>il.·, 

:.\l·:ulbouli. Ah· Hcid:l!< ·rorll- ··~!::~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 
merçant cl~· ré"r6f!.:c ~, !nt., C.Q~I· - . .. ·-·~ ·• 
c'le.mnô b. ûno amende. ùe.ciJ.uJ L · · · ·f··-1 ·" "- · · 
liyre5 pour U\"OÎ_r \"PH(!Ü.'ûe );i .: · .. ·es·, .. :' ~·~,c· ':o·~~- ~~ .. ::. e·:r:.·.e· :n· ·ces" .-:~.· 
rnrinè au-ùc'ss).l!5 ùu p"r!X _{,!u rJ -
ta ri( · " · '· - - " - · · - · ' -

. ·La, petite ··monnaie . . . . • . -... , -·:-: .'··- ~ 
·~lallmouà .\ly S-oue!~~u, ·mar: , ~UJ'ÔURÔ:u'pl \'L~ùllCt>l 20 lE\ lt. 

chaud rle ci_garettes, qriï avait "Un 1-nte···li:--.c·tuel· · · · refusé de faire le Cllang-e cl 'U• •;: ... a Il 1!1 n1 '·à t'()rlent:n Hnll• d' 
ne livre à un' niazistrat qul . l'Oolvér~lte Amertcamc, te ùr · ~i-- d . · · "' der tera. en' arigtaJs, une coorer<·n-" 
ÎIIÎ 0\ nit achete Ul\e boite de ~fifre. eux. guerre cc. ev.r: cLe èbl'l .tl:m);;me M 1 .,:. 

ciganittes, cu Mccmbi·c der- tau · 
n\er, fut condD mné à une u· 
mende de c 1x !i\'l'L 

... -------------· ! «La Ron .. ~e I; .,·ntlpnn" fera ! Ca soir, (\. 7 111. 30. r.r Je<>'l 
· l.u;toL l'l~dô.~f~ur en· cho! de 

"" • • • • à. la S•l"''ion Su->rtlve lie cit,a 

A .7 11. 45 P.!ll li'' ·Centre t:11~· 
ture! 'i'~ Social (rue·et f'adll M· 
Léon BeHlO&. I~ra ~o~ne cqnrt:enc~ 
sur. «Les MbYen~ de Hel!},.\.'l!mont ~,.. · 
cllll. (.~ J(Çonoml uc "i1 El(rptc· . 

·Police· et 
triburiaux 

Le voleur voulait 
s'habiller ... 

Lu dome.sti•J ue uotruué ::Soli· 
man était c!C'puis quelque 
temps au_s~n·ice .. d'une dame 
europeenne, llll~ u \·uit, l'hab!· 
tude de laisse" trainer dans 
ses po~hes d'iwpor,untc.s son1· 
mes d'argent. 

t:n jou1 de la scmailll' der· 
nière la dame oublia un billet 
de cent livres dans la poche 
de son kimono. 

Soliman s'eu emp(l.~·a ct prit 
la fuite ... Depuis, ii fut va~ne­
mem rechercM par la police. 

Toutciois, hier, un agent de 
po!ice procédait à l'a:restation 
d'ûn indihclu portam un volu­
mineux paquet de Yêtements 
neuf~. 

I:e lJersonnagc fut, conduit 
au poste de potee et trouvé eri 
p::>ssesion d'une somme de soi­
xun te dix li n:es. 

. Bourse El{vptlennc» uue cause­

. rte· lntl'n'é• · "tiat tntcllectu~l 
entre dcu · guerres". 

DL.'l·\1:.' 

Une causerie sur «Le Mvoir et 
le tra\"&11» sera doon6e demsJu jeu­
dl à 6 h. p.m. par Mr Epaulard. 
directeur du Crédit Lyonnais, à 
la Hlgher School nf Commerce 
Club, 120. sllarla E-nad cl Dlnc. 

. (• •t• ·:· 
A 3 h. p nt.. dan' la salle de la 

·•·• "'• l.l'."lJf. ~:1' Hél Hll•l'-" 

, ·a 11. p.m., a ta ·sr.oupe-~E~ud~"'' 
r-we ~- Sh~pl\el'ct ter~ une conre-
•·cnce ~llr •D,.rwtn~ · 

Vente aux cncheres· .. 
--~ 

Société Royale de Géo~P"a.ùhte. M \"endredl :?0 ct siunedi :Zl ft· , 
!e Or.: Abd.el ·Wahhah A'l'7RPl Pro ù 
fesseur de la~ue persan ne à: 1~ nier 19,12, il.. 10 }1. a Ill t u 
Facul des Lettres de l'0'11tverslt~ mobilier· garnissant 1.1 vill;r. 
F'oua<i Ier fern len ara.hel une con Sise, au ~9- 4, :-uo E!lul11ti: 
férence sur «DJelal el Olne el Rou pacha, iL He hm o. El l> uéclid<J, 
~~:tré~e Ll~~~;d no~ te my•tiQueu (derrière 113 Pu !.ais d'Abdme).. 

•) •:• •:• l\I-eubles lie' hall. - .:alo~l" 
A .5 1l pm. !\ '" Société Roy'l.!e Lo\lis . '\'1 et Louis :-.. \', -- Y•­

d'Econonlle. Pollt!QutJ de statl~tlout" trine. - GuéL'idQns - Lw:tr~ 
et de législation .. M le Prof· J _ Tapis \)e:·san~.- l3.ibelotll . -
Chet>aller fera une conférence ~ur -, · · . . 
«La Théorie de ta Déclaration cle Tableaux. - Hatltu - ürouw· 
volonté en 'droit l!g>Ptlen» (~" ll)hone -· P:ano. 
•rancalsl Sa.!les· à 111lWIQ'C". gan1rturfl 

· "'.;,.;.• , style Empire cti U\~ojuu ..t, 
" ., n 30 pm au cerc1e de ta bronj':e, · ga.:·niturc en acajou. 

Jeunesoe. 187 rue .Fmad el Olne 4 gamitur~s d•' chambres, '" 
:o RP Zu11del fera une confère ne• h ct· b · 1 
lnt\1ulée· <iLe de,•olr !!ela 1\bertfl• couc er, 1\"crs OlS .ct .1} r~. 

Automobile Llrnouüne ~<Fiat .. 

A 7 h. 'iS Pm. ~ I'AlllPlllthéâ· 
tra de Physique du Lycée Fran. 
cats l\1 RaohRél oouel< fera ~oh' 
les auspices du Groupe «Etud~s>• 
ot du Lycée Francais. une conté· 
renee sur· «L'iodustne Textllo 
technologie de tissage de f!l~ture 
et de teln t Ul'e Developpem~n t en 
or;:ypte.» 

1500. - :'>Iod. t93S. 
Dlve:s : balgn::>irc •. doue 'e.l'· 

avec mélangeurt', . .lournt>.au. h 
charbon, armoire:,.. tabl.el', 
ch!l'ses etc. 

\ïsite jeudi. l!J. iévriç,r. 
- l;e. Conuuissairc Priseur. 

c. .\. ·ro:'\rot: - Tel. .so:292 

.. . 
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e soir, a 

Il décla.:·a qu'il a\·ait acheté 
les vêtements pour ses pare!Its 
habitant la Haute-Eg pte ·et 
que l'argent représentait le 
p,:-ix d'un feùdan de terre hé­
lité de son père et qu'il venait 
de vendre .. ~lais la police !}ut 
t.èt ra:t d'idemi..fier le person­
nage qu1 n'était aut.:·e que So­
liman, rep.:-is de justice, déjà 
titu.:fo,i.re de plus.ieûrs ·con dam-! 
t1atUtAAS.)~ • ;,:,·_:;;'. '--. ' iol:, i 

Deux condartinat1~nis~ -
. :·aux trav~ux forcés 

. à )letpétbité • . . . -
Iohamed :-.roliauni · .\iô,;~~.~ 1 

med eL Abdel Àti Genaini ont 
comparu hie.:- màt!n deva~lt la'. 
C'our d':\ssises s::>us l'inculpa­
tion d'avoir assassiné uii ja:r­
d:.nier nommé Issa :IIoussa. 

La vici.iruè ètait l'amant de 
l'épouse du p;;emier inculpé. 
Un .. jour la ~emme déserta ' le 
foyer conJugal et se réfugia 
chez le jardinie:·. P::>ur se yen­
ger l\Iohamed :\Iohanni et son 
camarade Abdel AÜ attirèrenL 
le. j a:dinier dans un guet­
apens et 1' égorgèrent. 

La Cour a condamné hier 
les deux !nculpés aux travaux 
fo.:·cés à peq~étuit.é. 

t10ns du théàtre de la Gl'èGe 
antique. 

dans. 

·avec 

GEORGE- SANDERS·- JOHN GARRAD 
RUDDY Mc DOW.Ail 

·-
3 reprébeutatlons par Jour: à 3 h.15, 6 h. 30 et 9 lt. 30. \ endrcdl et 

dimanche, matinée à 10 h. 30 o..m. 

.tiiJ 

AVIS AUX 
HABITANTS 

D'HELIOPOLIS 
LE T , - ~ ·ne. (Mais) la stèle d'Edfou H EATRE EGYPTIEN ~1 témOI(Ine de l'eprésentnf1rms 

- • · . ~: ~~~:~t~}~8acc~·~~/~~é ~~;:t::~: · 
comportant une actton vé?'ita· 
blP.. tes l'~le.~ •!laient rlistri. 

11 n'en faudra pas moins 
compter sur de nollVAllé<! nt!i­
couvertes de ·textès·pour mettre· 
le t-nPâ.tre égvotien oau rang 
du 1h"éâtre antiqne !l"l'ec: C:!IS 

'''' 1 • ••••••••• •••• aaaeataaaa.aaeaaae111 11 l.:.jii.DIII:ID~= ~ ~••••• a •••••••••• • • • ••• • •• • ••• 11 •••••••••••• at! 111 •• 

La Compagnie d'Héliopolis a liiGJSèCQSQQ?;: par 
l'honneur d'informer MM les 

M. ETIENNE DRIOTON . · buP.s : le maitre jouait I.e die·u 
ct le sel'1;iteur le p1·ince. D'au~ 
res. compars.es intervenaient. " -------·-- ----- . :n;;m;;;u;n:;m;;;;a-.::li;::, 

habitants d'Héliopolis qu'll sera 
procédé au nettoyage des. canali- M. Etienne. Dnolon, . di:·e..:­
r;at!ons d'eau dans divers quar- teur du Service des AntiqUités 
tiers de la ville, pendant la pé· au. l\Iuséf' Egyptien, vient de 
rlode du 19 Février au 2:! Mars fnu·e paraître aux. éditions de 
1942. «La Revue rlu Ca1re" un vo-

D.s troubles dam la foumi-ll~nne sur . uLe Théâ.tre Egyp­
ture d'eau pouvant se Produtre ben». C P-st une étudtl trè~ 
durant ce nettoyotge, il est con- élérramment pré.sentée et ~ ·u­
selllé aiL~ Habitants d'Héliopo- ne lecture relativement a1sée 
lis de ne pas pulser l'eau entre pour le profane. L'auteur qui 
20 heures et 5 heures du lende- est l'_un des maltres de l'é~:vp­
ma!n mat1n tolotne et de la cryptographie, 

Dans chaque quartier oii aura a l:énssi à a'liel· le fond très 
lieu ee nettoyage, les habitants ~éneux à un, forme ,très dai­
seront prét·enus dans l'après-ml- e et a!!'réable; 11 .n est ~one 
di précédente. nullement néces~a1re d _être 

LE DIRECTEUR GENERAL versé dans le sec! et des dt eux 
lllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll.ll pour lire ce livre. 

ARPUMAN Ltd 
FABRIQUE DE TRAVAUX 

EN META~ 

Fabrique: Agrobank Quarter 
T&!. Jaffa 0344 

Siège central : Tel·Avlv 
19, Bld. Rothschild 

B.P. 1046 - Tél 3062 

Lxécntton de touo cenres de trLt 
~au11 en métal: tlcenrem~nt• pcom 
construeuon• et meuhle&. oomp~· 
pour éteindre le. bombe, ln<'en 
cHatre§. ca•quea en acter pou• 
A.R.P .. tn,lrnea et boutons milita-• 
res, au•st bien czue cous tra,·au' 
de umbrau. 

•) JJ llllllllll!ll.lllllllllllllllll! !lill !liU 

E 1 repo~ant toute 'a ques­
tion de l'origine du théâtre 
~1. Drioton rnmène à de plu~ 
Jus tes proportions l'IL vieille 
thèse suivant laquelle le théa.· 
tre aurait pris naissance dans 
la Grèce antique; BenP.dite 
(que clte ~I. Drioton) ava1t 
déjà a\·ancé en 1900 qu'un 
théâtre égyptien avait certa!· 
nement existé; mais en 1905, 
Wledemann ct estimait que l'E­
gypte n'atait jamais dépassé 
les prodromes reLigieux d'oit 
le génie des Grecs seuls devait 
faire sortir le thédt1·e "· En 
1928, Kurt Setbe publiait ce· 
pendant un texte dont la st· 
gnific•:ltion était peu connue 
jusque là. C'était une pièco 
drama.tique qui permet d'a!-

flnncr auiourrl'bui et d'une 
manière définitive que les an­
ciPn~ Egyptiens ont eu leur 
théâtre. 

Mais de quelle in.~oira.tion 
ét·alt ce théâtre ? Quel fut son 
développemen ? 0 telles ont ét6 
SC:> prolongements ? 

" Il est impossible, nous dit 
M. Drioton, de tt·aiter du thPil· 
tre égyptien sans considé1·er 
d' aboTd les céTémonies reli­
gieuses qui 1·enterment à 7H'P­
mière -z;ue un élément dranw­
tique. J,e cuzte a étP en Grèce 
à l'urigine du thédt1·e et la 
question a déjà été nosée pour 
I"Egypte sous le méme anglè. 

Dans un rite cel élemen t dra­
matique existe chaque fol.s 
qu·a prétend évoqu~,. un ét•é­
nement passé. On éloigne 
dans l'espace, au moyen de 
gestes et de paroles visant à 
le reprodui1·e. Ce n'est po.s 
toutefois un spectacle, ca1· il 
n 11 a pas de spectateurs pro­
prement dits. Les assistants 
sont des fidèles qut prennent 
part a une action. " 

De cetle «action" dramaticrue 
~1. Drioton nous donne plu­
s1eure. exemples et en compa­
rant entre eux les textes on 
se rend paliaitemont co.-nnte 
de 1 évolution du genre. Quel­
ques siècles après le uRecou­
vremem, d'Osiris, décr t par 
Plutarque, Hérodoie assi:.ta à 
une cérémonie plus caractérl6· 

ticiue qui th-oqua .les in:r6tères 
du l\Ioyen-Age. Le pn.pvrus de 
Sethe en fait foi. CP. n'est pour­
tant que l' « aide mémni~re 
({Un maitre de r.érP.mdnie. d'un 
mystagogue· qui avait· cha1·ge 
de l'OT{ia1iiRâtion de mustères 
sacrés. écrit ~n VIlle de la cé· 
Témonie de couronnement de 
Sésost1·is 1 (1980-1935 av. J.-C.) 
VTai mystère reliq·ieux paTta· 
gé en trois qrands é'nisodes ... 
Dans le détail, ces épis odes se 
déromposent · eux-m~meR en 
tableaux qui sont les différents 
ar.tes du rite "· Mais l'ordan· 
nance du texte ne permet pas 
d'en fixer le sens. · 

Pourra-t-on un jour consul· 
ter. des textes transcrits et mi~:; 
à jour 'l 

" On peut... se- demander ~:i 
dans la majorité des cas, ils 
ont Jamais été écrits, nous 
répond M. Drioton. Il a pu sç: 
faire que,· comme la mu.~ique 
qui, elle, n'avait pas d.e nota, 
lion,' il ait été de tradition de 
ne "transmettre qu'oralement 
les paroles des actP.un "· 
Mais la chose n'est pas im­
possilbe encore que l'usage qui 
a été fait de ces textes ren­
de rentrepri•e guelque peu dif· 
ficile. " La ltttél·atuTe égyv· 
tienne, sou'igne l'auteur, n'é-

" Pourtant, on satt mafnte- tait pas comme la natre faite 
nant, poursuivit !If. Drioton, de p1·opriétés lit·."éraires, ma­
que indépendamment des 'mus- térielles ou morales. ce qui 
tères TeLigieux et en opposî· était écrit tombait dans le 
tion avec l.eurs p1·incipes Ul~ fond commun ''· 
tMàtre a existé en Eg11pte et .. 
t1·ès anclennement ... On pouè-' Quelques iêxtes, cependant, 
de meme pour te commence· témoignent &a~s erreur possi­
ment du deuxième millénaire ble en faveur· de la •cène d'un 
un téntofgnage .sans repllque. Benedite : uLa naise.ance et 
celui. d'une stèle dér.ouvertP- d .l'apr·théof;e d'H'lrus», "La dé­
Edfou, en 1922. nar les .foutL- . route d'Apophisu .. «Le combat 
les de l:Insti~ut Français d'.-\r- de. Thote contl·e Apophls», 
chéologre Onentale du Catre... «l5lS et ses sept scorpionsn. 
r..e texte de La stèle est to1·mel. «Horus p1qué par un scor­
ll ne sauratt viser seutemP-nt ptonu, «Le retour de Setheu 
de simples réc!tattnn! mu.Hra- montrent bien que des livret~ 
les. aussi généerusement mi· de mise e.n scène, des rôles, 
mlles qu'cm le suppose .. ft .qrwl des diftl g)les · .eu VPI'>!. des 
l'on a voulu réduire ré- pamphlets existaient déjà hien 
cemment t!Jut le thétWe d.e& e.vant le& première& manifeste.• 

tra.nscriptioM que ~J. Drloton 
cliP Pn .exPmple, manqnr-nt to· 
talemP.nt de ce sonffle ,qui fait 
l'immnrtalité rl'unP ·page .dl:l. 
Sonhocle, ù'Arlstqphane ou 

· d'Eschvle. Et nul Gtraunoux 
Wl pourrnit tirer auiourd'hui 
d'une "Apothéoc;e d'Horu!l» le 
motif d'un'e nouvelle ·uGnerre 
de Troie».• Ponr le prnf!l;nP ·en. 
nl"lltièrE' .. n'histoire ancienne 
maie. intA!'e!l!'é aux prohl/>mes 
du théê.tre en temp<i qu'expres­
sion artistique le mérlt" rle 
l'enquête de :'II. Drlot6n resiP. 
grand. A une .époqu.e où l'on 
parlP de rena~5sance méditPT­
rnnéenne il ftalt intérP.s ant de 
~·avoir que li€' fut 1'évolntlon · 
historicrue du ri rame. Tssu du· 
cnlte relig[enx le théâtre éll."\'Jl· 
tien a précédé. cel ni de Grèc& 
lul-m~me d'inspirat1on my~U­
que. Ici et là rl'a!llP.urs même 
pouvoir d'mcantation. m1>me 
maeie. Celu1·ci a. dû pa~ser 
par toute la trtt.nl'lirton m' <hoc 
lo!liqne puis mv"tlq 1e (ch ri· 
tienne). one Cocteau, Gi:oau-
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sut:c;~s tTHio~•·••n.-tJ~ : 

·de toute la troupe a· âtt~ac:tibns. 
Pn.)gramme vraiinent .. ) extra.ordin~rre 
Thés-Dansants to~ lee .jeud·s, samedis 

et dimtmches à 5 ·n~.,3o·.p.m. 
avec le concours de ·toute;. la . troupe et du 

célèbre orchestrê-lazz· BLaC! & WHITE . . .. 

doux et · Claudel tentent au· •s.~•~Z · r ; ;· · 
jourrf'hul .en France dA fa1rP · · · · 
renaitr~. -Etienne Fu;ze1er ·LES JOLIS ÂLBÙMS 
traitant naguère ctu men·en- j p 0. UR·.· EN FA. NT s.· 
leux dans la littér:.ctnre pro. 
\'encale parfait en citant fps · (jJ - · 
certlmnniPs d'Eleuc.lR Pt celles ,,,, ... , .. _..."_.., .. _.._..,_.,_..,,...,,.::::::~ .. · •. :·~. , •. "'... ' .• 
d" Gr/>c<>. tl'nrP.. renai,.sance de 
res)'lrlt méditerrané.Pn. Entre 
le visih!e et l'invi~ihle, enit!' 
le·m\"the et le r 'el. le contar:t 
est· retabli En ce sens ·l'étu- · 
de, de M.- Orioton revêt un oa: VOTRE :.PINCEAlLDÂNS UN -fEU 
~~~~ ~~asc~~a~~~~x q.~~ i~'técr~~n~ D'EAU ET AUREZ.' DES fM AGES ·EN COUlEURS · 
la -questwu. DEPOSITAJR,ES· KOftN & "STJÂSSNY- L.E.CAIRE ..... B. P. 094 • TÉL 7 



Pour la femme LA CAMP AGNE : Au ministèr(~ 
: de rHrgiène. 

Les Italiens antifascistes uN AcciDENT PEu BANAL 

et libres d'Egypte TROIS_WAGONS CHARGfS DE BHAil Il y avait une foia 

!Conte Inédit pour enta.ntsl 
( DecLiè 4 lle{11ne LU40• 
pou.t son Gnmverwv.,, 

Oa.ns le vUlaie de Vessela 
Ple.Sna.. le pér~ de t>nejllllta ava.r. 
!ait une crea.Uon ext.ra.ordUlall'e 

ÉLECTORALE 
A COMMENCÉ 

Un nouveau 
sous-s,ecrétajre 

d'Etat déterminent leur acf n DEFONCENT .UNE RATISSE 
Tout le znonàe cllucllot.atr. 

-.u•un soir, un ieltie ailé et bar­
ou avait apparu A Borts Lvauo­
vltcll oorbaoof!, pere de Sn&­
Jinka, pot.ir lui reznettre les pla.n.tl 
;le sa znacnme znystertew;e,. 

------------------··------------------ Le minisf~re de l' H?I!T!è­
ne vient d'~tre doté d'un 
troisième sous-sevréta;re' 
d'Etat. 

--------------------·---------------- Les pertes se résument à des dégâts matériels 
Les candidats commencent 
à présenter leurs papier.; et 

à 'Verser le dépôt prévu par la loi 

1 Au cours d'une grande manifestation qm 
1 aura lieu demain à Alexandrie, le groupe 
lancera une proclamation à tous les Italiens 

li:t sons !vanovltcll Gorbato!! 
s 'était zn1s à la tA.cbe. 

PendMt de lonss mols. ou 
o.valt entendu dea bruite ae 
man;eau, de terrallles reznuea. 
Les volslll8, écoutaient. secouaient 
la tête: 

- Tout cela est bien curteus. 
dlsa.lent-Ua. 

SnéJUlK&. lnterrOiêe pa.r eux. 
secouait la tête EUe ne 6aVS,lt 
rien. par J'leone noire. elle l'at­
flrzna.l t. elle ne 6a va.lt rten. 

Enfin, un Jour, sorts LVMD­
vitcll Gorbato!! apparut au aeuU 
de son lsbacane 

Tout d'abord personne ne Je 
reconnut. Ses cheveux. sa barbe, 
sa moustacbe "valent tellement' 
poussé qu'lis transformaient sa. 
tête en... forêt vierie 1 

Les enfanta du vUlai8, et• 
frayés. b9 blottirent dans ms 
Jupes de leur znére. Les plus 
hard l~ écla téren t de rire Mats 
us se turent eu entendant. re 
pére de SnéJtnka expliquer: 

- Bons gens du village, un 
génl~ o.llé m'a donné le secret 
de votre bonheur. O~sonnals, 
vous ne souffrirez plus. Vous 
vtendrez chez znot. J'at créé une 
mach1ne merveilleuse qul diB· 
trlbue tout ce que voue aurez be­
soin 

Alors, ce tut une ruée: , 
- Maman ne dort pas, donne­

mol du sommeil, dit le petit Go· 
ga. 

- J'al besoin d 'artJent pour 
payer mon métayer, dit le vteux 
Pavel. 

- Mol. Il raut me donner è. 
manger car J'al talzn s'écria Na.­
dlnka. d'une volx piteuse. 

- Donne-mol la vérité pour 
mon znarl car Il znent comme 
un Ivrogne !lt Mara 

- J'at froid. ne pourra.ts-tu 
pas me donner une peau ae 
mouton bien tanée. cria le vieux 
Gregor en montrant ses cbs.us­
sures trouées, faites en peau de 
truie. 

"'"• norls Ivanovltch Gorbo.toft 
falea.lt tourner la maulvelle de 
sa grande DlA.ch1ne merveilleuse 
et le ~lt Goga. vit, ce soir. là, 
sa znère s'endormir pa.ls1blement. 
Pavel lndem.nlsa son métayer, 
Nad\nka mangea a. sa faim. te 
nlarl de Mara. vint lul avouer <;es 
fautes et demanda pardon pour 
ea vie passée, tandis que le vlenx 
Gregor exhibait à qut voula.lt. le 
voir une magnl!lque jaquette en 
:peau de mouton a.vec cbs.ussures 
assorties. 

Puis, un Jour. au village, ce 
fut un grand bouleversement La. 
mach1ne de Borts Ivanovltcb Gor­
batoff ne fonctionnait plus. 

Le père de SnéJlnKa secouait 
la tête Qu'arrivait-Il · ? ·n eu!: 
beau implorer le génie, celui-« 
dezneura sourd à ses paroles 

n chercha. dans tout · le mé­
canisme et ne trouva rien Alors. 
Il se mlt à Invoquer encore Je 
géule allé qui. cette tols. 1 daii!U3 
entendre sa p~re· 

- 11 faut un ètrb dont le coeur 
soit pur pour trouver le d6!aut 
de la machine. dit le génie 

- VIens lcl, SnéJlnka, cria le 
père et rega.rde ce qui ne va J:l8& 

L'enfant accourut. se . pencha. 
sur la machine et ses znalns gon­
flées de fossettes IndiQuèrent un 
petit diable ma.tln ·Qul s'était 
gllssé entre la bielle et la Ql&­
nlvelle. 

- Mals c'est le démon, par la 
sainte Icône! s'écria · le • vieux Ro­
rls eu se signant. vite. déloi8Qns­
le 1 

Toutes les fols qu'Il essaya à 
l'attraper. le démon .' !!lissa entre 
ses doigts a.vec un petlt, me 
moqueur une autre ' fols U lUI 
!lt le pied de nez. le vUaln. 

(Lire la sultl en ,page·S) 

S.M. le Roi a signé hier le 
décret royal fixant les éleC­
tions pour la Chambre des dé­
putés au 24 Mars prochain. 

Le nombre de députés à é· 
lire est de 264. 

Des instructions ont été en­
voyées hier soir aux gouver­
norats et moudiriehs a'mon. 
çant que les candidatures 
pourraient être acceptées à. 
partir d'aujourd'hui, 18 Fé­
vrier, Les listes des candidats 
seront closes le 27 Février. 

D'ici au 27 Février le mi­
nistre de l'Intérieur devra 
être avisé tous les jours par 
dépêche des diverses candida­
tures et de la circonscription 
dans laquelle se présente 
chaque candidat. 

Les élections 
sénatoriales 

Ce soir ou demain paraîtra 
un Q.Utre . décret royal fixant 
au 26 Mars les élections com­
plémentaires au Sénat. 

Colllme on le sait, il ~ été 
décidé de remplacer les séna. 
teurs sortis au tirage au sort 
effectué sous le Cabinet Sirry 
et dont le nombre est de 44. 

La campagne 
électorale 

Déjà plusieurs personnali­
tés ont commencé leur cam­
pagne. Nokrachi pacha, qui 
est .candidat dans ;.Jne des cir­
conscription d'Alexandrie, se 

NAHAS PACHA 
REÇOIT LE 

BARREAU MIXTE 
Ce matin, le Conseil de l'Or· 

dre. d,u Barreau mixte a rendu 
visite à Nabas pacha qu il a 
félicité à l'occasion de son 
arrivée 'au pouvoir et qu'il a. 
entretènu 'de diverses ques· 
tl ons. 

30 wagons-citernes 
vont arriver 
d'Angleterre 

40 autrea se trouvent 
déjà en Egypte 

Les démarches deR autori­
tés égyptiennes . auprès du 
gouvernement britannique 
ont amené le ministère . de 
l'Approvisionnement de Gran­
de-Bretagne à approuver la 
commande de trente wagons­
citernes passée · auprès des fa-

f 1 N Il 1 
briques anglait::es. : ,. c ormu e ouve e Ces wagons-citernes dont la 

E 1 fabrication · est sur le point nraye les Rhumes l:~tre term.inée seront' expé-
, , J1è8 prochainement pour l E· 

Avant leur Debut gypte. Us serviront au trans-
port par rail du pétrole et dèS 

Conçue spé~ent pour le divers carburants liquides .. · 
1 • D'autre part, tes autontés 

oez et a gorge. ou corn- militairèB britanniques ont 
.nencent 3 rbumea aur 4 conF<enti la vente à l'adminis­

t:llfin, la setence s'est enrtchle d'ua 
merveilleux médicament qut arrèt. 
bien des rhumes avant mème qu'ils ne 
se déclarent. Cette découverte pour 
prévrnt-r les rhumes est le Vicka 
~a-tro-nol. nouvel et pmsssnt allié du 
V1cks VapoRub, le célèbre remède 
pour soulager les rhumes. 
Stimule les défenaea de la Natts,.. 

Au moment ol) "<>Us 
sentez .,.,nlr le r~umf' 
-au prem1er eter· 
nuement ou renifle­
ment-mettez quel­
Q <les gou ttea de 

Va-tro-nol dans chaque narine A 
l'instant même, vous sente?.. à sea 
picotements agréables, la progression 
rapide du médicament qui se propage 
dans les fosses nasales-<>ù débutmtt 
les troi8-quarts des rlt.u....,s. Il couvre 
cette ''zone dangereuke" d'un enduit 
médicamenteux spécialement destiné 
à stimuler les dHenses mêmes de la 
N~ture pour se débarrasser du rhume 
~ut l!lenace. La sensation de gène et 
1 envte d'éternuer disparaisaent et 
généralement. le rhume ne se déveJ. 
oppe pas. 

Dêraae •n•tantanêment"la tête.,.U•" 

Cependant, meme st un rhume de 
cerveau ou un catarrhe vou& a bouché 
le nez. le Va-tro-nol procure lnstan­
tanéme'!t un soulagement merveU· 
leux. Tres vtte,ol détache les mucos1té$ 
o.bstruantes , calme l'irntation. réduit 
l _enrlure des muqueuses. La respira­
tion est aussi fraiche et a~able qup 
st vous n'aviez pas de rhum .. du tout. 

F ••tea·en l 'eu ai a a nt ,.11quer un cen· 
ume. S1 vous n'êtes pas ~ncltanté do 
V•ck~ Va-tro-nol. rendez le flacon au 
phar'!lac1en dans les JO JOU1'8, et tl 
vous rell"bours'lramté~ralementvot'l't' 
areem 

VICKS 
VA·TRO•NOL 

'Mvvel afll• du V teles : VaDORub .. ,,, 

traton des chemins de fer de 
40 wagons-citernes qu'elles 
ont récemment importé de l'é­
tranger. 

Attaque à 
• mam armée 

Mahmoud Ahmerl Bavouml. 
ouvrier habitant au quartier de 
Gammalleh. poursuivait de­
nuis quelque tPmps de ~es as­
<~1cluités la soenr d'nn menui­
<~ler nommé Ahdf'l Latif M()­
hamed Abdel Rahman. 

A maintes reprises, des aver­
' issements avaient été ad res· 
•és au personnage lui Inti· 
<rtant de cesser ses tracasse­
nes. 

Avant hier soir. Mahmoud 
'lavouml traven~ait une ruel­
le désPrte lorsqu'il fut attaqué 
~t blessé à coups de conteau 
par un inconnu. L'agrP&E:eur, 
une fols son forfait accompli, 
narvint à prendre la fuite à la 
raveur de l'obscurité. 

Les soup('OnR de la police pe· 
<~llrent sur le frère de la jeune 
fille qui avait entre-temps dis­
naru. 

L'officier Mahmoud Kamel 
Vas!~lne. du htHPal1 dea inves. 
tijZations crimine'les. ~uivit les 
traces de l'inculpé et décou­
vrit sa ret ra !te 

Ahrlel Latlf Abdel Rahman 
fut arr{>té hier et ne fit aucu­
ne dffficulté pour avouer qu'il 
était l'auteur de l'attentat. 

!Jn sait que le mtnistère 
des Affaires Sociales a : 
Nf> sunnrimf> nnr IP nou­
veau Cabinet et que la ma-

: iori!é de ses sen•ices ont : 
été rattachés au mintstè-

: rP de l' H110iène Publique. 

trouve dans cette ville pour la 
campagne. 

· Pour .<'en occuner, il a étA 
décidé de maintenir le 
sous-secrétaire d'Etat au:r 
Affaires Sot.iales qui dé· 
pendra doréna1 ant du mi· 
'lisll>re de l' Hyqiène. 

Dematn, à Alexandrie, dans la grande salle du Lycée 
F'railçals, le GrOU]le d'Action Anti-fasciste et Italien Libre 

: tiendra un meeting an cours duquel il publiera une pror..la· 
mation. L'attitude. l'action le sens du mouvement qui 
dès_ le premier jour de l'entrée en guerre de l'Italie, s'est 
atftrrné avec une force que nul ne sllurait nier, seront ain-Comme l'a annoncé Nahas 

pacha, les élections seront li­
bres, mais il ne sera pas per­
mis de publier les discours 
prononcés. 

: si mis an point 
A cette importante manifestation assisteront M.13.A.B. 

'Burrows, qui représente1·a S.E. l'ambassadeur de G1 ande­
Bretaqne. Les forces britanniques de ter·re et d~ mer seront 
également re]Jrésentl!es. Sir Walter Monckton, directeu.1· des 
Services d'l1•{ormation du Mouen·Orient, enve1'1'a un messa­
qe ~uT _Ita~iens réunis à cette manifestation. Comme un voit, 
!l 1 agtt dun é1•énement qui marquera dans les anuales du 
mouvnnent d'ém.ancipation nationale. 

LE CONSEIL 
SUPERIF.UR DU SUCRE 

S'EST REUNI 
Comme nons l'avons annon­

cé, le Conseil consultatif du 
snrre s'est rénnl re matin. 

Sous la présidence de S.E. 
l\lakram EhE'id J)'acha ministre 
des FinancPs, le Cons~n éturlia 
les réclamations des cultiva­
teurs df' la canne concernant 
la ma ioration des prix et 'es 
mesures adénuate& pour as!IU­
rer les be oins de la consom­
mation locale 

A inst ce ministère aura 
trois sous-secrétariat d' E· 

: tat : celui des Affaires Mé­
: dicales dont le titulaire 
, est le Dr. T ewfick r:hou­
: cha bey, celui des A 1fai-

res des Villn ges qtte diri-
: qe Mahmottd C'halcer Ah· 

m.ed par.ha et enfin. crluf 
de.< A f(airPs Sodales qui 
a à sa té te A bdel T{halek 
H rrssouna bl'lf. 

· - r.e sou.•-.<errélariat des 
· Affaires lltérlirales a éga­
. 1Pmenf tLn sons-sec>·étaire 

d' T?lat adioint : Tr. Dr. el 
: Sphni Has.<anP.in hPIJ. 
: Comme on le voit, le mi· 
: nistilre de l'Hygiène -
. r:ommP il SP dnit - gaqne 
: r:onlinuellement en impor­
; lance. 

LES PROBLÈMES DE 
L'APPROVISIONNEMENT 

--------------------·------------------
Création d'un '"ouveau 

Conseil consultatif 

A l'intt~ntion de tuus ceux qui le connaissaient peu ou 
mal. le gro·upe o tenu ti déte1·miner ses vérilable:r senti­
ments : cc Le groupe e.,t allant tout itatzen. Un !iut principal 
domine toui.P. son a.clion : l'Trrtlie ''· 

Quels sont se.< hut.,, ses efforts ? Les voici brièvement 
exposés par le groupe lui-mè me : 

Ses dirigeants, ses membres Le résultat d'un pareil 
sont entièrement libres. Et geste ne s'est pas fait a tten- un des wagons renverses pontre un mur de la battsse 
dans l'accomplissement de la dre. nos Colonies sont en démolie. 
mission qu'ils se sont donné, danger et quand à nos deman- un accident qui aurait pu 
1ls agissent sans aucune in. des les plus justifiées, il n'est avoir des conséquences gra-
fluence étrangère. déjà plus question de leur ves a eu lieu hier après.mi-

. donner la moindre satisfac- di à proximité des abattoirs 
Pour atteindre notre but, tion. Les veuves, les orphe- du Caire. 

nous ferons des alliances, ·tins noircissent nos villes de Depuis quelque temps l ' d 
nous accepterons des collabo- leurs deuils min'st ti d h '. ad. 
rations, mais nous ne serons L'Italie ~ux côtés d'une 1 f 1 rél;tO~t bl~s le ~mms 1.e 
· · ' 1 Id d · ' . er ava1 e a 1 p us1eurs 1• 
]amal~ a a ;m e e qm q~e cause plus JUSte ~~u simple- gnes permettant d'acheminer 
ce s01t et n accepterons Ja· ment neutre aura1t eu une le b't -1 · ,, ., · t d · d · , . ' . e a1 JUsqu a ' er!cem e e 
mrus un or re contraire a ce attitude autrement digne et l'abatto1·r T t J' b t t · · dl · . ou es ces 1gnes 

u ~u • ~ouvan • preJU c1er nlus c~nforme au sentiment da se rattachent à la voie ferrée 
aux _mterets sacres de notre la Nation. qui va vers la Citadelle et le 
Patne. Nous combattrons de toutes Molrattam. ' 

Nous combattons le fascis- nos forces Mussolini et ses Hier, un train 
me. nous repousserons avec hommes, Hitler et es parti- plusieurs Wagons 
violence le naz'sme. Pour sans. Notre action est un acte bétail attendait 
nous. le fascisme est un par- de haut patriotisme car nous chargé. 

composé de 
chargés de 
d'être dé-

Par un hasard miraculeux 
la bâtisse était vide 

Les pertes se l~itèrent à 
des dégâts matériels et à la 
mort d'une partie du bétail. 
Les négociants et les bouchera 
attroupés et attendant le dé­
chargement du bétail avaient 
eu juste le temps de se arer. 

La police et la brigade de 
pompiers furent immédiate· 
ment alertés. 

Les opérations de retrait 
des animaux ensevelis sous 
les décombres commencèlrent 
aussitôt. 

S.E. Makram Ebéid pacha, 
ministre des Finances signera 
probablement aujourd 'hui un 
arrêté ministériel portant for­
mation d'un nouveatt Conseil 
Consultatif de l'approvision­

ti dont le sentiment est con- luttons contre ces partis en Le conducteur croyant que 
traire à la grande majorite de faveur de notre seule Patrie. le travail était achevé mit sa 

Le transport des la Nation Italienne. Nous affirmons et jurons locomotive eu marche. 'l'rois 

d • l' · sur l'honneur que la mission wagons encore chargés et dé-

Le sagh Ahmed Abdel Ral1-
man, chef du bureau des in­
vestigations criminelles et le 
moulazem awal Hassan Ba­
daoui, officier du poste de 
police des abattoirs, accom­
pagnés de plu ieurs ingé­
nieurs se rendirent immédia­
tement sur les lieux afin de 
procéder aux premières cons­
tatations. 

pro Utts a tmentatres Mussolini et ses partisans aue nous nous sommes don- tachés du reste du convoi fu-
Les autorités étudient dL se sont emparés du pouvoir ~ée consiste à-défendre notre rent mis en mouvement sur 

vers moyens afin d'assurer le uar la violence, sans le con- oavs. à le sauver du ioug f"'S- la ~igne en pente à cet en­
ravitaillement des villes en >entement du peuple puisyue cisté et de l'influence alle- droit. 

nement. 
La création de ce Cons~il a 

été jugé nécessaire vu que 
l 'ancien Conseil Suprieur de 
l 'approvisionnement n'a pas 
donné les résultats escomptés 

divers produits alimentaires les Chambres n'ont jamais mande. j Le conducteur avait ma­
dont le poisson, les légumes pu se prononcer librement Nous n'avons aucune autre noeuvré afin de pas, er sur 
et les fruits. sur son mandat. Le mouve- ambition. Et lorsaue nous au- une des lignes d'intersec-

Diverses mesures don t l'ap- ment provoqué dans la suite rons libéré le peuple italien. t_ion. La voie _devenait ainsi 
plication d'un tarif réduit de par Mussolini et qu'il a dé- Lui seul décidera de son sort. hb~e .• Les tr01s ~agons en-

Les trois wagons sont ac­
tuellement suspendus à l'ha­
bitation qu'ils ont démolie. 
Les autorités ont placé un 
cordon de police autour de 
l'emplacement où rien n'a été 
modifié en attendant 1 'exper­
tise qui doit établir les J res­
ponsabilités. 

transport sont prises en vue nommé le fascisme, a suppri- tra1nes par le pmds de leur 
de réduire le prix de ces pro- mé la Constitution, garantie chargemen t poursuivirent leur lors de son institution 

Ou sait que le Con 'eu Su­
périeur de l'approvisionne­
ment était constitue unique­
ment de ministres et de hauts 

duits et les mettre ainsi à la suprême de la Nation . route et dépassant la vo!e fer. 
portee du public. Qw·nze mi·lle )l·vres rée ils défoncèrent la barriè-

foncionnaires. 
Le nouveau Conseil grou­

pera outre les fonctionnaires, 
des spécialistes en matières é­
conomiques. membres du Con­
seil Economique Supérieur et 
des Cham bres de Commerce. 
plusieurs commerçants, in-

La distribution 
des engrais ---

Elle sera faite à temps 
1 d' .. , 

pour les cu tures ete 
dustriels, etc. - · 

Les auto.rités poursuivent 
Une réunion leurs efforts en vue d'impor-
aux Finances ter de l'étranger les plus 

g,randes quanütés possibles 
Hassan Moukhtar Rasmi d'engrais. 

bey, sous-secrétaire d'Etat Cette polltique est conforme 
au ministre des Finances a au programme du nouveau 
tenu hier, en son cabinet, une î.abinet qui désire assurer par 
longue réunion, en présence tous moyens l'approvisionne­
de Sami Ragheb bey, sous- ment du pays en produit,s àli-
secrétaire d'Etat Tewfick mentaires. 
Ièrahim bey, dÙ département Conune . l'époque, des . sé~a!l­
de l'approv:sion'nement, 'Has- les des cultures d'été en Hau­
san Kamel ~1 Chichiui pacha, te-Egypte app.rot:pe, des me­
directe,ur de la banqüe de sures sont déjà 'prises afin t.le 
Crédit Agricole, Mahmoud' dislrlhuer aux cultivateurs de 
Azmi bey, secrétaire général c:es rég:ons les•engrais dont ils 
à l'Intérieur et inspecteur de ont besoin. 
l'approvisionnement, et Ah· Les stocks entreposés auptès 
med Sélim, secrétaire finan- de la banque du Crédit Agri· 
cier aux Finances. c:ole seront utilisés à cet effet 

en attendant ·de recevoir les Au cours de la réunion di-
verses suggestions concer. ~~~:~~ux par~~~r~em~~~!ss~~ 
nant l'achat du blé et du mem en Egypte. 
mais par le gouvernement, la La première expédition at­
question de la levée des res- tendue dans quelques jours 
trictions sur le transport du R'élève à quarante mille ton­
riz ainsi qua divers autres nes d'engra!s. Elle sera suivie 
problèmes se rattachant '1. d'autrPs chargemems se mon­
l'approvisionnement furent tant à deux cent mille tonnes. 
l'objet d'une étude minutieu- Le comité des engrais corn-
se. posé de lechniciens, de fonc-

Un rapport fut rédigé pré- tionnaires de la banque de 
conisant divers moyens pour Crédit Agricole et de fonction­
assurer les besoins du pays naires de l'approvisionnement 
en quantités suffisantes de s'est réuni ce matin. 
blé. En présence de spécialiste:~ 
Du blé pour Le Caire en matière de transport, la 

comité a étudié les mesures à 
Nous avons rapporté que '.a prendre pour assurer l'expédi­

levée des restrictions sur le lion des engrais à l'imérieu.r 
transport du blé avait eu des et leur distribution au mo­
répercussions immédiates à. ment prop!ce. 
savoir que d'importants 
stocks avaient fait leur appa­
rition sur le marché. 

Quinze mille ardebs de blé 
se trouvent en ce moment 
dans les gares de la Haute E­
gypte prêts à être expédiés à 
destination de la capitale. 

D'autres quantités non 
moin.s importantes provenant 
de Basse Egypte seront éga­
lement acheminés sous peu 
vers le Caire. 

Situation satisfaisante 
De source autorisée noua 

apprenons que les conditions 
de- l'approvisionnement du 
Caire se Ront sensiblement 
améliories au point que les 
stocl<s ·de blé de mais et de 
riz dépassent les bei:oins im­
médiats de la consommation. 

IL EST INTERDIT 
DE PASSER SUR 
LES BARRAGES 
MOHAMED ALY 

... entre le coucher et le 
lever du soleil 

Une ordonnance militalrl> sf­
•mée auiourd'hul par Nahas 
nacha lntPrnit ame v~hiculee. -
autos ou camions - de n-asser 
~nr 'es barrages Mohamed A­
lv entrP le coucher et le lever 
dn soleil. 

Cette' mesure · entre 1 en . vi­
gueur dès aujourd'hui 

Le fascisme, de l'aveu de re et allèrent heurter lourde-
ses chefs. n'a aucun fonde- ment UPe habitation qui se 
ment certain et précis. n ne pour perte trouve dans le voi inage, 
constitue ni un élément. de -------------------------------------------------
progrès, ni un principe cons- de natl·ona1J.te' 
tructif quelconque. 1 

Mouvement vague, incer-
tain, toujours contradictoire, Hosni el Orabi étai~ parti un 
il se livre fatalement à l'ar- jour pour l'Europe. Ceci se 
bitraire, à toutes svrtes d'a- !JUSSait il y a de nombreuses 
bus. Pour un bien cc.mbien de années. Un rappo~t de Police 
méfaits. S'il a con~truit quel- 1 parvint au gouvernement su1· 
ques routes s'il a séché des 1 ses aclivilés. Le Conseil des 
marais il ~ ruiné l'économie 1 ~linist.re.s en fut sa:si et Orabi 
sociale: il a réduit le peuple ' fut p,:-ivé de la nationalité ~-
a l'esclavage, il l'a entraîné gypllenne. . . 
dans une guerre où nou ne 1 Homme sans patne, ~~ vogua 
récoltons' que la mort set le ?'un p_ays à l'autre !usqu'au 
ridicule. . JOur ou - o_n ne . sa1t trop 

comment - 11 parvmt à remet-
Nos soldats refusent de se l.~e pied en Egyp-te. On ne par­

battre pour une ~auvaise vint pas à l'expulser vu qu'au­
cause, qui. n'est d 'ailleurs pas cun pays n'en voulait. F:nale­
Ia leur, mais celle de l'Alle- ment on dut le tolérer. 
magne; nazis te. · Il vécut calme et reti ré pen· 

GrlÎtce au Fascisme, nous a. dant des années, mais vo1c1 
vons élevé à ·l'état de loi cette que se souvenant des ennui., 
théorie fausse et ridicu1e du que lui causa - et lui cause 

enco.re - la perte de sa natio­
raci:;me. Le peuple a perdu sa . nalité, il intente un procè~ au 
liberté, muselé par une hon. gouvemement. réclamanl 15.000 
teuse 'police à ·la solde du gou- l!vres de dommages-intérêts. 
vernement. L'affaire venue hi& devant 

le tribunal de première instan­
ce national du Caire fut ren­
voyée au 21 avril prochain. 

D'une finesse exception­

nelle, la Poudre de Riz. 

"Oueen Elisabeth" assure à 

l'épiderme un velouté incom· 

parable. Préparée à bas111 

d'ingrédients purs et lnnol~ 

lensifs, elle est la poudre 

préférée de toutes le_s 

lemmes. Se lait en 9 nuances 

~'harmonisant avec lnu$ 

les teints 

P 0 U D R E D E 1< rz 

Q?tttttr 
Œlis1tbtt~ 

Notre pays a été livré, sans 
restrictions aux dirigeau ts 
nazis. Notre commerce a per­
du ses exportations. L' indus­
trie et l'agriculture et tous 
les produits du pays ne suffi­
sent plus aux besoins de la 
Nation. Nous vivons le régi­
me de la plus sévère restric­
tion. 

La féerie musicale de 

Et pourquoi toutes ces 
souffrances? Pour permettre 
à Mussolini, au fascisme de se 
maintenir au pouvoir. 

Nous avons été entraînés 
dans cette guerre sans excuse, 
sans aucune justification, 
puisqu'à toutes nos réclama­
tions l'Angleterre, la France 
et les Etats-Unis ont toujours 
répondu que satisfaction nous 
serait donnée. 

Même la confiance dans 
l'impossible victoire alleman­
de serait une mauvaise excu­
se, car elle constituerait une 
abdication au sentiment de 
l'honneur et de la dignitê na­
tiOnale. Un peuple sans hon­
neur, sans dignité ne peut 
vivre librement. 

Et ce qui est 9lus grave, 
c'est que notre pays a été en­
traîné à combattre ses an­
ciens alliés au profit de l'en­
nemi commun. L'Allemagne, 
l'Autriche. nos ennemis de 
tous t.emps deviennent. non 
noint nos alliés. mais nos mai. 
tres-par le seul consentement 
du . fascisme aveugle et lâche. 

R K 0 v 

.avec mus1QUO 

de 

BACH 
DUKAS 

BEE'fHOVEk 
SCHUBERT ~ 

PONCHIELLI ""' 
TCHAIKOWSKY Ç9" 

lnterprêlée par 

4_•0RCHESTRE 
~'HILHARMONIQUE 
DE PHILADELPHIE 

sous la directton do 
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Cinémas 

(3ème SE)lAI!Œ) 

'lu Iunat 16 au dtmancne ~~ !év. 

Musique 

EWART MEMORIAL HALL 

U. Glt.\?\0 I'ON('EHT 
AU l'IWl'll' lll>S BLESSEl:l 

l'OLO:'\,\IS 

Dcrn:11n, 19 fév. 1942 à 9 h. 15 
p.m., un srnnd concert sera. aon­
në à J'Ewart Memorial Hall au 
profit du tonds de secours aes 
blcss6s polonais, sous Je haut pa­
tronage de S.E. Je ministre ac 
Pologne. 

Lea talentueux artistes G!n:l 
Bacho.ouer, B\t piano, et Joseph 
Segal, au violon, prëtcront leur 
concours à. cette granae mnnucs­
tatlon do bienfaisance, dont VOt-
cl le programme: ' 

Beethoven. - Sonat.e op, l:l 
No. 3 a) allegro con spJrlto. lJ 1 
adagio, c) rondo. 

Schumann. - Sonate en la 
min. op. 105. 

Chopin. - Barcruolle. Polo-
11!\lse en la mnj. 

Dvoral!:-Kreisler SI a von1c 
Dance. 

De Fa!la.-Kre!sler. Danse es-
pagnole «La via brevel>. 

Debussy. - La fille aux cne­
\'CU:< de lln. 

R.C.C. 7815 Pe.ge.n!nl-Auer. - Caprice No. 

·(:?.ème SE~IAINE) 

Du mardi 17 nu lnudl 23 fév. 

rsoNJA 
HENIE 
JOHN 

24. 
Prix des places. - l!'au~eulls 

P.T. lOO, 50: Stalles P.T. ;;o; 
Balcon P.T. 30 .. 15. 

Location à ta Maison Papaslan 
et Co. 0, Rue Adly pacua, et 1e 
soir du concert au guichet ae 
l'Ewart Memorial Hall. 

I.A BOURSE EGYPTIENNE 

CHARLES BOYER et PAULt:1'1'E GOTJDAI!D da11s «liolcL BacJC 
That Daumn. 

1 ESCRIM~GOLAIRE 

LA COUPE 
DU <<PROGRÈS 

EGYPTIEN» 

Cinémas 

8ème SE~lAI.NE 

Du Jeuat 12 au mercredi 18 têY. 

Teleph.: 59918 

(3ème SEi\IAlNE) 

Du lundi 16 au dimanche 22 !év. 

~MILLER NËO-ZHANDAISE : 3 2 

· La compètltlon d'escrime sco­
lalree dotée de la Coupe de 
notre confrère «Le Progrès Egyp­
tien» a débuté. 

1 Huit des vi'g.gt écoles inscrites 
on't déjà. fait disputer Je tour 
éliminatoire, et seize Jeunes 
flelll'ettlstes (il y a a eux sélection­
nés par Etablissement scolaire). 
sont déjà qualifiés pour la se­
conde manche qui doit pouvoir 
,;e dérouler d 'le! le début ac 
mars 

AND HIS ORCHESTRA 

R.C.C. 7374 -- ..... 

Du lundi 16 au dlinancne 22 !év. 

R.C.C. 437 

-· 
Du dlm. 15 nu mercredi 18 tév. 

SPfNCER 

ROBERT YOUNG 

Dimanche passé, devant un pu­
blic composé en majeure partie de 
militaires. a eu lieu la réun1on 
où les éléments des forces Néo­
Zèlandaises étaient opposés aux 
rameurs du Cercle Nautique Hel­
lénique du Caire, du Fouad Un1-
verslty Rowing Club et du ·Royal 
Rowing Club. 

1\l[a!gré un Nll trés !l.gi té et un 
fort vent clebout, cette journée 
obtint un beau succês sportif. 

L'épidémie de grippe qui sévib 
actuellement priva le F.U.R.O. de 
plusieurs éléments ct ce club ne 
participa qu'en Yole à VIIl rt 
en Skiff. 

Les Néo-Zélandals se \'!rent 
également privés du concours ùc 
Bob Smith, champlon olympique 
qui devait· ét1:e çpposé en Slüff 
à notre champlon national Mous­
tafa el Sala. C'ètalt une bello 
rencontre en perspective, mais 
malhettreusement B ob Smith 
s'étant foulé le poignet s'est nut 
remplacer par T. Hegglun qui est 
lui at:ssl d'un élément de grande 
valeur mals qui devait. avant 
l'éoreuve en Skiff. participer en 
Yole à Il ct en Canon. 

Les clubs locaux aurnlen't tn­
térët à profiter do la présence 
actuelle de rnmeurs étrn.nae1·s 
pour nous offrir le plus souvent 
possible des r éunions pareilles, 
ce Qui erait également • dan~ 
l'inlêrêt du sport de l'aviron en 
général 

Compte rendu technique 
A trois heures, le départ est 

donné aux Yoles à IJ., dont 2 
équ!paies du R.R.C. et la paire 
nèo-zclanclatse Uegglun- Chester 
barrée par M. Jaffé. Ces aerruor» 
firent uno promen!l.de de sant~ 
t;agnant do trës loin 

l!;n Yole à IV ët;:alcment les 
Néo·Zélana'ais qui présentaient. 
deux formations semèrent 1. 
mlcmcnt lnltl·s advcrEaire>< 

Ces deux éqtt!Pa!les so disllt>­
térent âorement la première pla­
ce luttant jusqu'au dernier m.:.­
tra du parcours, Je dernie1· mot 
revenant à 1 'équipage formé D~''' 
Young, 'Sinclair. Harris ct 1\l!l.­
grldge (bar. Ja!!é l 

Le Néo-Zélandals HeggJun de­
vait faire reparler de lui dans la 
course suivante, car malgré un 
bel effort déjà !olll'nl dans sa 
premit're course en Yole à II, 
Hcgglun menaça dangereu:;ement 
Galla! Slrry el\ canoé et fallUt 
le battre à l'enlevngc. Il est bien 
dommage que nous n'ayons pas 
l'occasion de voir ce splendide 
athiétP parL!cipcr après un cn­

R.C.O, J06 trainement ndéquat, car corunw 
l'on se doute bien ces râmem·" 

!!-!!!!!-~!'!-!!!!!•!!!!!.,~!!!!!~!~~-!!!!!!!!!!!!!!-~!!•!!-"!!! n'ont pas do loisirs ct le temv• 
ré&en·é à. leur cntrainemcnt es~ 
très restreint. 

En Yole à V III les Om vcrsl­
tairea nous ont réservé une IJellP 
surprise battant les VIH Néo­

' Zélandals d'un quart de lon­
On lundi Hl !l.U d,lmanche 22 lév. gueut·. li est vrai que ces der­

.ut mente pro~rantrue 

LI.LERY QUEE ~lASlJ::U 
DETECTIVE 

niers avnlent fourni une cours" 
haratisnnte en Yole à IV mats on 
s'attendait malgré tout il. le0 voir 
remporter également la Yole o. 
VIII. 

Nous croyons que la défait!' 
des Néo-Zélandals dans cette 
éprcm·e est due surtout i\ une 
C!Tcur de tactique, cc qui n'ôte 
cependant aucun mérite à la vic­
toire des UnivcrblLo.ircs que nous 
!éltcitons vivement ain&t que leur 
coach Moustapl\a el Sntd. 

La dernière course réservée au 
Skiff était attendue a vcc Impa­
tience. Que icra! t Hcgglun. en­
core iul, en troisième course 
contre le redoutable Moustapha 
el ::;atd ? 

Par suite du mattV!lis temps. 
cette épreuve ·e dérouJa dan~ 
l~; canal de Zn.malck. Rcmonta11t 
Je courant, Mottstn.pha ct Heg-

1 glun f;e tenaient au même nl­
vea tt ct il aurait été dlf!iclle de 
prévoir le vainqueur Jusqu'Il. la 
hauteur du pont des Anglais. Cc 
n'e,;t que 100 mètres avant ln. 
llano d'arrivée que Moustapha 
se détacha de Hegglun ct !ran­
chlt la !Igne d'arrivée avec une 
lona:ucur d'avance. 

Ces deux atbletes turent lon• 

guemcnt applaudis vnr toute 
l'assistance qui alla continuer 
cette aprés-mldl sportive au 
chAlet du C.N.H.O. en dansant 
jusQu'à. une hcw·e tardive. 

~tro"e· 

RESULTATS TECHNIQUES 

Yole à IV (2000 m.): 
l. New Zealand E.F. (South 

Island) (R.L. Young, J.O. Sin­
clair, N.W. Harris et T. Me.gridge. 
barr. M. Jaffé). 

2. New Zealnnd E.F. CNorth 
Island) (I.W. Pepper, O.C. MeNt­
col, M. T. Granville et R.F. Mo­
wat, barr. Marc Elle). 

3. ~oynl Rowing Club (Salab. 
Tew!lck, Moustapha Khalll, Aly 
Hafez et;. Aly El Hammams!, barr. 
Falüml. Tenms: 9'39". 
Yole à Il ( 1500 m. J; 

1. New Zcaiand E.F. ('l'. Heg­
glun et J. Chester. barr. M. Jaf­
fé). 

2. noye.! F.C. (Abde! Monetm 
Riad et Kamel Abdcl Hnmi<1. 
barr. Michel): 

3. Royal R.C. (Ahmed El Issa 
et lsrnall Hassan , barr. Wassifl. 
Tcmvs: 7'12". 
Oanoés 1500 m.: 

1. Royal R.C. (Gala! Slrry). 
2. N.Z.E.F. (T, Hegglun) 
3. R.R.C. (Ahmed El Attal'). 

Temps: 7'12 2/5". 
Skiff 2000 m.: 

1. Fouad University R.C. (M. 
Et Sala). 

2. N.Z.E.F. (T. Hegglun). 
3. Hellenlc N.C. (P. Nicolalœ­

kl). Temps: 8'10''. 
Yole à 8 (2000 1n.): 

1. Fouad Uruvers!ty R.o. (A. 

Cette compétition qui a grou­
pé près de 200 petits tirems est 
destinée à remporter un succès 
croissant dans nos m1lteux seo­
Jaire~. et ne peut que faire pro­
fiter l'escrime lOCllle. 

Nous donnons ci-bas, Je nom 
des seize premiers sélectionnés: 

Sharaf et Flkri Ramzi. du Cùl­
lëge de la Ste Famille; Adly Kas­
~em et Ibrahim Chayeb de J'Eco­
lq Ibrahlmleh: Farouk Mahmoud 
et Moll. Moukhtar de l'Ecole Tex­
t!le de l'Ahbnss!eh: Molumed 
Kamel et Aly Etou! de l'Ecole 
Polytechnique; Hussein Rachact 
et Ihab Oheta de l'Ecole Fouad 
1er; Hassan Badrnn et Kama! 
Radwe.n de l'Ecole Khédive 15-
mall; Aly Moustaplla et Azous 
Georges de l'Ecol'c Mecanique; 
Abdel Lat!! Ramadan et Hamed 
Moustapha de l'Ecole Décorative. 

LA COUPE 
«BOURSE 

EGYPTIENNE» 
DE BASKET 
SCOLAIRE 

Le Collège Maronite A est en pro· 
grés coustn.nts; de plus, il joue 
moins d w· et fa! t beaucoup moins 
de fouis. Dans ces conditions, pour­

R.C.C. 2978 

-· • 

Du lundi IG au dimanche 22 fév. 

ROBERT CUMMINGS 
~HARLES C~BURM 

ltKO RADIO fi<turot 

.111 meme programme: 

CRIME RING 
H.C.O 26730 

...... .....,........ . 
Seoud NRser, Ahmed Metawa, Mo­
hnmed Nnsr, Dr. Ibrahim Mah­
moud, Mahmoud Ibrahim, Roush­
dl Fahmy, Kama! El Sharawi, 
barr. Monstapha El Sald). 

quo! s'étonner de l'avoir vu obl!- l 
ger le Lycée Français a Illettre Du 
toutes se batteries en action pour 
l'emporter 24-16? 

mercredi 18 au mardi 24 févr. 

2. N.Z.E.F. (J.W. Pepper, C.O. 
McNtcol, M. T. Granville, J. o. 
Sinclair, N. W. Ha1·ns, R.I•'. Mo­
wat, R.L. Young, T. Magrldge, 
barr. K. Gough); 

3. R.R.C. (El Issawl, El Ayda­
rous, An,..ar, Sidky. Faiz Arer, 
Saad Mahfouz barr. Fahlm). 
Temps: 7'46 4/5". 

PING-i>ONG 

Les finales cairotes 

Résultats d'hier 
Tewhid er; Bish,aoui battent 
ennary et Benjamin : 2/0. 
Bahig bat Bcrcovicz : 2/0. 
Tewhid hat Bishaoui : 2,0. 

Aujourd'hui au Cercle 
du Liban 

7 b .. iQ Sennary/Nasr. 
8 h. Bisblawv. 
8 h. ~0 l\Iansour/Tawhid. 

Les cadets des Maronites ne le 
cédèrent en rlen pour cela •\ leurs 
ainés: gràce 3. un superbe «rush» 
en seconde mi-temps, où Je minus· 
cule Khal'lfa fit notamment des 
merve!lles. le Maronite B faillit 
bien emporter la décision face au 
Lycée Franco-Egyptien. 

Néa.nmolns les poulains de Nlz1-
hllnn se réve1llércnt au bon mo­
ment et remportèrent finalement 
le match par 36 à 25. 

A signaler que le terrain, nou:­
tant vaste, de la Maccab1 (où se 
déroulèrent exceptionnellement ceo 
deux matches) était 11ttéralemP.nt 
envahi, ce soir-là, par une foule 
énorme d'enthousiastes partisans 
des deux écoles. 

Ce soir 
A 5 h. 30 p.m. : Lycée B. Kho­

ronflsh B. 
A Cl 11. 30 p.m. : Pn.trlarcal A. 

A.V.O. «A>>. 

Samedi, finales 
du 1er tour 

Samedi. finales du/1er. tour avec 
dcul( parties passionnantes, en 
persllectivc. 

A 4 h. p.m. : Co!lêge Français 
A - Lycée Français A. 

A 5 h. p.m. : Khoronflsll B -
Lycée Franco-Egyptien. 

lNux fats par scmatn<', les mcrcrcàl.~ ct samedis. le ter­
raut, pourtant :·aste, elu Y."l. C.A. reft:se du monde: c'cH 
'Ill'' k> matchc.s de basket scolaire oroamsés par « La 
Dour c E(IJip/tcmte » atttrent rles chambrées allant da 50U 
a 80(1 personnes 1 /{ter, c.rcep tionncllement, les n>otclres "'' 
Joua!ent a la Jllaccatn: pas une place cL'inoccupr(! /.tl. 
at~st 1 Voilà un beL luscan ta11e pri>: lors d'une recente 
renco11trc, A.ttentlon: ICJmeat, tln"ie.s du. prenuer tour. 

"""' WALTER JOAN 

PIDGEON • BENNETT 
20th 

Lt (; (; :t6374 

FOOTBALL 

Le championnat 
d'Egypte inter~zones 

Le championual inter-zoneti 
d'Eg~·pte, comptant pour l'at­
tribution de la Coupe Fouad 
1er. commence.!'a. le 6 mars. Ln 
coupe est act ucllement détenue 
pur la srleclion ùu Caire, ga­
gnante ùu tournoi de l1L ~ai­
sor•. 

\'o1ci le programme fh's ren­
contres: 

Cl) Ibute-Eg) pte o. Ba:;se­
Eg' pte le G mar il Déni-Souef. 

t;? \'ailHJlll'Ul' (1) o. Le Cai­
re, le 20 nm:·s a Tantah ou au 
Ca;rc. 

<:n Ale.-aHctrio o. Cu1<d, le 
X mnr}; il Alexandrie. 

( \ \n mqueur (~) li. \'ain-1 
qucu1· <3) le 2 avril au Caire. 

SALON PAVLOVA 
Dl.t~AH LEE 

vedette de la chanson 
américaine 

THE RAMSES & Co. 
attraction acrobatique 

JOE 
danseur acrobatique 

NITS A SA YLOR 
<liseuse athénienne 

SAMIRA AMIN 
vedette égypllenne 

Marcelle Gau~hier 
!lan~euse hindoue 

CLAffiYLEE 
danoeuse exotique 

Miss Shirley 
dans. hawalenne 

Mlle Tamm·a 
dans. Russe 

LA BELLE HELENE 
danseuse de genre 

Vera Medel & Aida 
danseuses clas~lque~ 

Jeanet/e & Renée 
danseuses fantaisistes 

SOUAD & HAYAT 
duo oriental 

R.C.O 1e02 ......... 
m;w:s:• l :J ~;a 

Millau Ibrahim pacha 

SA;\lEDI le 21 FEVRIER 
à 8 11. 30 p.m. 

REOUVERTURE 
DU CABARET 

BADIA 
pour les civils et les 
officiers sèulement 

PROG RA;\Ii\Œ: 
i\JlJlivct·salre de la naissance de 

la REINE CLEOPATRE 
Revue lllt!Sicale 

RO)lEO ET Jù"LIETTE 
MARIES 
Parodie 

LA GUERRE DU P.\CIFIQUE 
Sketch a' act ua li té 

avec Je concours de Jllme 
BAD! A 

la reine du ~IUSIC-HALL 
et de Ja charmante !lille 

ROOICA 
•hanteuse - diseuse Internatio-

-
nale 

RESTAUR.l:S'l' , 
ROOl!'-GARDEN 

A;\JEKlCAN BAR 
R.C.C. 32930 

Tous les sotrs 

PROGRAMME 

D'ATTRACTIONS 

ET VARIETES 
R.C.C. 24794 

. ....... 

Succès 

continuel 

de toute 

la troupe 

d'attractions 
... • ......... !!!!! .... 

1 ~ 111:n 1 ~ 11 11ft a 
GRILL-ROOM 

BAR PROVENÇAL 

Salle climatisée 

L'orchestre des 

1 REVUE DE LA PRESSE 1 - - - - 4 !!WP - = 

Le Wafd et les autres 
partis 

Les mllleux waflli&les ~ont en 
train de déterm!.ner leur attitude 
il. l'é.~;ard des autres partls. Le 
Wald n'oublie pas les rtn•ers qn•u 
a endurés oendant les quatre der­
nières année ·. Il uc comote pas 
user ac représailles. 1\lnls Il refu­
se d'<!t.le 1rénéreux envers ses ad­
,·er aires aux dépens de ses pro­
pres J>artlsans. La re\'ue <<Al Choo­
la», organe hebdomn<lnire ~u par­
tf, écrit: 

Na.has pacha se dlsL!ngue par le 
fait qu'Il a bon coeur. Disons pin­
tot que sa bonté de coeur consti­
tue sa grande qualité. Le nom de 
Nabas pacha est synonyme de bou­
t~, de llbérallsme, de largesse 
d es or! t, de patience et de bon ca­
ractère. 

Lorque Nabas pacha avait pro­
clamé qu'Il oubliait Je passé et qu'-
11 tendait une main généreuse à 
tous les partis. en proposa.nt qu., 
l'on passe otüre aux vestiges du 
passé et à la Chambre actuelle 
des Députés, ces messieurs ont pu­
blié que Na.has paella faisait ain-
51 une offre dés!n t6ressée. 

Il Ces messieurs ne se sont pas 
rendu compte du !ait que Mous­
tapha el Na.has pacha, a1ns1 que 

1 Mal!:ram Ebeld lJacha, ont été eu 
'Plein Jour l'objet d'une agression. 
: ~urs vies étalent alors exposées 

a un danger certain, un da.naer 
Drémédlté. Ces messieurs ont ou­
blié aue Nahas pacha n'avait ain-

' si tendu la main que parce qu'il 

1 
a bon coeur. Fort heureusement 
pour le pays, l'occasion leur e. pas­
•é entre les malll3 

PASSONS L'EPONGE 

Mals nous entendons en ce mo­
ment de faibles volx murmurer: 
«Oublions le passé». 

Non, messieurs, cela ne noUII 
conVient pas. 

Nous nous empressons de dire 
QUe nous no cherchons pas ven­
geance. Nous ne disons pas: oeU 
pour oell, dent pour dent. Malll 
nous disons: la Justice doit sul.­
vre son cours. Les crimes du pas­
sé doivent être redressés. Toute 
injustice doit être corrigée. 'l'où· 
te personne qui e. été persécutée 
doit demander des compensations. 
Toute personne lésée doit se plain­
dre. On doit rendre justice à ces 
réclamations. 

Les we.fdlstes sont les derniers 
à chercher quelque intéret person­
nel. Le fait d'accepter le pouvoir 
en ces circonstances constituait 
le plus gros sacrl!lce que le Wafd 
ct ses pru·ttsans pouvaient !aire. 

Etre bon et conciliant, ça va 
bien. Etre juste est encore mieux 

L.l RANCON DE L'OUBLI 

Oubller le passé? Soit. A con· 
dit! on que justice soit !ait~>. 

Comment voulez-vous qu'on ou­
bile les injustices si leurs effets 
subsistent encore? 

, Ln. bonté de Naha.s pacha. ne peut 

1 
pas persuader Thémis de briser 
son glaive. Les crimes du passé 

1 
doivent être peses aa.ns la balan­
ce. Toute victime llolt être réna-
bUitée. C'est alors que nous ou-
blierons. • 

Autrement il n'y a rien à faire. 
Cela ne nous conviendrait pas. 

SlGï 'l!iS AVANT-COUREURS 

A ce propos, un autre llebdoma­
üaire du Wafd, la revue «El illasrl 
Eheudln écrH: 

Une personnalité saa.<llste - on 
nous a demandé de ne pas citer 
son nom - est allée voir une gran­
de personnalité wafdlste pour lul 
dire que plusieurs Saadlstes sont 
flll·ieux après Maher pacha et No­
krach! pa.cha. Ils se sont rendu 
compte du fait que le Wafd avait 
raison. 

Oon1mc Il y a du merite a. re­
connaître ses erreurs. les &adls­
tes ne trouvent pas qu'il y ait 
Q.Uelque Inconvénient à. retourner 
da.ns le giron du Wafd. Ils comp· 
tent sur sa bonté pour oublier 
leurs scissions et pour leur laiS3er 
quelques cJrconscriptions électora­
les. 

La. personnalité wafdlste a I'l. 
Elle e. l'épondu en disant que la 
pa.tt·le était ef!ectlvemont m)J;êrl· 
cordlcuse, mals pas nu point d'en­
gager Je Wafd d'accepter les Sa.a.­
dlstes dans son sein et même de 
les présenter aux élections. 

ENQUETES 

L'Axe et l'Orient 
l'ios confrères publient des pho­

tos provenant de lB Libye, Dhotu­
graph.les expre slves de lB manière 
avec Jaaneile l'Axe traite les hB· 
bitant& des pays d'Orient. Le Jour­
nat <<Al-Inznn> éorJt: 

On volt comment la mosau~u 
de Bardla. a été transformée en 
quarLier-g;énéral . Les Allemands 
ont ainsi suspendu l'exercice du 
cul te dans une maison rellgleuso 
de~t!néo à glorifier le nom dU 
Cré.atcur. 

Les Allemands ont arra.<tfl les 
portes et les fenêtres do la mos­
quée qu'Ils ont tra.nsformée rn 
dépôt de munitions. Ils ont tou­
lé de bottes les dalles sacrées de 
la mosquée. Il est curieux que 
ces profanateurs des mosquées 
mus•.llmanes prétendent etre «les 
protecte\lrs de l'Islam et les amis 
des Musulmans". 

Q!.le Dieu confonde une telle 
amitié et une telle protection ao 
la part de ceux qui portent a.t­
teinte à. la dignité des mosquée'-' 
et à la liberté du culte. 

Cette atteinte flagrante au ca­
ractère sacré de la religion dol t 
cesser. 

« Quel tyran est plus Injuste 
que celui qui empêche les 11-
déles de prier dans les mos­
quées?>> dit le Livre Salut. 

VOIR L'ESSENTIJ:;L 

Ln. chute de Sin~:aoour détraye 
la chronique et les articles de la 
presse. L'«:EJYptlan l\la!l» dans uu 
éditorial dlt commenL les AW~ 
ont préféré cette en ute plutôt que 
d'affaiblir leurs troupes sur les au. 
tres fronts de l'Europe: 

Le coup est dur. En temPs de 
guerre, les Britanniques ne refu­
sent Jamais d'envisager les cho­
ses en race. n n'y a. pas de dou­
te que les opérations dans le 
Pac1fique seront mawtene.nt plus 
difficiles et plus coûteuses. 

Nous pouvons tenir le coup 
Comme nous l'avons déJà obser­
vé, la guerre ne sera. pas gagnèO ou 
perdue dans Je Paol!lque. On avait 
le choix entre: risquer Smga.oour 
ou compromettre le succès d'o· 
rations européennes plus Jmpo 
tantes. Quand les choses en sone 
là. u ne peut 'Il avùlr d'alterna 
ttvc. 

D vaudrait dix fols mleux que 
Singapour soit perdu plutôt Q.ue 
sa. rési>rt.e.nce soit au p1·1x d'tm 
affaiblissement des torees enga­
gées contre l' Allemame. 

Actualité~ 
L'<<âluaJW> écrit dans uu edit~ 

rial: 

Si les questions de l'approvi­
sionnement absorbent la. plus 
grande partie de l'attention du 
mlnJs tre des Finances dans son 
désir d'assurer la nourriture au 
peuple pour les deux mols pro­
chains en e.ttende.nt la nouvelle 
récolte, la question suivante -
Qtli retiendra l'attention du mi­
nistre - sere. celle du blé. C'est 
la raison pour laquelle le bud~~:ot 
a. eu une si bonne part du Dro· 
gramme du Cabinet, tel qu'il e~o 
exposé dans la lettre de Nahas 
pacha à. S.M. )le RoL 

Quand les femmes 
s'en mêlent 

Les femmes égyptiennes, et à 
leur tète les dirigeantes de l'l.inton 
Féminlst~. ont ces jours-cl des tnl· 
tlatlves auxquelles la revue <<El 
l\Iégalla et Guedldan, une revue 
wafdlste. fait allusion: 

On dit Que cert!t.lnc~ da.mes 
de 1!1. he.uto société ont été a.t­
teintes, la. 5eme,lne dernière, par 
des crises d'enthousiasme subit. 
Des coups de téléphone ont été 
échangts. Ces dames se sont. 
réunies, ont rédigé des notes et 
des protestations. Elles se sont 
ensuite déplacées à dr01te et e. 
~~auche dans leltl·s belles voitu­
res. 

Nous ne savons pas trés bien 
où étalent ces dames 11 y a. quel­
quos semaines lorsque 1ellls 
soeurs ont passé plusieurs nuits 
sans pain. 

Nous ne se. vons pas où éta.len t 
ces darnes et où était leur zèle 
lorsque des réactionnaires, :!.\1 
cours de ces derniers mois, se 
sont élevés contre le droit de la 
femme à la liberté, au tre.vatl t 
à l'Indépendance économique. 

Le peuple en a assez de ces co­
médies qui se sont répétée> au 
cours des vingt deraières anné68 
plus d'une dizaine de fols. 

Par OJilleurs. la. mê!Uc relue 
crit: 

Le peuple veut être noUl·rt, lo­
gé et vètu. li veut une repré· 
«ente.tlon parlementaire exacte. 
11 veut joulr de se. liberte Ile 

é- parole et d'action. Il \•eut des 

Nous apprenons que le ministre 
des Finances a donné des Instruc­
tions aux départements lnté.ressés 
pour préparer des exposés aétatl­
ltis sur les promotions et les aug­
mentations exceptionnelles qui ont 
eu lieu par !e.vorltlme du temps 
des gouvernements précéden~s. 

progra.Jl\lXles de réformes qut 
nourrissent son coeur d'espoir en 
lui ouvrant des horizons nou­
veaux. 

Le peuple doit savoir ce qu'Il 
veut. 11 doit toujours Insister 
pom· réallser ses espoirs. 

.l ce suJet, la revue «Ei·illasrl 
Effsndb> écrit: 

«Dug-Out Ramblersn Les départements Intéressés ont 
et attractions mis au point ces renseignements. 

<;~naines dames circulent a \'CC 

des papiers Jmprimés en enaa­
gca.nt les mai tresses de maisons et 
tes cbe!s de !am!lles à Slinel' 
pour prote~ter contre ceci ct ce­
la. . 

-
--------------...;. 1 Il y a des llromotions hardies que 

les Cabinets précédents avalent 
................. 111111 

Restt:aurant 

TOUS LES SOIRS 

CONCERT 
& DANSE 
AVEC LE FAMEUX 

lAMBROU'S BAND 
R.C.O. 358. 

entow·é du secret le plus absolu. 

LA TAU1'HJUt. F.PROUVEE 

L" Dr. Ahmcd. Jllaher au Dr. Hevka~ paclw. 
qu.:: Na/ras pacha d13aLt aLors qu'il étatt dans 
Nous llLToiUI la même cno.e. 

Uh.ercnc;: ce 
l'oz>p031ttolt· 
(Al rmel.lll 
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LES M.4RCHF;S 
--------------------·------------------

UOUilSE DES V .'\LEURS DU ~AIRE 
Séance du 18 tévrie•• J9,J2 

FONDS D'ETAT 

oetW Uulllée 4 o/o tQwmtltè a•I.st. 500 ct 11u dcssu,;J l'.K 852(1 
40 60 BGOO 590 

Dette oul!lée 4 o/o tQuaume 1n!Crle4re à L3t. 50Ql P.E. 8550 
76 90 60 

Dette Pr1vUéslée a ua o/o (Q\liUI ute de Lst. 600 ct o.u de l!WlJ P.ll: 
7MO• 

uct~ Pd <Il. 3 1/;1 o/o (Quant\ tl 1n!6rleure à Lst. 600) P.E. 7550 

BANQUES ET SOCIETES DE CREDIT 

»auque~ d'Atlltnes ............................. ,............ P.!':. 43* ·1V> 
(bi Sanque Mlsr ............................... :P.\!0. 6~6 :J4 16 2() 2~ :JO 
CrMit Agrt d'EJs;-pl .Act. Ord. ................................ f.liJ. -400 
CrroH «ln. llbl a 1oça !:)Ill IUW .................. P.E. 151~ 10. 06 Ol 
Otédtt Fon obi a. lo\11 Em 1911 ........................... l?.JJ: 1~40 ·U 
Lo.ud aank or E~:c!/tlt ._ct Ord ...... P .E. 597,. 911 0~ 94 0~ 96 97 
•-~ 11 Dan" ot J::.:YPt Part l"'n<l ........................ r .u:. 6600 650 
_.. • · AC'\O"• P.E. 3190 Nationn.l aa.nli. ot t;litlPt "' ......,. ...... , ............... , •• ,, .. , . 

SOCIETES DES EAUX 

800. An. <ICJ ~lU dU Catre ActiOllS Joul1!. P.E. 12go 300' 
ao-1 to 10 

SOCIETES DE TRANSPORTS ET CANAUX 

:l!:i Delta l,.li!U~ cta11 ... tA /lc~ Prtv. l5 113 o/o ........ . ... P.E. 231 
leuzaleb canal and C'lwv oy Fond . ........................ P.E. 65 

st6 Al\. de:~ nam. <t'Alex Ac~ D\v. .. .... ........... , ..... P.E. 1000 
fité. Ail· <les na~ d.'j\lex Jouts .... ,. ................ ,.... P.E. 126• 27 

SOCiéTéS O'HOTELS 

Ei uotola t.td. 4011. or11 ...... , ... l"'.!:.~• 70 81 81 79 7\l ao• 81 
82• 83 83 81* 83 ~ 

Upper 1!:S5'Pt Rotol!l C::1 ..................... P.'E. 211 15~ 16 16 lB 10 

SOCIETE~ FONCIERES 

Aboukir Comoa.osr IJtCI Act P.$. 119 le ~o lO 18.5 19 18 J.;, 
18,5 20• 21 21 21,.'6• 

:F.I:H>tll!D Ellter. oud oev. d'ES· .. .............................. P.l!J. 140 
Ollarbloll Latlà Compa\ly "'"" P.Jl;. 300 300 298 302 05 10 10 08 

1 10 
Gllarbtell La.nd Cy Fo»d. ....... ........................ P.E. 47 00" 49 
New.E~:yptlau CompanY Ltd. .. .. PJ!:. 156• 64 5G.5 153,G• 53 • 5:),5 

5~ 54 55 64,1) 
Sldi·So.lefll Oy I)J fl:9YPt Act. • .............................. P.E 108• 
6t6 An. de Wadl Ko~n-ombo Ilot ........................ P.E 810 to oa 
6t6. An. de Wndl Kom..Ombo l"\1 ........................... P.E 5050 lOO 

SOCIETES IMMOBILIERES 

Oa.tro Electr 1'1411 o.Qd R.o. 0'1 Act. .. • P .1!:. 14H 36 40 44 44 liO 
Ce.\ro Electr RaU and 1:1.0. Cy Fond.. P .1!:. 1 HO 40 36 10 50 513 

60 
:e;gypt. Delta. Land and tnve~t ment Cy. l'.E. 156 69 69 70 60 70 

70 

SOCIETES INOUSTRtELLES ET DIVERSES 

Alcx!Uldr!a. ?resslug Oy (5.A.E.) ................................. P.E. 73o 
.1\.lliiCl-!!<S U>!lleiCI~ !.rtCI. Ac~ ...... P.E. 33'1 37 38 38 35 35 33 33 32 

35• 
.Al;~!. cotton Olnoers ot Es Ltd Act.. Ord ............. P.E. 84,5 85' 
EsYptlan Salt wd SOda Cy. t.td P.ll). 376 79• 77 77 78 77 78 76 7\1 

80 81 81 83 83 63* 6-1 83 132 
J'll.ature Nit. 4'Egypte MG. Ord P.E. 1370 80 • 76 70 80 70 76 7ti 

80 86 
lité. Oéu. sucrertee et Ra.!!. d'ES 
Sté Géo. Sucreries et Ra!! d'l!:t: 
(b l :>té Mlsr de Fil at et de Ttss 

Act. Ord. ............ P.E. BOO 11'> 
Act. Fond. ......... P.E. 660• 80 
Act. P .E. 1230 30 20 16 20 24 24 

26 26 22 24 
(~) Sté Misr pour l'EiT d.~ Coton................................. ltE 420 
(bJt;;te L\4.1111 I)OW •e usa d.e 1a Sole. Act. ............... P.E 1150 
Sot.. Nat. d.U Papier, S.A.E. Act P.}!:. 730 30 25 20 20 30 30 48 46 

-1.0 > t.'taf&'lsque lndlque. que olusleur 
$Uc&sslve~nent tr~tèe.. au tneme prti 

62 6~ 76 80 90 80 80 

•!)ératlon 

COURS OU CLOTUKK 'O~l:'IIUNI QV~ 1',\1< ttt:UTI!:II. 

Le 17 février 1942. 
COnso!ldél'l Drtta.nntques <: 1 ~~ 0/0 
Emprunt de vnerre hrltannJque 3 1/2 0/0 
Emprunt britannique de Conv. 5 0/0 1944/64 
Emprunt allemand 7 0/0 

82 9/16 
I,.E. 104 3/4 
L.E. 105 5/8 

Let. 5 ~14 

4cb&t> 

IFurklsb 1 1/2 0/0 Boncls Lst 25 
Greek 5 P'O Loan 1914 • 9 
Greek 7 l/2 0'0 19'.?4 (Ref. ) • 15 
Egyptian United 4 010 • 84 
Eg~·ptian Fref 8 112 OtO • 74 
Egyptlan rribute S t ~ 0/0 ., 88 
National Bank of B:gypt » 28 
IEgyptlan Lelta l.htbt Ra!J 

ways (Pref.) S. 40 
Egypttan Markets o 2/-
Egyptian Salt and Sode o 70 
Egyptian Delta Land o 28/3 
Union Fonc1ère d'Egyptt • 27/6 
New Egyptlan Company • 20 
Aboukir Company • lR/6 
An!ZI" F.~ptian OllrtPII1<~8n • 53/9 

A LA H01111Sti DE 

t'ente. 

35 

·~ 18 
88 
79 
112 
32 

50 
4/-
8(} 
80/9 
8016 
25 
21!6 
58/9 

LONitRES 

15 
85 
7G 

COVK8 Dl$ CWTUKII CO~UtUNl QVt t'Ali tU!V1'111l 

Le 17 février 19.12. 

NEW-YORK Dollars à 
CONGO BELGE Franee 
BERNE Francs 
MADHID Pelletas 
ATHENES Dracbmea 
lAPON Pence 
INDES Sbllltng 

L8L4.02 1/2 W::J 11~ orrtclel 
11 176.!50 1?6. 76 ortlcteJU 
• 17.30 tHO officiel 
o - W.50 officiel 
• non cote 
• non cote 
• 1/5 SWI'.t L/6 l/32 officieux 

Montréal aur LonrJtes Dol 
Clôt. du 17-2-i2 Clôt. prée. 

l 
New· York sur 

il 

Ltl456 1/4 
Londres Dol 

New-York eur 
Lsl403 3/4 

Montréal 
è. 

Cali Money à New-Yor1 
Or fln S. 
Argent 

Lit 88 1/2 
Let. 1 0/0 

D J68 
Jt 28 1/2 

l 010 
168 

23 Jt~ Escompte à 3 moll d'• 
cbéance • 1 l/32 1 1/16 0/0 

Les cotons à l'étranger 

-
Le 17 février 1942. 

Clôture de New.Orléaru. 

t 1/~ 1 l/16 0/0 

AU CAIRE --COURS DU CR.-."'GE 1\U CAIRE 
u 18 février 1942 

._ 
Cours prct!qu~1 è 11 h. a.m. 

PETITES 

ANNONCES 

TA R 1 F · 

OC,'lA.'I' D[;S U' L:.'II'I.Ol 
.\LTRES R(;BfUQvLS 

1'.'1' a& 
C'.l'. 7,'; 

Pour 3 ln•crtlous ~llll!écutJYc· 
UC 4 ll&'lle!o ChU(IUC. ['our CIIO(!Uo· 
tJ~:ue •UPPii!meutalre 1'.1'. 10 

0\~ DE'J U.'DE vcn<.l~uHo ex· 1 11f .ill 1 pérlment~e 
présentant bleu, pour rayon par­
fumerie, s'a<lrl'~~er Je ms tln chez 
«Morlanne», Immobllln, ruu Kasr 
el tm. <No. 217601 

( '01 1TliRIÈRE dc:~~1r~e ~~cr 
appointements fixes, :.~>lonleru et 
ouvneres S'adre•ser . Maison 
Mnlft~. ~o. rue Ka r e• NU, :.!cm• 
6tage Le Cnlre 1 No 24 72 f 

0\1 DE'J 'NDE nurse expért 1 J Il men tée pour 
2 rillettes de 4 ans et 1 an et 
demi à Ohé~lreh Téléphoner o.u 
62049 (No 24 7331 

LA BOURSE EGYPTIENNE 

1 Our la F 1 

~~~~~u•um•••ulut•••Julnu•rtnllll'~ Société Anonyme 
emme = s· 1 = . 

_ 
1 
~ 1 a route ~ des Eaux du Cane 

(i;IJ'llE lJJ:. L .1 P~IGE J i 
1 ê de Berlin était ~ / M~ssie 1 1r:s ll:s ~::ma.!n·s l>Oill 
1 :; ; ~unroqués en 11.. ~mbléo Géué· 

L., t;énk, consull , uno tro l· 1 :; t :: tule OrdlnBire pour 1•, Vendro 
slllme ! ols ~hU l'OICa. SnéJiul;a. uc := 'ou ver e... = dl 20 Mars. 1942 .ù, lù Il. 30 llU 
cCLt" tâch e. l :;:: ;; sjègc de la. Société au Çrurc, à 

et BneJml:B d'Jn t lo coeur ~t nlt ;:: U d. l . ; Zahr El Gammo.l, Bouluq. 
pur parla l il <:CS ~e rUlL'cl b U pC~lt :: lJC eC arab0n = 
démon· :;:: - Ordre uu jow· 

_, • ! échant diable uotr nux :: du général Franco :S 
doigts ·rll~hU• , t u ~· ls (j U• !llCll :::: qui embarrasse les·_~ Raj)pllrt du Conseil. d'Adminl& 
uc t..':dn1o 1ms. alc•r'l p ou rr;tl ol E: .. ratlon, 
vlclls·tU fomrcr ton llC<: rlnm le. = censeurs allemands: dappor~ des Censeurs 
1•1e des h onnêtes geus ? Mon ;;: E Approbation de:! Compt.cs de 
père a. VvlJ IU nider l'humanite ·; Luutlrc~. Jo 17 ce.s. 1\llram>. E l'e:<;~rolce 1941 
u vec cctW mn ·blue ct ltl veux ·1 ::: - Le correllllOUdant dlploma· E fl'lxa tl on du dlvldomdc ù. ù.lstrl· 
gâ.tcr ? Allons rcttrt;' toi par 1 ::; Uquo du ccLJally Tcle&"rO.:.iw E ' 
tous les sa ints du p~tad.s \ ::: note un certain cml>arras l'liU· ::: bur;>r, 

Et par trolti fo ts, SnéJin l;.a . o 1;;: •é à Herlin 1>11.1' le cllscourb ; N~liliHlt.iOn d'AdmllJis~ra.t.curs. 
signa.. ::: prononcé ùlmauche par le g(:. :: Nom inn t~lll de deux censeurs 

.\lors, on cntclldl t IUl craque· 1 :; n6ral rranco, 1111 cours au- E Potu· nssll!te1· il l'A semblé!', Il 
mt)nt, un cri de m o;o ct ou vlt = quel 11 o. déclo.ré Q11C ol Ill :::; raut. être propriétaire de 10 (dixl 
lo démon s·l.'n!ulr et •c perdre • 3 route de Herlin Cle,·alt être :; actions ll\1 moins, ct faire lo dé 
dn~s la !or~ t . , 3 liU Verte, 11 y aurait non 8ell· :; 1 1 j 

l::t Je. mnc 11ne, comme pnr en· 1;; lement une dh·iollln Cio ' 'Oillu· = Jôt de cea act ons c nq ouns uu 
chnntcmenet, s~ remit o. 1onc- ;: ta.Jres cspa&uots, m»lb des ;; r.où1s a.vant la. l~union, au 11\è 
tlouncr seulement, ceUe toi :. = mlulous d 'EsparuoJe qui ,•0 r. 5 ge de la Société ou dams un de~ 
olle ne donnait plus des 11vre~ :; triralcm pour cou\baLtre. 5 Etabll61iemflnts cl·après au Cal· 
nl d'obJet& matêrlel~ . mal5 Cles 1 S Cependant. les censeurs al· :: ~·e ou {l, ~lexandr!u; 
conseils grllce au::qucls les gens ;; Jcmands n'Ollt vas autorisé la = ·crédit Lyonnais, Tho Nallona.. 
du village améliorèren t tour ca·1 5 IJUbllcatto!l do ce IIOR~a&e, ; 
ractèrc et leur slitmtlon car à • = 111uc" qu'li &omble rtlv6J •r ;; ank of Egypt, Banque Mtsr. 
longue cotte machine risquait \le / := ucux laits lll1ll\lrl<U\tS qui ;: Banque Ott.omane, The Sarcla.y~ 
les rendre paresseu.,. = llOilrfaleut alarmer les Alle· = Ba.;1k Ltd (D.C.O.l. Comptoir N!lr 

Je crois m eme que co rut lù. E manus: d'nborrJ 11 ressort np..:; ~anal a'Escompte de Parts. Ban· 

• ===·· 
1 

TIRAGES DE LOTERIES 
----- --· 

t>OI..lL1L OUI\ .\-Ll,.-11 O::<h \ 

Lt.te cleb toi l'l&llauh llu '1 h" · 
JC ÙU JUCC~fcdl 11 I~Hin lU 1~. 

L(' No. 24BB:J (IDilllC I,, r-:, 200 
L<: Nu . \l!l5:J ~o <~Ill t..J.:;. 10 
Le Jill). oaoo1 11 sno t...K ., 

Les 3 nun;éru~ u!l·nut 
L.E. 3 chacun. 
33:!0~ -1.2089 '1 JZ7u 

Le& ot n •lllléro~ bU vant s-ugneu 
L.T':. :! chacun. 
2~30 :l!looa ~H:lo ouaoo 

t .~~ !llO numé!0.1 5U1\'UIJ1 J;~ · 
sn rn t \' .1'. 80.· ollllCWJ. 

au l 783 ~•o• a 1 zn ;1] ~a 
3513 3092 307Q 5~35 fi818 
0431 6496 700& 7290 '1:>37 
7600 7770 8188 909~ 98~1 

10110 10302 10788 1080~ 11361 
11~71 13924 1.141 106~6 16000 
16100 16636 16648 16831 17003 
1709~ 17111 17767 17~43 183Z9 
18009 19089 ~0163 Z07~0 2~~23 

.::•a::? ~3:J~1 :.mao!~ ~, aza :.n ~ ~ G 
:.: 10a1 8871 2ooa1 29621 ~oao., 
~Q370 30667 30686 30t82 3l~R 
3lU58 32016 3~~~7 32897 33010 
;1~007 3327~ 34020 34401 3~60 
3~59~ 3!898 35030 301~( 351A6 
.. 52!13 35~H ae~21 3~~56 3670;' 
~6781 36830 37836 376~7 3017~ 
,HJ436 3A879 39081 *12~l 4181 

14; 1 4~9 113173 434 2 438& 
·1388:! 4.>1518 4459li H6~9 <Hill<> 
45070 .546.5 4.~803 46269 46411'1 
t 7460 48276 48886 i8061 &04a6 
5317~ ~~407 52&65 53989 33681 
t\~ll31 51351 IH633 04648 3!13M 
so3o3 o6937 a7033 ~7607 57azs 
58~13 09264 69317 09367 6946'1 
3981-4 69970 6083~ 60676 61U:l 
61460 01643 61763 62003 62047 
62229 62565 63480 6iS38 64670 
M937 66162 66386 66664 66936 
U750G 67767 69837 70214 70331} 
70428 70551 71566 71837 71799 

N.B. - Les nutll6ros erron6& ~ 
ulte d'erreur d'lmprcaslon su: 1~ 

1 
prOs~~n te lisle no &eron t payb qua 
&llr 1~ liste orl!:lllo.lc de la. eo<:16tt. 

J'origllle du haut-parleur, car un • = paremmont que t'ranco n'en- = tue d'Athènes. Banque Belge cL 
r\GÉ~IEUH dlpiOm~ de Pari, app.areu qui avait :a. forn1o d'un 

1

. E te1.1d pai eu1•oyer plu, d'une 5 ntematlona1e en Egypte, 
. mécanlclon-élec· micro dis tribua gratuitement sc3 ;: ulvlslon Cie ''Oionlaircs esva- : L'Assemblée ne pouvant dél!-

trlclen longue expérience, excel conseils. .. 1;: tçUlliS, a tUolus qu·un lHDI'c :; é al bi , 1 1 leuto.~ références, capable de e'o.· ...... .. ..... .. ....... .. . ,. ... .. . = oan&er no ~llril~sc, ct ensui-= ) rer v ~ emen" que s a P1ro 
d.agter à n'Importe quelle entre- Et voilà. mes enfant.';, J'al !lnl ::; te parce qu'Il dit que la rou- : portion d actions prévue par ce 
~rlse Industrielle. cherche poste mon histoire. Elle vous appren· : Le vers Berlin P011i'ralt ëtr. :i 1 tatuts est rcgré~entée, Me~!eurs LY en rapport. Serait libre dans un l dr~< "-USSI que la machine mer· 5 .ueuacée. 2 •es Act!onna.u·es sont priés de 
tnols Ecrire à •Iusénleur». B l' veilleuse. c'est votre petit coeur = = ra.ir~ le dépôt de tOlites leurs ac-
465. Lo Caire (No. 24734 qui peut donner tant de Joie et Flllllllllllllllllllllllllfllllllllllllllll3 tlol11l. 

do paix autour de vous s~ . 
voua n'y IUisscz pas entrer le dlll· PAR LE CROISSANl I)ROFESSEUR ):x~~~~en~, 

1onnera.1t des lecons orlvèes S'a 
dresser à M Alexander, 5. rUt 
Maocllat el !1.1ahranl place t• 
'Yiall Sème ~ta~re Le caire 

INo 2~726 1 

l LOflE·R tllngo.sln ou dépOt, 
.lt .' 31. rue Mada.begh, 
donnant sur rue prlvéo. S Saab. 
S'adre55er à Ellterobe. de o à 1 
ou de 4 li 7 heures 

CNo 24HOI 

,fEliNE IIOlUIE ch:~;':: ~~ 
du ter mars. chambra conforta­
blement meublée auprès ta.mllle 
sérieuse, tout confort, quartleJ 
central Téléphoner 52571 da 9 !-
Il. 10 h a.m. (No 24 

0, 1 DE'IANDE ch&!nbre mou-, ,f _ blée, quartier 
centrf\.1 .auprés bonne ramille. 
e.vec ou sa.ns pension. pour cou· 
pie. Ecrire: «Couple». B.P 4!lf· 
Le Ca.lre (No 247-i6l 

A VENDRE Pontla.c 1036 
, two-see.ter en ex· 

cellent ètat. prieus neuts Télé.­
pllone 68500, a. rue Bahgat A.ly 
Za~nalek. entre 3 et 4 1/2 p.m 

(No. 2-i7<\2l 

A \/I.'NDRV pour cause dé· 
I'.J ; I'J part, Vlva gran.d· 

sport modèle spécial, 6 places. 
décapotable. parralt état de mar· 
che: L.E 300 en suppJemen~ 

deux tmeus ueU!s et 3 malles A 
voir Gara~re Rena.ult. 2 rue Ma.· 
rou! fNo 24733 Al 

A11f0 Morris 8, modèle 39. en 
L pa.rte.tt état, t6ooo 

kms. avec radio, nouvelle batte­
rie. à vendre, 'L.E. 275. Télépho­
;Ler. entre 9 h et 10 h am au 
No 52571 CNo. 24759.Al 

SUIS ACHETEL1l ::~:~ë 
ou vide. ainsi que toute marque 
a.uto. Félix. 1, r11e Kadl el Fadel. 
•House Agency>>. Tel. 43799. 

INo 247571 

EXPOHTATIO\: ':and~~ 
acheter pour 1 'exportation. ver· 
nls à opgles, rouges à lèvres. 
eto., de3 lames à ra~otr. des pei­
gnes è cheveux. des brosses à 
dents et qe la pàte deu tl!rlce de 
marques: ma.rcho.ndiSilB dispo­
nibles se trouvant en transit 
avec permis d'exportation 5'a.· 

dre511er à Messieurs Emile oan· 
nn~ré et Co.. B.P 320. Le Catro. 

rNo 2~7321 

riA I\JO à. 1/4 queue est. de-
l 1 mapdé Ecrire a.vec dé· 

.e.lls prix à: aM.F ». B.P 465. Le 
Ca.lre r No 24 727 1 

A 
'
TEi\iDRE 4échets de fonte 

:' et de l'aoler. Pour 
plus am!'lles déta.Us, s'adresser Il 
•Steel» B.P 485 Le Caire 

/No 247371 

0~ DEliANDE ~m.~;~:;:. ~~ 
prix de L.E 2000 à 5000. Eerlre · 
«Inuneub)e». B.P 465. Le Ca.lre. 

CNo 24754 

,OLlE chambre à coucher a 
t vendre. Téléphoner 
~3~10 entre 10 h. a.m. et 1 l' 
p.m et de 3 à 8 h. p.m ou 6' 0.­
dresser 1. rue Ma.dabesh, appar· 
tement H. (NO 247581 

IJ iNlTJ'EAU brunewlck noir. 
lf !\ f 1 bello ocea.slon. 
neut. à vendre. T~l 53543. de 1 h 
à 15 h. p.m <No 2474" 

Métaux préc1eux 

--
Le 1 B février 1942. 

P.T . 

Platine pur, Je grm.: 54 
Argent lin, le kilog: 570 
Nitrate d'argent, le kilog: 520 
Uvres aterl.-or. la pièce: 355 
Napoléon~-or, la pièce: 250 

JI lingot : 

ble malin ... ROUGE ZETTE. 

Menu de jeudi 

-MIDI-

Mettemlch Schn!t oet 
Top!nambctLr$ au !>eurre 

Salade mute 
Fmlts 

-SOIR -

MILLE ENFANTS GRECS 
EN TURQIDE 

Istanbul, le 17 - L'association 
du Croissant-Rouge a décld6 d'o.­
mener en Turquie mille en!a.n ts 
grecs. qui seront hébergés PllJ' les 
familles grecques habitant !stan· 

Potage d'herbes au.:z: ~aiUJI.S~~ bU!. La situation des GrCCII BlllPI• 
Tomates taro!e:~ re chaaue Jour do.vantage. Le v~-

c t d pottro1~ peur turc numluplnar avec un 
ontpo e e chargement complet de vivre, 

MSTTERNJCH SCHNITZEL 1 partira vendredi pour L~ Pirée. 
1/2 okc de viandes mixtes ba· D 

chées, 1 tranche de pc.ln tremp6 es secours 
ot égoutt6. persil 11a.ché revenu D'autre part, le Comlt6 de ht 
dans une cuillère de beurra. 1 Croix-Rouge Internationale à Ge­
oeuf. sel. potvro. tonne~ de PC· nève annonce avoir a.!frété un ua· 
tl tes escaloopes, fnrlne3' 1<rés 16· l vire suédois pour transporter de~ 
sèrement. fondre une cuillère de vivres de Ho.lfa à la Grèce. 1\vec 
beurre. mouillez. avec Juste asse2i . l'alde du Croissant-Rouge, le Co­
d'eau chaudD pour coUV1'1r le 1 mité Internatlon~J constituera en 
tond mettez-y les escatoppe~. 1 Turquie des réserves envoyées par 
couv;·ez. faites cuira à feu doux tous tes paya en vue d'être cttstrl-
20 minutes, enlevez les du J\13, buées à la. Grèce 
\enez-les a.u cua.ua , 1a1tes au 
bain mari la sauce sulvantB. 112 Le pillage na.zi 
verre de cuisson de la. viande. 
Jus de cltroo, 1 noix de beurre. dans le Péloponè&e 
2 jaunes d oeufs, moutard,e, sel on mande en outre que cla.n~ 
et J;'01Vre. reçouncz lCo cscalop. le Péloponèsa los Allemand~ acne· 
pus et serve"' térent l'ensemble de la prodnc· 

POTAGE D'Hi!:l, /1 Ei; tton de ra.lslu sec. environ ,so.ooo 
Faites un couillon cj 'os 1 0011., klloss Cette énorme qua.ntlté 

., ' n'a méme pas été enlevée du 
quet de persU, 1 oignon cou~e pays mo.ls )el; autorités occUPa.n· 
en deux, passez au ta.mts, pao- 1 tes ont refusé de la. cé<ier à ta 
sez 1 à 2 laitues à m lll8.chl!le 1 population a.tto.m~e. 
à. hael'l~r. fa.ltèS un rm.Jx ae. 30 ceoendant la rlva.Uté germano­
grammes de bew·re et 30 de ta- ltallenne a.p'l)aro.tt à. tout propos. 
tine, aJoutez le lla.~l de lal.~ue. Los Grec~ deviennent de nlus en 
mouille<~ avec le bo:ut.on, ccare lu lmpatlent.o; devant l'Inter· 
20 m.uuws, aJoutez des ~>Mlc!~· ~e;tlon allemande et Il sernl:>lO 
ses coupees en rund~lles ,enlevu qu'Ils veulent se détoarrasser dll 
111 poo.u au préalable) • Ile;: le Premier ministre Tsolo.koglou 
POtalle avec 1 t -l Clt. vcrr" at cro- au'lls eonsldèrent comme troP 
me a1gre. Inféodé aux Allemands. Le bruit 

CO.UPOTE DE l'OflRON court que les Italiens !o.vorlse-
ro.lent un nouveau gouve'hle-

(Ara. skendtranl) cllOislsse:.~ de rroent sous la direction de John 
couleur jc.un~ ambré, O'oke en· Ra.llls anolen ml\llstre royo.llste 
tre <l Olt 4 t'.L) un qua•• s.w·~~ au! t;cmpa dan~ un complot con­
pour 4 porspunes, en.cve~ 'ec.J.- tre Vénlzélos avee Ull autre oer· 
~:e. coupez ou cuoes tcumme a.nq,- l ~onna'!e douteu'l(, t'ancien mlnls­
nas de conser~esl. Jr.lssez ma~é- tre M'l.vrnml~halls au!. envov~ à 
rer dans de 1 eau clt.ronnee <!0 1,t ... nbul OA.T les Osm1ano-Itallens 
mmute . , egouHeZ, l!lltC~ lUl le- ""''~ nr~te'<te de s'occuper de 1& 
ger sirop oo l 1iler~ de vons orolx-Ro 11gc. essa.yo. de fnlre de 1a 
d'ea.u et trois Q\11\l't. de $\.ICI'~, ~ propag-ande contre le roi Geor11es 
bout de va.rulle, ~ morcep.u d écol: u et le gouvememen t grec. 
ce de citron, mcttc.:-y les cuhc~. Oeo~n.dant, en dAnlt de tous 
finissez la cuisson à feu doux. lM efforts. les Allemands et lM 
( lo mlnu!Ala environ; servir frotq Italiens n'ont pas 011 rocru~P.r 
Q.vec blsc!llts ou eponge c:a~ol m6me t~uelal•es hommes polltl• 

CORDON 1:31.1>/.J . ques d'lmoort•noe mnvenne La 
poptlle.tlon re<te fl!iêle au roi 

-~------------ • ct au !fOUvernement. et des ~lé-

Ad .. t l' n "'em·ns ments républicains eux-mêmes se mmiS ra mn ue3 Cit 1 diRt\nJi1UCl1t oar leur sra.nd loya-
lisme. 

de fer, télégraphes et (6.5. «Al Ml5rl.» et A 1".1.1 

téléphones de l'Etat égyptien HACHA.QUISLING 
A pa:·tir du 21 février 1942, 

un Bureau Lélégraphique pour 
les correspondances a:·abes et 
européennes et une Centrale 
téléphon:que seront ouve.:·ts il 
El Husseinjya, Markaz Fa­
cous. Les heures de service se­
ront de 7 h. à 22 h. 

A partir du ~:l !évrier l9.t2, 
un Bu:·eau L6légraphique pour 
les correspondances arabes et 
suropéennes et une Centrale 
t,élephonique se:·ont ouvans ·1 
~!iL Abu Gha.leb, Markaz 
Sherblne. Les heures du servi· 
ce seront de 7 h. à 22 h. 

Administration 
des Prisons 

ADJUDICATION 

Le 17 rna.rs l!J.t?., jusqu'à 10 
h. a.m. 

Les T chl-aues refusent 
de cc collaborer » 

Londres, le 17. - CA.F.l.) -
Le président Fj:acha sous les 
ord~es du pro1ecteur-adjoint 
du R,eicll. Heydrich, a déclaré 
que le nouveau gouve!'l1ement 
du· protecto~at de Bohême ct 
dr> M::n·avie deval\ trava:!ler à 
la victoire du g.:-and Reich al­
lemand. 

Dès la premièra séance, le 
gouvernement esclave de Pra­
gue a déc!a:·é que son but é· 
tait de gref~er complèLement 
le pays tchèque sur le grand 
Reich allemand. 

Cependant sut· le 1.100 étu­
diants a:-rêt.és à Prague en 
1939, 700 sont morts, et le gé­
néral Elia5, ex-Premier minis­
tre, est, toujou:s ep p1ison. 
La ucollaborat:onn u'est pas 
acceptée de 1ous. 

• "' 4 ....... 4 .. " 

AVIS 

Les Utl•es ci-<l.prè5 éntllllérés, 
éLçmt frappés d'opposition, 
cessent d'être négociables et 
le paiement du co).lpon en est 
a.r:été : 
ACl'IO?\S DE JOt;ISSANCE 

,,91, 36941/44, 173571/SO 
203831/40. 

Le Caire, Je H fevrier HJ-1::!. 

Agences en !gypto 
tous I'Admtnistrcuton du Siège do Londres 
ALEXANDRIE LE CAIRE PORT·SAID 

R.C. 136 R C. 2~61 R.C. 113 
li:HJiteAU .AoU MOUSKY: 71, liilUe: E:L.•AZI-IAR 

COFFRES·FORTS EN LOCATION 
19, rue Ad/y P;,;;ha (E;x.MaghroJby) • La Caire 

SOCIËTe ANO.t:iYME DES EAUX DU CAIRE 

1148 ACTIONS 0~ CAPITAL 
Sor/ie• au lira ge .ci'aœortl~scmef!l du ~ Féurler I!IJ2 ,, rcmbourJabl, 

<) 125 Frs. o partit du l" Auri/ 194Z 
np_ f'U,. \. u.!Ln"r 1\I. .. O~a.f' 

1 

1 1 

1 

1 

252 4.540 6.747 11.608 15.6~3 1'1.9~7 22.587 27.689 35.926 •10.214 4M19 47 512 52.586 56.304 60.124 ft1.89i 
56 41 48 10 9~ 48 88 90 28 605 20 18 88 05 28 9\l 
5i 42 49 Il ~ <t9 89 91 29 06 21 19 53.138 07 29 1)00 
5!3 43 52 12 91t 60 90 92 30 07 23 20 39 08 32 62.5S~ 
59 44 7.453 lJ !li 51 91 93 36.382 09 2~ 21 40 09 33 3G 
tiO 45 64 14 9X 52 92 95 83 10 25 (9.342 41 11 34 Si 
61 4ti 65 16 16.665 53 94 ll6 84 11 26 • 14 4:.! 12 314 38 
62 93~ l;i6 17 ti6 b4 96 28.651 85 12 27 45 li3 13 15 39 
63 42 67 18 6ï 55 97 52 86 13 828 46 •14 5s.o!~ 17 40 
64 43 G9 12.153 611 56 99 53 87 14 29 4il 45 20 41 

l.Hl 41 70 54 69 51 866 6.'i 88 15 30 48 46 68 21 42 
42 45 72 55 70 58 67 56 89 41.444 31 40 -17 69 2'2 43 
43 46 73 56 71 59 68 57 92 45 32 50 535 70 23 4~ 
44 59 74 !):.J 72 76 69 ~ 94 47 33 51 36 71 24 90& 
46 60 6.11 94 73 77 71 37.178 48 34 52 37 72 25 09 
47 62 50 'a:i 74 78 72 60 80 49 35 968 38 73 26 10 
•18 63 :)2 \)ti lll9 79 73 61 81 50 36 69 39 74 28 11 
49 5.554 53 9i 20 81 75 29.407 83 52 :37 70 41 75 29 15 
50 5:> 54 98 21 82 76 O!l 8~ 53 44.646 71 42 76 31 16 
51 56 55 260 22 83 77 13 85 56 47 72 43 618 32 li 
81 57 55 61 ~ 84 23.119 H Bi 57 48 73 

4l 
18 3S 18 

83 58 57 62 26 85 20 15 8X 807 49 74 4iJ 21 3~ 19 
84 59 58 64 27 87 22 16 89 08 50 75 690 22 36 20, 
85 60 60 65 :.JO 18.000 2~ 17 90 09 51 76 91 23 37 41 
116 61 \1.~2< 67 31 01 25 18 216 10 52 77 92 25 38 42 
87 62 23 68 32 02 26 19 17 11 53 60.062 93 26 39 43 
88 63 24 69 17.455 03 2i 20 18 12 f>.l 63 94 28 845 4-1 
89 6.074 27 70 60 0~ 29 30.412 20 15 55 64 95 30 46 ·~ 90 75 28 il 63 06 31 13 23 16 45.382 65 96 32 47 46 
9) 77 29 374 64 07 32 H 24 li 83 77 97 59.382 48 47 

2.479 78 31 1[) 65 08 24.039 15 25 18 84 78 98 83 4U 4& 
80 79 32 76 66 09 40 16 26 53 85 79 '700 84 60 4!.> 
82 80 ti3ii 77 67 10 41 11 27 55 86 80 886 851 ~1 fr() 
83 81 46 78 68 274 43 18 28 56 87 82 87 87 52 63.092 
84 82 4i 79 69 75 •U 19 640 511 ~ 83 88 89 53 94 
8[,1 83 48 80 70 76 45 21 41 69 5l.Oi8 89 90 54 9fo 
86 84 49 SI 73 77 46 22 42 60 !lO 79 90 91 930 !li 
8ï 115 50 82 74 79 49 627 43 61 91 80 91 92 31 99 
l!fJ 16 ~~ 83 75 81 50 2~ 47 62 599 81 92 93 32 IQO 
92 17 52 13 9~5 ~~ 82 51 29 49 63 600 82 93 424 S3 01 

:u84 IS 53 46 83 ~.334 30 51 65 02 83 94 25 34 0~ 
85 19 54 47 78 85 35 31 52 42.295 04 84 95 26 46 03 
86 20 10.381 4!j 80 86 36 32 63 96 06 85 54.764 27 47 N 
Ri 21 85 49 81 302 37 34 54 9i 07 86 ()~ 29 41! 63.6.25 
88 n 86 M 82 03 38 ::15 38.429 98 09 87 66 9~ 50 2i 
89 23 Bi 53 83 04 39 36 
90 2~ 88 54 590 o.~ 40 37 
91 :~81 B.fl 55 91 06 42 31.910 
92 82 90 56 92 07 43 11 
93 83 91 69 93 08 44 12 

4 q28 84 92 70 94 09 37.694 13 
~0 8~ 93 72 95 Il 96 H 
41 86 477 73 96 12 97 16 
42 ~7 78 74 9/l 19.194 98 18 
43 ll8 79 Ïb 99 95 99 20 
46 403 80 7ï m 97 600 21 
47 os RI 78 9!! 01 22 
48 630 82 79 22 !lB 02 32.786 
49 31 83 so 23 zoo 03 87 
50 32 84 15.068 2-5 01 04 88 
66 33 8ti 69 26 02 32 8\J 
67 31 87 70 27 05 ss ~~ 68 35 677 il 29 06 34 
69 3!1 71l 72 30 22.156 3li 93 
70 40 79 1 i3 31 ~7 38 95 
71 4i 80 74 32 58 39 96 
73 42 81 75 921\ 59 40 98 
i4 1{0 83 76 41 60 42 ~.903 
1b 41 84 7ï 42 61 4.1 04 
76 42 86 689 43 62 44 19 

fl37 41 87 90 44 65 ·sa 22 
38 45 88 91 45 66 87 24 
59 4fl tl 606 92 46 68 811 25 

-
101 Obligations 49/.ll"'" Emission 

378S 
8789 
3824 

aorUe• au Ul'ac• d'amor~Jaeamon\ 

/~ 5 Ft!urle~ 1942 

d parli1 du 1• liur(/ 194'2 
··"·"t-1. ..... l\1 ... 

i~O 6135 
' 

5723 6!20 66?2 70M 
4555 5164 6763 6188 6687 7080 
4587 6198 5778 6249 6708 7130 

30 \!9 10 843 67 96 51 
31 300 11 44 68 97 6!.394 
32 Ot 12 4i 69 500 95 
35 02 46.146 48 70 02 96 
36 O:J 48 49 71 03 97 
:n 04 49 50 ~~ 04' 98 
:ls 5SI 50 53 74 05 99 
41 82 !JI 54 8!11 06 400 
42 83 1>2 55 82 08 02 -

557 84 5~ 56 83 09 03 -
' 58 85 54 52.22i 85 11 04 -· 

59 86 5.'i 28 8ti 12 6M -
60 87 56 30 87 13 56 -
62 88 47.-141 31 Sli 14 57 -
63 89 42 32 89 896 68 -64 91 43 33 90 98 59 -65 tH6 44 34 91 911 60 -
66 47 ·~ 35 55.009 901 6! -
67 -!8 46 36 10 14 62 -

40.201 49 47 37 2.1 15 63 -
04 50 48 575 26 16 6~ -
05 51 4~ 76 .,-_, Ji 888 -
06 52 50 77 28 19 89 -
07 53 507 78 29 20 91 -
09 54 08 81 30160.117 92 -
10 55 09 83 31 20 94 -
11 43.415 10 84 32 2Z 95 -
13 li Il 85 56.303 23 96 -

Sool6té Anonyme des Eaux du CBJN 

113 Obligations 4% !'"Emission 

3l 

H 
140 
175 

aorLiaa au tirage d'ernortJasamen& 
le j Ftumr 1942 

at rembou .... bla•. 6 :10 &.at .. 

d parllf du 1• A.ur/1 194:1 
"""·UO\, ... " ftl'lll 

516 O~l 1375 1939 2319 2808 3575 
561 910 H!O 1963 2417 2816 l!.)30 

56~ 078 1469 196.'> 2430 2886 s~ 
598 1000 1486 2011 2H2 2001 3649 

n 
2!1 
;1( 
33 
3-1 
35 
3t\ 
3i 

1 

1 

' 
1 

1 
1 

:1 
i 
1 

1 
1 

l 

1 

J!ars 18.48 +' 
Achats Ventes .Gouvern. le dirhem: 78.1 

Place, le dirhem : 131 

1. ) Fil de laine, filé mécani­
quem~"n l, pour couvertures. 
2.) ~ de laine, filé mécani­
quement, d :ff6rentes couleurs, 
pour tapis. Les cn.h~ o.~s de~ 
cha.:-gcs. etc., peuv<'nt être 
cnnsu!tés auprès du minlslère 
du Commerce et. de I'Indust~ie 
11ins i qu'auprès des Chambres 
de Commerce Egvptienncs. Ils 
peuvent aussi être obtenus au­
près dn Bureau des Contrats 
de l ' AdminlstraUon, au prix 
de 200 m /ms l'exempla ire 
pour la catégor!e f\o . 1 E'! de 
50 m lms flOII.!' la catêG;nrlP 
~n. 2. Lt'!~ demAnde~ dnivent 
~Ire adres~ée ~ sur du pApie~· 
lirnbré de 30 m lm s. Les tim­
bres· poste ne sont pas accPP· 
tés. ~ ' o. 9Q62. 

L~école de 
la g-..érilla 3859 4619 5236 579! 6260 6711 7198 18() 600 1026 1568 2016 2012 3089 3650 

192 
~Ial 18.61 

1!!.33 + 
18.66 

3 Dollar~> 
Livres sterling 
Francs suisse 

21.072 24.314 
92.25 97.50 

55S.28 586.69 

1 CHIFF!ij:s INDEX DES PRIX 
DES Ml\ TIERES PREMIERES 

sur la !xl!e de la voleur lOO 
au 31 septembr~ 1831 

~vrll-m•ai 195 +. ~ Le 17 février 1942. 
Aujourd'hui 1 5,9 . mu ~ 

<.o01mun1que 1u•r co~tl Cozzlka Il y a quatre semaines 187; 7 
•· rue ~llllllw t'o.rlcla, \Al Caire Il y a. un an 178,2. 

:ours locaux com~nuoiQuês par 

rHE SHEFFIELD SMSLTINC 
a o. 

SoclHè .o.noo;>me egyptienne 

VENTES I!:I' ACHATe 
OR - AHG&NT - PLAT! ~ 

8\êrre Social e~ Usines 
Kban A hou Takla 'Blltrba. ! 

Bure&ux de Ventes 
43. rue Mo.leka Farlda 

ot Okelle Ooharaula 'S!lgba 1 

T616pl:lonea: 403811-1177114 

L.and.ru. 17 !t1./.J!.J. 
Des dtltat!s sHr Les 'netrw­
dfiS secr~te• u~tltsées par tes 
cntM!IIeros de Staline O'lt 
~~~~ envovlls a r.owtrfiS pour 
~tre communt<l•Lt!.• a= O(>o 

'""""t"'"" mil!taire• allies, 
écrit !" ~Dallv 51t~tcll.». 

P.Uea $eTont étucttees pr~r 

!es oltele d.eq comman<tJB. 
r Pitt "T'n,.rf& mtlttctres Ort.­
tannfqucs ·~rent autortse• t 
~ u'1 1 rl' L-(1'n.trafnement t1ee 
r•cr1tes nuaes pour !a gu.o. 
rt!la dan.! les centres a: 'e>v­
•ralner>tent en R!Uste. 

1 

3898 
3921 
3993 
~JOli 

41J6 
4228 
4265 
4293 
4436 
~452 

4~57 

461>4 
4683 
4738 
4768 
4808 
4828 
4874 
4928 
4932 
4998 
5085 

6276 5797 629~ 6728 7222 
5317 6869 6325 6749 7291 
540b 6936 6347 6858 7~ 1 5472 fl987 6355 6873 7316 
M73 59~2 6361 6882 7397 1 

6511 5967 6~0~ 6909 7«1 
6564 6997 &59 6973 7468 
M68 6008 6:j11 7003 -
5604 6028 660t 700~ -
5647 6062 6611 7037 -
6712 6095 6644 10:,~ -

615 1091 1618 2017 251-' 3082 36.53 
223 699 1123 1.619 2059 257[1 3149 3718 
247 723 1129 1646 2085 2663 3174 37M 
217 7Gb !lM 1719 2095 2664 31M -
29! 780 !lM 1726 2117 2691 3421 -
810 781 1217 1752 2118 2707 3~2 -
M7 803 1279 tnH 2138 27011 3457 -
414 83! 12913 1757 2207 :m1 3541 -
tl! 853 1301 1839 2247 2749 3553 -
400 917 1302 1872 2$1 277~ 3561 -

l..o N•hon~l II.Jnk Of eJYP1 ~IJnl thorite du scrvfee de cet emJ'I'lln t 
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APRES LA FUITE DES NAVIRES AllEMANDS STATIONNES A BREST\ 

T T 0 ALE BRITANNIQU DA S 
..e•••••••••••••••••••••••••••••••g••••••••••••••~o c••••~••a•=•••e"•••• ••••• ..................................................................................... 

L' déclare M. Churchill 
••••••••••••••••••••...,••••••••aellltlllllllllallaal•••••••••••••••••• •••••••••••••~•••••••••••••••••••••••••••••••••••e.&lltltltiiiiiUIIIIIIttaaat•••••••••••••• 

Lon<ircs. le 17 (REUTER). 
De~ dt\claratious sur la fulte de 
Brc5t, la semaine dcrnlcrc. des cui­
rassés allemands «Scharnhorstll, 
cGnei~cnau», ct «Prlnz Eugen» ct 
~ur la. chute de Singapour furent 
laltell par M. ChUl'Chlll à la Cham· 
bres de~ Communes. Iller 

11 décrh1t l'abandon de l.lrest 
par le!; Allemands comme «c.lècac.lc· 
meut tres anmta~;eux pour uou~.n 

Au cours de sa dOclaratton. ~~ 
C!1urchUl a. dit: 

;Je parlerai d'abord de 1'6piso· 
Clc naval En mar~ derniru·. detL'< 
croiseur~ allemand • le cGnclsc· 
no.u~ et le «Scharnhorst» se re· 
!ugiérent dans le port de Brest ou 
ils furent rejoints. en mal, par 
le cPrlDz I:;ugcuv. après la. de~truc· 
11on du «Birmarc~•. 

«La posaLion de ces navires de­
vint une préaocupatlon sérieuse 
pour l'Amirauté Ils se trouvaient 
sur le Uanc do la route de nos 
convois vers l'Est. ils pouvaient 
c!!ectucr une ~rtlc à n'Importe 
quel moment contre les routes 
commerciales de l'Atlantique ou 
dons la 1\Iédlterranée. 

talent tout ce quo l'on pouvait at­
tendre. a part les n.ttaques aérien· 
nC8 

«Certaine~ personnes croient 
c;u'll aurnat tallu tenir do grandes 
forces, dano le Pas de Calai::; ou 
la l\ler du Nord pour les Inter· 
ccpter. il:us,;tons-nous fait cccl que 
nous nous serions eKposés à des 
attaques du mème envergUl·e que 
celles que les t\llemands encou­
raient " Brest. Oc telles d!spo· 
.sillons mu·aieut duugereu.sement 
affaibli les me~urcs protectlves 
<jUC nous devon~ prendre pour sau­
VCIIarder uos convois dans les pa,;­
sages du nord, et laire !ace aux 
autres navires lourds allemands, 
le «Tirplt~». le l<LUtZOW» et le 
«Scheer». 

L'Amirauté no cousldératt pas 
qu'une tentative de traverser le 
Pas de Calais fùt une opération 
tmposslblc, dans les condltlous qul 
ont prevalu. Nul ne peut douter 
ac la vl~roeUl' ct dtJ courage avec 
lesquels t'escadrille e1:.nemlo fut 
attaquee aussltot qu'elle a été a· 
ocrcuc. (Acclama tlous) 

Deux questions 
techniques 

Q.Uo de commencer à dlscut~r 

cette question maintenant Jo 
n'al l)as do renscHIUemcnts 
donner à 1a Chambre autres que 

• ceux déJil. publics par la presse, 
et 11 uc serait pas oruden~ non 
plus de spécUler sur les diverses 
mauvaises conséquences qul pour· 
raient decouler de la chute de la 
ville. En outre, Il no scro.lt pas 
dlgno de la l)art du gouverne· 
ment H de la Chambre ot cela 
rendrait un trés mauvais servi· 
ce à l'alilancc dont nous faisons 
partie, que de nous talsse1· en· 
trainer à do récrlmlnntlons à un 
moment ou nos esprlts sont op· 
prcs:>és par un sens do tl'llgédle 
et par la douletll· d'un sl lamen· 
table n1alheur. 

" Peut-étre, plus tard, quand 
nou:; serons plus parfaitement ln· 
formés et quand de~ déclarations 
considérées attentivement pour· 
ront être faites, la Chambre dé· 
slrera-t-ellc un nouveau débat 

sur la situation en Extreme· 
Orient ct sur son rétablissement 
par l'action combhlée des puls­
,;a,nces alliée::; !utéres,;ées. Je ne 
prendrais certainement pas par· 
tle à uno pareille d!Scusslon 
maintenant. OependaDt. comlnc 
certains membres pourraient 
avoir d'autres désirs ct comme 
Je ne veux pas tes empêcher d'eX'· 
primer leUl' opinion j'at décidé 
de demander tm aJournement. Le 
gouvernement écoutera le débat 
qul prend place ct j'c père que 
jo scml autorisé de rappeler a 
la ChAmbre l'extrcmc gravité ae 
notre situation et l'emploi qui est 
ralt, en territoire hostile, ct 
mêmo dans les pays alliés, de 
tout langage illtcmpéré ou re!:l.· 
ché auquel l'on pourrait sc lais­
ser entrsiner et de l'Importance. 
pour la Chambre des Commune$. 
de mam tenu· sa ré pu ta tl on de 
fermeté ct de coul'Sgc en faco de 
l'adversite l> (Acclamations) 

V ERS LA SIBERIE 
ET LE JAPON 

LA LIAISON 
• 

ETATS· UNIS-

ALASKA. 
Washington. le 18 (A.l''.l.) -­

Le présldcn t Roosevelt a déclaré 
à la presse qu'Il est Important d'a­
mèilorcr les communications avec 
l'Alaska. Plusieurs points sont en· 
visagés, mals le préslden t n'a pas 
voulu préciser cc qu1 sera fait. Il 
s'est borné à dire que l'on a sug­
gcré de construire un chemin de 
fCl' léger à une vote pour les be­
soins Immédiats. Une autre sug· 
gestion vise l'utll!satlon d'avions 
de transport. Une autre encore 
propose d'envoyer par mer des 
roui'Ultm·cs a l'cxtrémlt6 du passa­
ge intérieur du pays, p1.ûs par rou­
tc. 

Le Gou vernemcn t, dit le prés!· 
dent. Y pense tenant compte des 
besotns militaires do cette année 
ct de !'ann6o suivante. Le dépar· 
toment de la Guerre a achev6 les 
tra,·aux nu suJet du plan de la 
route de l'Alaska. 

ee 
Les terribles batailles 

du début de la campagne 
------------------·----------~~-Londre, 18. - (B.O.P.). 

La seconde bataille de LibYe, 
au conrs de la laquelle les r'or­
ces blindées britanniqurs ml· 
rent en déroute les Allemands 
et les Italiens, est décnle à 
Londres par une personne 
compétente commP. ayam été 
une des plus rapides bataille!' 
mouvantes qui sc soit jamais 
·l~ruul ~es. 

Les tank,; allemands êkticnt 
années ete t:anons de 50 milli­
mètres tirant des obus de ;.ix 
e<'ulimèrres pouvant percer le 
blindage des tanlŒ à 1. WO mi>­
trr>s. Les tank>< hritanniqur!4 
devaient s'approcher à 800 
mètre::; pour que leurs canons 
perce.n t le blindage des tanks 
ennemis. Les chars allemands 
a.\·aicnt uu 1·avon d'action de 
65 kilnruètres "en carbur·an~. a­
lors que lrs chars britanui-

(fUt!:< pouvaient couvrir trol~ 
fois cette distance. 

!'ordre a ses utut,~ ue ruv•a.:· 
ner a leurs ba c". L•; bCllL t<l' 
, · ;Toy donna l'ordre à Ul\c 

div:sion blindée de les poua 
suivre et de les frapper le ph" 
durement poSsJblc. Il v ay;11t 
a.uss1 les cotonu b «Joc"k '· u· 
sont Jie pe~ites forces qui f.ra}J· 
pèr nt, durement. Elles so11t 
composées de petits group!'::! 
motorisés, nommé::; ain~i tl ·•· 
près le h!·igadier u.Tock, Camp­
bell, réceromem dl·coré de la 
v:ctoria Cross. Elles en trè­
rent en action pour frapp,·r 
les Allemands. Rommel décida 
qu':! ne pouvait plus lt-uir 
La ïème brigade inrliPttut· 
d'infant.erit1 occupa le lCtTaJn 
et les Allemands se relkèrrnl 
sur une ligne au sud de To 
brouk poursu;vis par la ·tèntL 
divisiOn .indienne et une hri 
gade moto.!'i ée. L'ennemi 1·r 
cula -.ers ses lignes le plu.' 
rapidement qu'il pul. 

.. 

LA HONGRIE 
~N DESARROI 

ePar consèquent, l'Amu·auté ln· 
..tsta pour qu'lis fussent continuel­
lement attqaués par les 9U's dans 
l'espoir de les endommager ou 
c:l.'empêchm· qu'on les rêparc. Co 
vrocédé se poursuivit pendant plus 
c.lo diX mots. 

~EVldCDlment cllll.CtUl déplore que 
ces navires n';;!ent pas ét6 coulés. 
Les seules questions qui so1ent dis· 
cu tables sont: lJ pourquoi leurs 
mouvements ne 1 urent-ils pas rê­
ocres peu aurès l'aube? et 2l le 
contact do la ti:J.!son entre le com• 
mandement coticr ct l'AmU·auté. 
ainsi qu'entre les autres comman· 
dements do la R.A.F. ct l'Atulrauté, 
étalt·lls aussi étroits qu'Ils do­
valent l'~t.re? 

--------------------------·-------------------------

Lorsque l'avance britannique 
commença le 18 novembrE', unP. 
division motorisée s~J dirigea 
directement su r Gabr Saleh. La 
bri~r.adc, combattant pom· la 
première fois ne s'at!Pndait 
pas à trouver à Bir el Gobi, une 
puissante force alletnandP +'t 
elle perdit 23 chars au conrs 
d une bataille terrible. ne 
aul.re bngade s'était dirlgPe 
VHrs Sidi-Rezegh. Les Alle· 
mands attaquèrent par le f?Ud 
depuis leurs positions sur la 
côte, nvec une force formidable 
&e dirigeant vers la quatrième 
brigade. Les Britanniq ucs en· 
voj ère nt des renforts et :es t.l· 
temands changèrent soudalne­
me;nt de route et se dirigèrent. 
droit surt Sidi-nezegh, où deux 
divil;ions blindées allemandes 
furent opposées à une briga­
de britannique. Une diyision 
sud-afncaine qui avançait fut 
ret enue par des dinsions blin­
dées allemandes. Bien que ce 
fut une tlivisiou mag-mfique, 
elle ne pou l'ait faire f•ace à la 
fore<> blindée allemande. Les 
Sud· Africains coml'fctirent 
tant qu'ils eurent une n.rme 
molme lorsque les tanl'5 s·-ap· 
prochaient dangereusement 
Ll'eux, mêm<> l,;rsqu'ils lurent 
dépas;,;és par OlL'\. 

Lonclres, le 18 - D'après le' 
dernlêres IU!ormations reçues ~ 
Londres, la situation en Hongrie 
reste exUrêmement couluse. EllL 
parait dominée par les dl.fflcul­
tês résultant des récentes deman· 
des allemandes ct par Je chants~·· 
habituel exercé par le Reich su · 
ses ellen ts ou victimes. chan ta~:c 
que les Nazis exercèrent notam 
ment en convoquant Antonescou " 
Berlin. 

Durant cette pénode, les na.vl· 
res furent, ~ans aucun doute. tou­
chés pluslcurti fols ct 1~ travau" 
d.c réparations rendus trés dlifl· 
elles Non moins de 4.000 tonnes 
de bombes furent lancées et 3.29!l 
~orties E.>ffectuées pnr les bombar· 
dlers, ce qUi coûta la perte de :J-17 
membres de la R.A.l•'. ct do 48 a· 
v lons. 

«Comme n,ous n'6tlons Jamais 
~n mesure de savoir quand tous 
tes· uavtres ou seulement l'un d'eu..'C 
l:loltrralent prendre la mer. la si· 
tuatlou extlil'ealt des précautions 
navales presque continues dans 
t•c:;polr d'être pr!lt à. tout moment. 
pour !a.lre taco aux d.iiférentcs mc· 

. uo.ccs constituées par ces uavl· 
re!!. 

cuu fa.lt tout aussi gr:we {)tait 
Iii dlmiDutlon de nos efforts do 
bombardement coutre l'Allemagne. 
Lo bombardement do ces navires 
n, cependant. eté si sérietL'C quo 
les Allcmandti en vinrent évtdem· 
1nent il. la décision qu'il ne pou· 
Talent les maintenir à Brest Dl>ts 
longtemps 0 t qu'Ils devaient les 
faire rentrer en Allemagne. Nous 
"tC savons pâs sl c'6talt pour erree· 
tuor des réparations finales ou 
oour leur permettre de tra vamt:r 
..trtcacemeut dans les ca~ orotw· 
gl!c.o do la. Bal tique. 

<~:Quoi qu'il en so!t, l .ll.llc· 
mands clkcldêreut d'essaye1· de ra· 
mener les navires en Allollll11il'UC 
C'était une opération très daugo­
reube Elle pouvait etre tentée soit 
tl9l' le contournement des Ile>o brl· 
tanniques sulvle de la descente 
1" long de la Norvcge soit par la 
"'"a.versée du Pas-de-balais Les Al· 
l~mand"' renoncèrent au olan qul 
'=-Ons!stalt â. passer par le nord ct 
'!)référèrent courir le risQue de pas­
{;age par l" Pas-de-Ce.la.is Dans 
l'Océan Atlantique Us auraient eu 
il. CO'lll'lr le vaud risque de se fa!· 
l,'o repérer par nos reconna.lssan· 
ces aér!ePnes extensive~ depuis les 
bases terrestres et les porte-a vlons. 
d'5tre ralentis par des attaques :> 
·"' torp me et en traînés dans uno 
action contre une force supérieu· 
"!'!, colllDle ce fut l!l cas pour W 
•·J3t:,marck». 

Le moindre ·isquc 
"La traversée dU Pas de Calais 

t•r(;Ud un peu moins de vlngt-qua.­
tre heures Une partie en pouva1t 
~tre ratte dans l'obscurité ct l1tJ 
<:tll'e!lt l'occasion de chol:olr to 
:emps qui serait le plus favorable. 
Pendant touto la tTaversée du Pas 
de Calais et la long do la côte ho!· 
landaise. Ils curent l'avantaee 
d'une puissante «ombrelle» aérien· 
no. Le dangers de devoir traver:;cr 
le Pas de Calais dans de bonne~ 
<:onditlons atmosphériques n 'étalt 
puB grand Nos convd!s !cuts tra· 
versent souvent le Pa' de .;alais et 
!!Ont bombardés par les canons al· 
lemands des côtes trancal,;es Mal• 
•·ela n'a pus entravé le tra.llc de 
no.; convois. Un des grands dan· 
gers (!tult celui des mines. mals ils 
J>OU\'alcnt espérer les éviter oar 
lin nettoyage énergique Resta 
dono l'action de• navires do sur· 
face ct l'aviation. 

«Les reconnalssancos aériennes 
Huralent montré au:~; 1\.llcmands 
<JU'll u·y avait ut cuirassés. Dl 
croiseurs dans ces eauK Donc les 
ttttaqucs de flott!lles de destroyers 
ct do petlto navires torpll!eurs é· 

uSur la suggestion de l' Alllirau ro 
ct du Ministère de l'Air. j'al or· 
donné une enquête sur ces polUts 
L'enquête sera. secrète et je doute 
fort que les l'ésultats puissent C· 
trc publl~s. Jo no suis pas dtspo· 
sé a donner de.; informations sur 
l'enquete ou à p1·eucll·o l'engage­
ment que les l'éstùt.ats seront rcu· 
dus publics. 

« Bien que cela pmsso, en 
quelque sorte, étonner la Cham­
bre ct le public, jo tiens il. dè· 
clarer Q\IC dans l'opinion de l'A· 
ml.l·attté. a laquelle jo mc rallie 
de tout coeur, l'abandon de Brest 
oar les Allemands a été décidé­
ment au bénéfice do notre l>osl· 
tlou dans la guerre. Une mena.cP 
aux rou tes de nos cou vols a été 
écartée ct l'elll).em\ a été porté 
à abandoUUCl' uuc posiUon avan· 
tai:(! usa. 

Le bénéfice 
de l' opératiOI 

« Ln- dispersion de notre cr· 
iort do bombardement aérien ~st. 
terminée ct une att~que· sur uno; 
plus grande échelle contre l'A· 
lcmegne est ma tu tenant possible, 
<~.tt cours de laquelic tous le, 
coups manqucb de pr s tombe· 
ront sur les Allemand!. ct non 
pas SUl' des mal&ons trançaises. 
l!!n outt·e. tant le «Scharnnorst» 
Qttc le <•Gneisenau» ont été eo 
dommagés au cours de leur pas· 
sage. ce qul les obllgera. à re&· 
ter hors d'action. leur artlllerle 
notamment ayant été mise hors 
d'emploi. Avant qu'ils ne puls· 
sent Jouer un rôle quelconque 
dans la KUcrre, la flotte royale 
aura été renforcée par diverses 
unités Importantes de la meil· 
!euro qualité et un ren!orcement 
slmllall'c continuo à s'effectuer 
ùaus la flotte des l!!tats-Un!J< 
Quelles que soient la déception 
ct l'amertume qui subsistent 
dans nos coeurs. 11 n'y a. pas de 
doute que la. situation navale 
dans l'Atlantique. 10111 d'avoir 
empiré. est définitivement alle· 
uéo ~. 

en 
La situation 
Extrême-Orient 

l:'our:>uivant sou dlscours, hL 
Churchill déci.a.ra: 

a On m'a également dellllllldé 
sl j'allais fau·e une déclaration 
otU' la chute de Singapour. CCt 
événement extrêmement grave 
n'était pas llla.ttendu et sa pos· 
slbllité était comprise dans la. 
portée de l'argument que j'avals 
:;ournb à la Chambre il. l'occa· 
sion du vote de confiance, 11 y a 
trols tiCillalnes Mals 11 y aura. 
uaturenement do nombreuses oc• 
casions de dù;cuter cet aspect 
de la guerre ainsi que beaucoup 
d'autres. 

« Je suis cct·talll que cc serait 
une gro:;.;c erreur de notre po 

~ef/1/uz' 

prcsontés au 1\ 
u. 11 .. c~ .. '" ut un 

ont prOI"h':) d<.+ll".. duc: un~ _.utre 

del~' do 00 lt•ur~. 

'la principale défense du 
acifique est en Birmanie" 

déclare le .. Washington Post " 
--------------·-------------

"C'est ' qu est la 
, . 

amen came frontière 
---------------------· 

l..e commentateur amencain Barn&t Nover, écr~vant dans 
le «Wasi!.lngton Post, a déclaré - et chaque Américain est 
d'accord avec lui - que la principale défens"' du Pacifique 
est la Birmanie. 

u:\'ous d~VO!lS considerer l<a. .défense de la l' Jnna.li•', en 
!'<·,; c~n.:onslance~ parliculières, connue plus ünportaute 
qu e la dcfeu::;e de la Cu.lifornie, rar la Bi.~·mn1üc court. cu 
re moment un danger j>Ius üumédJat. Là est notre fron­
tière, et c'est là que uou pouYons nous défcudrcn. 

Uno masse de forces britanni­
ques, chinoises ct indiennes en 
Blrmanlo, oppuyées par des c:;­
cacll·Ules de pulssant~ avions an· 
glals et amêrtcalm;, ayant été d6· 
jà éprouvé cu combat, pow· lcti 
couvrir; voUà le pivot de la dé­
teuse alliée dun::. cc colu de 
l'A<>Ic. 

Les renforts chinois 
Pendant sept semaine~. les pré· 

pa.ratlfs de défense ont eu Ue•L 
One des premières annonces do 
la réact.lon à l 'hlçasion je.ponat· 
be du Siam, fut que Chang Kal 
Tchek a\•alt envoyé ses co!Jlbat­
tants expèrtmentés, à travers les 
collines, vers la Birmanie. 

ils occupent maintenant d<~l 
points vitaux, et jett<mt dans la 
bata!lle cette capacité de résis­
tance aux Japona.ls qul a mar· 
qué leurs d1x années de lutte 
dans la Cb.lne du nord, ou u~ 
sont en train de prouver, mahl· 
tenant, que leurs quallt"ts com· 
battives peuvent étre utilisées 
aussi bien pour l'attaque que 
pour la défense. I:;n effet, depuis 
la chuto de Walchow et de Po· 
klo. que les Chinois ont récap· 
turé. les troupes du maréchal 
Chang Ka! Tchek poursUivent 
:;ans arrét l'cnneml vers She­
kleung. sur la vole ferrée Canton· 
Kowloon et ont déjà nettoyé les 
détachementa nippons qul res· 
talent encore sur les deux ri v cs 
du fleuve. 

L'aide chinoise 
La Chine fOUl'nlt le potentiel 

humain. En retour, elle ac­
mande dos armes et des ~c· 
cours. L'Importance de ma!ntc­
ntr un af!tu.." constant de 
fournitures à la. Chille et a la 
Russie. est entièrement recon­
nue par les leaders américains 

Les anciens Isolationnistes 
sont d'accord avec le gouver­
namcnt à cc sujet. Il y eut un 
instant hlstorlq ue remarqua· 
ble. cette semaine. lorsque la. 
Chambre qes Représentants vo· 
ta, il. l'unanimité. te proJet de 
loi accordant un prêt de 

125.000.000 de livres à ta Chine. 

Un journal américain rcspon· 
sable a fau. à <'C propos le com· 
mcnta1rc t>Ulvant: 

Auctme nation ne mi• rit<' :w-
1-ant notu·c aid<', ou en 1eral1. tut 
meUleur usage, quo ~ Chine. 
Jusqu'a réc~mm nt le:, Cltillol" 
out poursulvi la luttt- t'n ne b6· 
né!lclant que Cl'tule légère assl8· 
tan<:e extèrlew·o. 

l\lalut.euaut, les Chtnoi ne sc 
contentent pas d'aider Jo. cau~c 
alliée, eu lmmoblllso.nt uuo por 
tlon substantielle des forces ml· 
lltaire du Japon, mats ils en 
voient également des troupes pour 
la déCouse d'autres fronts al­
Il~!!. 

L'effort de gu 'rre 
américain 

L aiuc ltUancJerc anglo·alll<'· 
rlcainc donne au peuple chinois 
l'assurance deflnltive qu'il esL 
un aille dans la cause commune 
et qu'aucune pa.U ne poUl·ralt. 
être conclue qui ne reconnaîtrait 
pas les clrolts de la Chine. 

Le général Hugh Jo!llleson a. 
souligné !lill! deux aspects de la 
guerre. qul sont d'un grand en· 
coura.gemeut, nussl bleu pow· !es 
Chinois que pour leurs aillés. D 
n. indique, eu prom1er Ueu, Q.ue 
la moyenne de la production de 
guerre amérlcame ét-ait unlfor­
me, ct QU'elle s'accro!tralt; 
d'une tacon régullé+e ; en 
deuxième lieu, tl est encore pos· 
sible d'augmenter considérable­
ment cette production. Et cela 
slgnif!e que nous pouvons être 
Plus optimistes que jamais pour 
l'avenir ». 

Telles sont les nouvelles que 
nous aimerions entendre en ce 
moment. Quand nous les rappro­
chons du fait que des bateam: 
américains ont récemment m!.s 
le cap vers des ports de Nouvel· 
le-Zélande et d'Australie. cela 
noUti donne de bonnes raisons 
d'espérer quo le potentiel humain 
et en armements, dans le sud 
du Pacifique. est en train de 
s'accroître et de s'approcher de 
l'envergure qul caractérise les 
théâtres de guerre do Bil'manie ct 
de Chine. 

tJ AV A PRÉPARE 
énergiquement sa défense 

-------------·------------
les Nippons ne sont pas encore maî~ 
tres de toute la région de Palembang 

Loncll·cs, 17 Le nouveau 
débarquement japonais à. Java. 
est démenti par tes mllleux ~u­
torh;6s. Il semble aussi que les 
Japonais ne soient pas encore 
maltrea du second a rodromo Drca 
de Palembang. 

Java prépare énergiquement ~a 
défense ot 11 est évident que le 
Japon béné!lcie de la. supériorité 
aérlermo, temporairement. 

Raid sur l'aérodrome 
occupé par les Nippons 

Le communiqué d'hier des ltt· 
des neerlandaises publlé à Ba· 
tavla. dit: 

« Au cours d'un raid exécutll 
par les bombardiers des lndes 
néerlandaises contre l'aérodrome 
occupé par les Japona.ls à Pa.­
lemhang. nos bombardiers ont 
abattu deu."t chasseurs japona.ls 
Do plus nos bombardiers réussi· 
1·ent un coup direct sur un na· 
\'Ire de transport. taudis qu'un 
coup t~. probablement, un sr:· 

•·ond tru!nquatent d peu un au­
~re ~ vlr lie transpo"'-

<1 Divers endroits dans lo;,s pc· 
tltes nes do la sonde ont ct6 
bombardés et mitralllés par des 
avion" enuem!s Plusieurs pcr· 
sounes ont èt6 tuées ou bles'/ 
sées, mais les dégaLs mator!c!s 
~ont relativement petits ». 

La tactique de 
<edestruction totalen 

La politique de «c.lestrucUon 
totalel> a coûté Jusqu'à present 
au..'C Indes néerlandaises 125 
mllllons de Uvres sterling 

Les réserves de pétrole 
Bien que lu. productton des 

champs pétrollfêres de Java soit 
comparativement rédulte, d'tm­
menses réserves sont conservées 
sur l'ile. ou la plus grande partie 
des forces des tndes néerlandsl· 
ses est concentree. 

!,es seuls champ,; dont lu. pro· 
ductlon n'est nullement ralenti" 
aux Indes néerlandaises dem u 
rent au.'< m\1 ll1s des All1és et ce 
sont ceux du nord de sumat.ra 
où lr.s .,ommunlcat!ons wnt d~· 
V UM <Wtidl 

L'artillerie Japonaise 
accentue son action 

tout le front 
PHILIPPINES 

sur 
des 
Lo comlllumqué d'Jùer dtt Dé· 

part.cme t anlérlcaln de la 
Guerre publié i1. WashtngLon de­
clare: 

« 'l'Hl.!:A'l'H.l!: DES PH.lLIPPINES: 
L'art.illerle ennemie sur la place de 
Ca\·itc a violemment bombardé les 
fol·tU!cat.ions de notre port avec 
1.tt1c intensit-é croissante durant la 
p!uti grande partie de !;L Journée 
l.cs degats causés l1. nos Installa· 
tlons et le nombre de victimes ne 
sont pas grands. A Bat.m1, l'enne· 
ml -twènc des renforts d'artillerie. 
L'intcn•it6 du tir de l'artlllerlo 
s'est accrue tout 10 long du front. 
L'acti,·ité aérienne ennemie s'ac· 
croit nussl. 

«Il n'y a rien à signaler des au· 
tr.e~ zones». 

L'amitié des Nippons 
p.Jur les Philippins 

expri,née par des tracts 
et des bombea 

Un -auLre communiqué du Dé· 
partcment a.mérlcaln de la Guerre 
dl t que «depuis pl usleurs jours 
des avions ennemis lancent <:!cr· 
rlérc nos Ugues dans la pénlnsu· 
le de Batan. des tracts médiocre· 
ment Imprimés ct rédigés en an· 
glais, cu spagnol et en t,aglog. 

Ces tracts exprlmeDt une gran­
de amitié tcpour les Philippins et 
les exhortent à coopérer avec les 
en vah!sseurs et ;,. rall!cr la sphè­
re de la plus grande prosPérité de 
l'Asie 

Hier, les bombes succederent aux 
tracts. 

Ces puissants messages de mort 
tombèrent sur un camp de réfu· 
giés, dans le vlllage sa.hs défense 
de Cab Cabcn (dans ta partie sud­
est do Batan). D.lX llllit femmes 
ct c·inq enfants out été tués au 
<·ours de cotte attaque, et treize 
1cmwes ct neUf enfants ont été 
blc><SéSll. 

LE MATÉRIEL DE GUERRE 
AFFLUE EN AUSTRALIE 

t:•·éutio'' d'un Colt!!leil i11.te•·ll!l 
t1llié tles t1•avaux de fllte•·•·e 

Ull<' ù~p<>•·b• de Sydney mande 
qu .. dos lllùtcattOn& supplémenta.l· 
t'r • ·mwêrna 11 t l'lmportance de 
l'A \l".u·n lie comme base de ra.vl· 
t" Ill ena en t. out été fournies par 
1. Curt.ln, Premier ministre, qui 

a annonce qu'une si grande quau­
t!Le <le matériel était en train 
d'arriver en Australie que le gou­
vernement avait décidé d'établlJ' 
un Conseil Interallié des tra· 
vaux. M.E.G. · Theodore, ancien 
Trésorier Fédêra.l, a été nomm6 
d1rectew· général. 

La conscription 
accélérée 

Do son coté, M. Forde "'" _... au· 
cune dêc!aratlon sur la. conscrip­
tion, mais on peut comprendre 
que le gouvernement n'a pas l'ln­
ten tion d ·amender· la loi sur la dé­
fense, de sorte que la mlllce );leut 
etre envoyée hors des territoires 
australiens. 

Les enrôlements dans les forces 
irop$rla.les australiennes sc pour­
suivent avec plus de rapidité que 
pendant les demlOl'S siX mols. 

Le~ Australiennes 
veulent former 

des bandes 
de guerilleros 

Une atmosphère particulière de 
Calme prévaut cependant il. Sydney 
a. mesure que les nuages de la. 
guerre deviennent plus clair::;. La 
détermination et l'énergie infat!· 
gables et lnceesantes du massacre 
japonais ont eu un effet troublant 
sur l'homme de la. rue australien 
et lul ont donné un sens de l'ur· 
gence et de l'anxiété l1. fall·e tout 
cc qul eSt possible pour compléter 
les préparatifs pour la. défense de 
l'Aust.rallc. Même les femmes e.s· 
~ayen t de persuader le ministre de 
l'Armée do les autoriser à former 
des bandes de guérilleros PQur al· 
der les homn1es dans le combat . .si 
cela devait s'avërer uécessalre. 

«Le chapitre des 
controverses est clos» 

Bennett, qUi con1manda Jr.~ for· 
ces ::msLra!lenne~ a Singapour. de­
Puls le H Jénier. Le gouverne· 
ment pense, IJit-11, que si des force$ 
tm,Penales australiennes se J;rou­
ven t <'Il mer. elles n c dl vuJgue­
ru.ient vraisemblablement pas leur 
.Doslr!on par T.S.F. 

Pourquoi Singapour 
n'a pas tettu 

Londres, 1'1 tS.S. «Al·.MI~t'l»). 
- Le correspondant du «Tunes~ 
à Bltta\'ia expliQue les raclons 
qui ont Jait que Singapour, a.yan~ 
une Iort e garnison et. de nom· 
breuscs l'CR<'r :cs d'aliments ams1 
qlic d Ptt li n ete occupee, uno 
scnutiuc nprcs le d.eua.LC}Uemc;Jl ... 
a<'s J» ponn '"· - alors l!Ue rtong· 
.Kong avan,, çontrc tou~;e prevl· 
sion, soutenu un siege de 111 
JOurs. 

La première e~llcation en est 
que Singapour n·a. Jamais c~1:: 
une wnen:sse. maas u.ue base 
navale voccnucuc pour les flot­
tes al!H:es. Conl!'a•rcment au" 
l'orti11caLIOUS rocneu.ses a.e Hong· 
Kong, lue ae <:>l.Uls<>Duùl', ave" 
tiCS ooO lntometrcs carres de ter· 
ram- rclatli'Cmént p1at, aont une 
bonne jlol.l'Lte COJ1SlSutit Cil pln.n· 
tat1ons ac vcnl·as e" en tn~L4'~· 
no posseaait. aucun des a.ttnbU'-'> 
natme•s <!LU auraaent pu en !Ill· 
1·o une forteresse. 

A 1a dlut:!ellce do Aralte, la 
na.ttU'e na aote Singapour d'au· 
cune protectton con.re les atta­
ques aeriennes et comptait une 
population clvile de 700.000 
âmes. De même, différant en cela 
de Moscou, les habitants de Sin· 
gapour rcpresen,tatent une masse 
apathique de spectateurs contem­
plant Je conflit avec le sentt· 
ment do n'y être pas Intéressés. 

on peut so Clema.ruier com· 
ment, meme dans ces positions, 
ajoute le correspondant du tiTI· 
mes», uoos forces substa.ntlelles 
n'ont pas été à. même d'empê· 
citer le déb&l'CIUemcut des Japo· 
nais ct l'occupation subséquente 
do l'ilcll. Méme potU' un esprit non 
averti des choses mllltMres, re· 
pond·ll, Il apparaît qu'il n'y avait 
l>aB assez de soltlats dans l'ile et. 
d'autre part, la plupart do ces 
tJ·oupes britalllllques avalent dé· 
ja ét.é lml11sécs par une retraite 

Le Premler Dlinù;tre, 1. John de BOO ktlométres à partir de 1&. 
Curtin, a exprlw6 le seutlment gê· frontlét'C slamol . 
néral eu dl•ant, dans un discours . CREU'I'l!!R ct A.l''.l.) 
ù Sycll1ey aujourd'hui b. l'occasion 
do l'ouverture d'un emprunt do 
guerre de 35 tul!lions de Il vrcs: 
t<Nous ne perdrons pas notre temps 
à dlscutel' sur les erreurs. Le cha· 
pitro des controverses s'est termi­
né en Australie Maintenant &eu· 
les deme choses uous séparent de 
la destruction de tout ce que nous 
avons Ces deux choses :;ont l'hé­
rolsme et liL valeur .:omb:>.ttlve de 
nos llommes qui se lancent dans 
la !Jatallle. et l'Industrie. le zèle 
ct le dévouement des hommes et 
des femmes qui restent à l'arrière. 

Le sort des forces 
australiennes 

SIX ALERTES 
HIER A MALTE 
Malte, le 17 (Rl!:UTER) - Un 

communique officiel dit que lundi 
l'activite aérienne de la part de 
l'ennetul a éte molus Intense. n y 
a eu cinq alertes dans la nuit de 
dtmauche à. lund!. mals seulement 
quelques bombes furent Jetées 
Les batteries anti-aériennes euga­
gerent l'ennemi. 

Hier (lundi), 11 y a eu al.:!: a.· 
lertes. quand les bombardlers en· 

d S • nemls. volant Isolément. ont fait 
e rngapour de brèves apparitions à. la faveur 

M Fordc e. déclaré par aU!eurb 1 de gros nuages. Uue .Personne rut 
ou'l! n'avait aucune commun!ca.· tuée et une autre :..brlcusemeut 
tton 4 maJor·l!énor-.:; Gordon btessl!o. 

H.mnmel rassemùla ensuite 
ses deux divisions blindées ct 
effectua une pous "e spectacu­
laire vers l'est. 

Pendant .:ette I.Jatai.Jle. que 
JG;; Britanniques b-aptisèrent. le 
uliiatrouh Stakes», les dlvi· 
sions cuirass~es poussèrent 
d 'abord jusqu'au quartier gé· 
nérai britam)Ique av!t.ncé. puüs 
au quartier-général de l'arriè­
re. 

La 1!~mc division mdlenne 
faisait fa~:o aux Allemands. 
C'est -alors quo le général 
Auchinlecl> arriva et décida 
qu'il ue serait pas dépo~.<sédé 
par les Allemands des objectifs 
visés par la poùo::,ée alleman.· 
de. 

Les Indien:; furent plal:és •!n 
position et démontrèrent, que 
de>; élémcn\s retranchés peu­
' eut r ésister à une at,taque 
d'élémeuls cuirassés. Avec 
l'appui Jic lu. H.A.F., ils infll­
gerenL de grauds dommages 
CL Romlllcl, en enLrep.!'enant 
sa poussée, ne prit pas la pré­
cautlou de détruire les unités 
Llindé.es agissant en groupes 
sepa.!'és. ··e rendant comvte de 
l'erreur conurtiS<', il donna 

Actuellement. le fait demcun 
que l'amiral Horthy a.dmlt qu'un 
successeur ltù fut désigné pour 81!· 
sumer sa succession a uue date 
prochaine. La succession sera dt 
value "'it il. son propre fils, soit 
à. l'ar/. biduc .ll.lbrecht. con::;!d6ré 
comm.;, un Instrument docile aux 
nazis. 

D'autre pa.rt, selon des tnforma.· 
tlons venues do Bucarest, la tcn· 
sion dans les rapports enu·c la 
Roumanie et ta Hongrie a a.t tc ln t 
une phase critique. Les milieux 
bleu informés croient que la. Rou­
manie a. demandé â. l'Allemagne do 
lUi garantir ses frontières contre 
une attaque possible de la Hongrie 
q_ui viserait la. Transylvanie, tan· 
dls que les troupes roumaines se­
raient occupées en Russie. On dl~ 
que co fut !â. le motif de le._ r6-
cente visite qu'Antonescu a laite 
à Berlin. 

Les manifestations, dcm.audan t 
le retour de la Transylvanie sep· 
tentrlonale â. la Roumanit', con­
tinuent a étre organisées ouverte· 
ment â. travers tout le pays. On 
assure qu'Antonescu a réclamé à 
de !llUltlples reprises la restitution 
de cette région en échange des si'· 
crliices que la Roumanie fait on 
Russie. 

Cependant, de~ nouvelles dlgn~'' 
de foi signalent de Budapest que 
la Hongrie a décrété la. mob!liM· 
tion générale pour le 1er. mar~. 

(A.F .l. et A.I.. . ) 

LE TRICENTENAIRE 
DE SUtl 

M1NISTRE DfHEN.RI IV 
UlTil: (~) 

Ce qul est plus grave encort', 
c'est la. division spirituelle dU 
pa. ys: Huguenots et L!gucu.rs m& 
connaissent également les xnœ­
réts supérieurs de la patrie. Les 
uns se montrent heureu..'C de l'a· 
ba!ssement du Trone, les autres 
réclament l'immixtion de l'Espa· 
gne. Boucher glorifie l'assassmat 
d'Henri ill. D'autres «désignent 
Henri IV a~ coups des assas· 
slns>l. On dit la ll'rance tcmou· 
!'&llte». On la juge perdue: or, 
elle est à la vellle de · sou sleclo 
le plus Ulustre. Mais pour vain· 
cre le désordre, 11 fallut touœ 
l'habileté du bon roi Henri. tou· 
te l'éo::onomie de sou n:untstro, 
et cet appui Q\!.e l'Eiil'l!se ne ta.r• 
de pas à accorder · au Béarna.ls 
vn!nttueur et converti. Cependant, 
c'est à SullY. sw;lntenda.nt èes 
Fi nan ces, que revlen t le mérl te 
d'avoir tiré l'Etat de sa détresse 
et d'avou· fourul à la Couronne 
«<es moyens de se raire ooelr» 
Entre deux combats, il ava.tt e~ 
miné <Iles désordres. . .. les com· 
bustlons qui agitent cette paU· 
vre France». et. liant sa fortune 
ù celle de sa. «Chère patrie», 11 
trouva des ccexoédlents ... pour 
médlciner telles... maladies d'E· 
tat·ll. De 1601 à la mort du roi. 
l'HLstolre de Sully se confond 
avec celle d'Henrl-le·Gra.nd. Saln· 
te-Beuve a blèn P&l'lé du Glla­
tr!ot!smell do co serviteur loyal. 
pow· qui le roi et la France sont 
synonymes et chez qul le mot dO 
apatrle» « revient dans son vrai 
sens ll, alors <J ue Frolssard ne 
savait pas encore ce aue c'est 
que d'être F1rançals. Ucst « la. 
grande lignée de nos rois. le.~ 

Louis IX. les Charles v. les Louis 
XII et mëme les Francois rer 
qul. uen rassemblant sous leur 
main la France», out contribue. 
de slè<'le eu slèclc, «il Jeter Je~ 
fondements de l' Idee de patrie», 
cette \dée q ul a déJà pris dans 
le personnage de Jeanne d'Arc 
une oopn!Mlté Ineffaçable. Cette 
notion. Rosny sc charge «do la. 
rapoelcr en plus d'une ctrcons­
l.ancc à se~ core.Ii2'10nnatres tur· 
bl..lent..~ aux Boulllon. aux LB 
Trémoille. Ecrivant à. ce dernier. 
l'exhortant à ne pas chercher tl. 
susc:lter dereche! un Etat dans 
l'Etal et lme Ll"ue sous forme 
nouvelle. li d!G .. !t: «Rcceve;<. 1e 
voua prie. do bonne oart · les 
consens que le vous donne. pws· 
QUe> fen SUis par VOU6 requ.ls et 
par une bonne conscience, aloya· 
le b. la patrie» 

On a souvent raillé COID.D:l.e un 
prodltlt de l'lmaglna.t1on semnc 
de SUlly «le Grand Dessein» au11 
prête à Henri IV de partir en 
guerre <it la veille de sa mortl 
pour fonder une vaste con!édO· 
ration d'Etats chrétiens. une 
véritable «République El.ll'Opéen· 
ne» dont seraient exclus lo Mo~· 
cavite et l'Ottoman. 

Les dlf!~rends devaient être r~­
ll!lés par des <<Conseils» sur le 

( •) Voir c•La Bour~o EIIYPt!OJl­
n~P du 17 ! vrler liWl. 

modele des • «Amph~ cMons a 'le-­
nie?. Le Conseil gellér~l, campo· 
Ge de quarante membres ~l'art 
quaJUiés eL surtout bien ~v1sés» 
tiendratt à tour de rote ses at> 
sises daus chacun des «Quln·~c 
Etats»: il serait chargé des !nto­
rèts gél;lérau;< de la «Républlqw• 
tTès chrétlennen. Au dessous ae 
lul des Conseils particUliers sc· 
r~ICnt responsables des illtér,;~o. 
regi-:.naux. La ll!alson d'Autriche 
serait chassée des F!audrcs et 
d'Ita-lie. la Hongrie et la Bohemc 
érigées eu monarchies élee tl v es . 
comme la Pologue. On !ormeralt. 
trots Ré.J')ub!iques fédé.ratlvos: 
l'«Hel~ét1que>l (Sul~s ... Tyt.·oJ, .1.1. 
saceJ, «la Belgique» (Hollande <t 
Pays-Bas espagnols) et !'«!tala­
que» (Gênes, Luques, Horcucc. 
Modène. Parme, Pla.l~ancc). Qu 11 
soit. d'Henri IV ou de sully, ce 
pro1et est bleu dan~ la tradition 
d~ :a monarchie capétienne, qni 
s est touJours opposée à l'hégemo· 
nie d'aue set.>le pui;~ancc ct ti\11 
a. conçu l'Europe Chréttenno 
comme lme as~oclat\on de peu­
ples llbres où les petites puis· 
san ces n'a uralent pas mOI.nti ae 
droits que 1<!5 grandes. 'l'elle av.111 
été la politique de Lotus VI le 
Gros cb de Pblllppe Auguste; 
telle celle do Saint LotUs; telle 
serait t:'lll.'l taret lu. conception 
d'ur Vetgennes , celle tl'un Tai· 
Jcyrand 11 n'est pas jusqu '•l 
l'Idée etll'cpêenne de Stùly qm 110 
dût être reprl::;e par u.n l'loury 
et de no~ jours, par un Briand. 
Louis XIV lul-m.Jmc. <JUelles 
qu'aient pu être ses erreurti c • 
quojqu'!l sc soit reproché «d'a­
voir trop able la ~tucrrc». a 
voulu quo le Ro aUinc de Fram·c 
!O.t «l'étalon de la mestU'e en 
Europe». N'écrlvalt.-11 pas: «·DaJts 
ces grands cncouragemen ts fl u~ 
ma. !ortuue pouvait recevoir, r1r1 
ne me bemb!alt pl us nece~>alr~ 
que c.lo m'établlr c!1e;,: mes pltc. 
petlt5 vo!RlUS dans une estime ùc 
modération et de probité» ? 

Alm;l. jusque dan~ oa. rctr:llt<' 
Sully, réduit an bllencc. sc prr 
parc. par ses écrlto il. Jouer w1 
rolo. posthume li meurt à qun 
tre-villgt quatre ruM, a~slstanl 

au triomphe do son succc~eur. 
le gran.d cardinal, qui ue d.olt. 
lui survivre que d'un an" S'Il; 
ne pouv:1.!ent guère sc compren· 
dre. les doux hommes se &on~ 
néanmoins estimés: le scrvlce dr 
la France était leur commun~ 
pa ss!on. En 164.1. la. glolr.e d 1 
royaume attelnt t'un de ses apo· 
gées: les préllm1na.1res de Ham­
bourg !ont e•comnter la pal~. 
Desca.l'tes. Comellle. Pout>:>ln 011 
paru: Vtncent de Paul. Fnmçol. 
de S~<les et Bérulle ont enrlchl 
la. solrltuallté francaise: Jeannll 
de Chantal et Condren. qui 1~. 
su ivent. s'éteignent à leur tom 
en 1641 

or. l'tmné~ même ou meur• 
Sully. na1t cc LoU'<'Ois qul 1111 
re::-~eUltJlera. par 0 tu..::; d 1Ull t.rn t 
ct q ul rcprrnclra •ou oeu,·rc 

Goorgea Oatta!P 
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